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11w1 IHl'i. de recev01r .sur leurr 
~!irnfi tes exclusivi_tés, mm-:i ~e 
t:1r1.1,wway, ,a,.;Lualués de cme­
rm~ · 13t au Ires films ou sipecta-
11l®. qqe ne leur _offre pas la 
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L•ëniquêle a é:é faite à c~ su­
j~t 'll!l,f William Betihke, d1,rec­
leu1; r;!.fl l'Universilé. La Sail;;: 
r.le GhiQngo, porte sur_ 9.34_1 té­
!!hti~ur1s de ces ~rois villes. 
!,l;l!ii l!Héviseurs ont r~nvoyé 
lei, o!l,rte,s po,s.tales qm lenr­
êin't é'é 'adressées et ont répon­
i:tii à,u.; deux questions sui­
V!rn :~: 

f9 Le téléviseur est-il ootis: 
f!l.it {l~,j! prog,rammes r-eçus? 

iq lii'n plus d-es progran:imr.~ 
gr11,tuil#l, co.n,entira~t - 11 ,a 
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OQUr voir à domicile les P.x­
r\usivH~s. nouve,au!és, repot"­
, qf{fliS\ .siportifs ,et autres que. ne 
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grnt1.1ife. 
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i:t\ ¾!l o/g ùe Philadelphie. 
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/ Pot\r ce't hiver : voir pag<: 
'458 (J. <les 8). 
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1 LE VOCABULAIRE RADIOTECHNIQUE l 
=· 

A PROPOS DU TRAIT D'UNION i 
PETITE question qui n'a l'air de rien et dont la 

solution - ou la non solution n'empêchera pas 
la terre de tourner. Cependant, à chaque pas, le 

raùiotechnicien est arrêté maintenant par des ques­
tions de vocabulair"' et de définitions qui l'embarras­
sent, tout en lui tendant des pièges insidieux. Il serait 
si agréable de disposer d'un langage simple, limpide, 
correct et logique, ea un mot, bien f1 ançais. Mais 
nous nous éloignons d'autant plus du but à atteindre 
que, chaque jour, des technique:; nouvelles et des 
expressions étrangères viennent compliquer notre 

- tâche. 
Essayons cependant d'éclairer notre lanterne. Et 

pour ce faire, feuilletons cette bible des électriciens 
qui a pour nom le \ ocabulaire éJectrotechnique fran­
çais. Un coup d'œil à la tabie des matières nous mon­
tre que no,:; académiciens de la techn;1ue ont fait 
effort pour forger des termes simplCcs, dépourvus, 
autant que faire se peut, du trait d'union qui, malgré 
sa prétention symbolique, paraît diviser plus qu'il 
n'unit. 

Veuillez bien notPr que tous les term,~s abstraits 
d'origine gréco-latine, ont jeté bas le trait d'union. 
Nous écrivons donc électrochimique, électrolytique, 
électrodynamique, électromagnétisme, électropneuma­
tique, électrophorèse, de niême que piézoélectricité, 
magnétostriction, magnétothermique, radioélectricité, 
thermionique, télédiffusion, radiodi-;;tribution. A si­
gnaler seulement la suppression de lli!.iatus de jad:s, 
qui a transformé thermoioniqµe en thermionique. 

Quelque flottement subsiste à propos des méthodes. 
Le vocabulaire électrotechnique écrit encôre d'Arson­
valisation, alors que l'orthographe courante est dar-

- sonvalisation en un se'-11 mot. On eût pu dire arson­
valisation, mais l'emploi de la particule soudée est 
plus euphonique. . 

Il semble bien que certains termes doubles ne peu­
vent pas se passer du trait d'union. Noms parlerons 
donc d"un montage série-paraUèlè. Si nous disons un 
hémisphère, nous continuons à écrire un appareil 
semi-automatique, semi-fermé, une membrane semi­
perméable,, semi-protégée. 

Si nous nous tournons maintenant vers les termes 
fondamentaux de l'atomistique et de l'électronique, 
nous trouvons encore des termes à charnière, pour 
lesquels il est difficile de supprimer le trait d'union, 
peut-être parce que leur emploi est encore assez limité. 

· Tels sont atome-gramme,· molécule-gramme, électron­
volt, équivalent-gramme. Qu'un jour ces termes quit­
tent le laboratoire où ils ont pris naissance et des­
cendent dans la rue, il est probable qu'ils y perdront 
leur séparatisme. Oependant, nous conserverons la 
caractéristique grille-plaque d'usage courant, parce 
que ces deux termes jouent des rôles réciproques. 

UNITES ET MESURES 
Qui nous dira pourquoi le trait d"union, conservé 

pour certaines unités électriques, disparait dans les 

appareiils qui les mesurent ? On écrit encore un am­
père-conducteur, un ampère-tour, un ampère-heure 
(bien qu'on admette ampèreheure). Mais on maintient 
d'un s~ul tenant : ampèremètre, ampèreheuremètre. 
En photométrie, on considère le lumen-.beure, mais on. 
se sert d'un Iumenmètre. 

Pourquoi le volt-ampère a-t-il le droit de s'écrire 
voltampère et le volt-coulomb : voltcoulomb ? Il y a 
belle lurette que nous utilisons le voltmètre sans trait 
d'union. Le thermocouple et le thermogaivanomètre 
s'en passent parfaitement. Quant au watt-heure, il n'y 
a. longtemps qu'il n'a plus demandé la permission 
pour devenir wattheure, et IrJ.~me à l'occasion, kilo­
wattheure sur lts factures d'Electricité de France; 

APPAREILS DIVERS 

Beaucoup de ces appareils doivent leur nom à la 
juxtaposition de ceux de deux appareils élémentaires,· 
ce qui justifie le trait de séparation. Ainsi voyons­
nous la batterie-tampon, la batterie-volant, le chauffe­
eau. Peut-être finirons-nous par l'écrire chauffeau, 
suivant les règles normales ie l'élision. 

Attention : le compte-secondes et le compte-tours 
gardent la séparation, parce qu'il s'agit du verbe, 
m·ai.s le compte rendu s'en dispense. C'est aussi• ce qui 
distingue les haut-parieurs, qui parlent haut, des 
.hauts-fonds, qui se contentent d'être hauts. 

Il semble logique de conserver le trait d union au 
conjoncteur-disjoncteur, ainsi qu·au survolteur-dévol­
teur, par raison "de symétrie. Nous ferons de même 
pour récepteur-imprimeur et émetteur-recepteur, eh 
nous rappelant cependant que le,;; Anglo-Saxoils ont 
trouvé pour le dire la formule commode de transcei-
ver, condensant transmit ter-rêcei ver. · • 

Nous constaterons. avec surprise que notre acadé­
mie électrotechnique supprime la séparation dans 
osciUateur pilote et dans maitre oscillateur, sans doute 
par analogie avec maitre chanteur, tandis qu'elle la 
maintient dans osmo-régulateur, qui s'en passerait 
fort bien. · · 

Rien à dire de pick-up, parce que c'est. un terme 
étranger qui s'est imposé comme tel. Mais nous re­
trouvons le trait d'union dans serre-fil, sous-station. 

Pourquoi écrire thermo-plongeur en deux mots sé­
parés, alors que thermocouple. est collé 1 Mystères 
du vocabulaire électrotechni1~e. Pourtant, nous cons­
tatons le précédent. du turbogénérateur sans sépara­
tion. 

Les termes formés avec auto se dispensent en géné­
ral de la séparation. Nous écrivons autoinductance, 
autoinduction, malgré l'hiatus. • 
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Nous maintenons la séparation avec le préfixe 
« contre », dans force contre-électromotrice et contre­
réaction, comme nous parlons d'un contre-amiral, 
d'un contre-filet et d'un contre-torpilleur. 
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Nous ne ferons pas autrement pour le coupe-circuit, 
qu'il soit. fusible ou non, et pour le court-circuit, mê~ 
me s'il fait long feu ! 

Nous agirons de même pour le porte-film, le porte-
fusible, le porte-balais. · 

Il est incontestable qu'il y aurait encore fort à dire 
sur les caprices du trait d'union. Nous n'avons voulu 
que nous borner à poser le problème, pour indiquer 
qu'il existe et que sa solution n·est pas toujours aussi 
simple qu'on pourrait le penser a oriori. 

Jean-Gabriel POINCIGNON . .. 
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MESURES ET APPAREILS DE MESURE 
EFFICACITE DU V. C.A. 

L E contrôle automatique de sensibilitt\ 
est d'autant plu.s efficace que les va­
riati-on,s du ni,veau de sortie sont p;,1.18 

faibles pour de grandes variations du .si­
gnal d'entrée. L'e.ssai s'effect!le avec lP 
montage de la figure 1. On injecte avec le 
générateur HF moduJé à 30 % à 400 C/S, 
Un signal au&Si grand qu'on puisse le fai. 
re, sans saturer les étag(}S haute fréquen-

ce. Admettons, par exemp:e, 5.000 mi~ro­
volts pour un réce1Pteur normal. On reg1e 
alo'l"S Je ni-Vea'..I BF à une valeur maxi­
mum. mais en évitant de sat'lrer l'ampll 
BF. Soit Po la puisance de sortie dans ces 
conditio::is, pour une tension d'entrée HF. 
Eo. On diminue la tension HF d'entrée q~1 
prend des val,,ur•~ E11 E2, E3, etc_. Le ni­
veau de sortie decroit aussi, mai·s bf>au­
coup moins vit<', la puissance de_ sorue 
devient Pl, P2, P3, et,c. Le.s affatbllti€e­
anent.s en décibe;i.s de 1a tension d'entrée 

Eo Eo 
ISOn•t Ae = 20 log --. A2 = 20 log --, 

, El E2 
etc ... , co.rrespondant a'.lX variations de la 

Po 
IPUissance de sortie Aa = 10 log --, A's 

Pl 
Po 

.• 10 log --, etc ... , et l'on tl!"ace la cour-
P2 

be en coordonnées linéaires As en !onc­
tion de Ae. La courbe obtenue est cellle. de 
la fig·ure 2. Le poi!llt a correspond au seuil 
ile fonctionnement du VCA et .se trouve 
!Pl'acé différemment suwant que Je VCA 
iest retardé au non. La portion · de 

As 

êlS~ 

l._,!_t._J 
l"lgure 2 

b 

Ae 

ia à b e:st généralement une droite, 
itant qu~ le VCA n'est pa.s ap-
1Pliqué a la préamp mcatrice BF. 
On eXJp!I'ime l·emccaité du VCA par ia 
pente de ia par•tie ab de la courbe = a,s 
db de iortie po'lr ae db d'entrée. 

En géinèral, cet eBS-ai se fait pour une 
seule fréquence HF, mais fil pe'Ult être in­
téressant de k fai-re pour plusieurs fré­
quences, en pa.rt1culier en onde<s co:1rte., 

Il serait utile encore de connaitre la 
Tite&re de réponse du VCA. Le ciœ-cuit clas­
sique du VCA par variation de po·arisa­
tion des amplificatrices à pente variable 
iHF et MF comporte une série de décou-

Mesures sur les récepteurs (suite) 
p:ages Introduisant une constante de 
t.emps importante. Lorsque les variations 
de la tens'.on d'entrée sont trè,s rapides, 
cette constante de temps empêche la po. 
lari•sation des t'..lbes de suivre ces varia­
tions avec lllI!e rapidité suffü;,a.nte. Le 
VCA restoe donc inopérant. Supposom; en­
core que l'on écoute une station pu;s­
sant,e et que l'on tourne rapide·ment le 
bouton f,réquence d!l récepteul!" vers une 
statiO!ll voisine sur le cadran. Oe-tte sta-

tion peut passer inaperçue, ca.r le récep­
teur n'aura ·pas eu i,e temps de se resen­
sibfüser. Oe défaut se ma-nifeste s'Jr­
tout dans :es bandes ondes cou;rtes non 
étalé€1S, où les s,tations pu!œantes sont 
très rapprochées s!lr le cadran. 

Cet essai n'est mentionné dans aucune 
norme et parait difficile à réallsf>r. On 
peut ce,pendant se rendre aisément comp­
te d'un te1 phénomène à l'oscillographe. 

Générateur 
BF 

0-1---+--0 Générdleur 
o-+-t--QMod H F 

xi. 

miJliwatts, par exemple, pour un réct•p. 
teur .normal). Le VCA doit pouvoir 
jouer Lbrement. On opère ici à ni·v<>au 
d'entrée constant : tension HF de 50 mi­
crovolt-s, modulée à 30 % par une fr<i­
quenœ BF F va.riable. On dresse le ta­
b.i,eau des ni~aux de sortie en mJ1i­
watts, en fonction de la fréquence BF 
de modulation. On trace ensuite la cour­
be de la fréquenoe F de modulatiOlll, en 
fonction d-e.-; variations d!l niveau de 
sortie, exprimées en décibels. L'or:gine 
des -variations du niveau de so•rtle <o d,b) 
sera le niveau maximum. Supposons, par 
exemple, que C·e niveau de eortie so1t ma­
ximum po•1r F = 1.000 p/s : soit Po ce 
niveau : soit Pl, P2, P3 ... les nivf'aux cor­
respondants aux différentes fréquences 
BF 

On pO'!"te en ordoxméee linéaires les rap-
Po Po 

ports 10 log --, 10 log --. etc ... , et en 
Pl P2 

ab~cisses linéaires ou logarithmiques les 
fréqueaices F. Le résultat eis-t une courbe 
sembl.able à celle de 1a figU'l"€ 4, et l'on dit 
que la courbe de réponse g·o,bale est li· 
néaire à 2 db près, de 40 à 4.000 c/s par 
exemple. 

rn 
• Figure 3 

Branclhons lllil oscillogra,phe à la sorft1e du MESURE DE LA DISTORSION NON 
récepteur, et réglons le ba.layage à une LINEAIRE DE L'ETAGE BASSE 
valellil" trè.s lente, une seconde par ex--m- FREQUENCE ET DETERMINATION 
ple. Branchons brusquement le géinérateur DE LA PUISSANCE DE SORTIE 
mod'..llé au dèbut d'un<' période d,e balaya- MAXIMUM 
ge, on verra l'amphtude BF croître pro­
gressivement jusqu'à sa vakur d'équili­
bre. Ainsi, noU,s aurons le temps que met 
ie récepteur, à 8€ dés-ensibillis.er. Pour avoir 
le te-mp.s que met le réce-;p,teur à se re­
sensibiJil"er, il faudrait opérer avec ":J,D 
oscillographe comportant un a.mpli à 
courant continu, qui serait branché, par 
exf'mple, aux bornes de la capacité de 
découplage dU bobinage ha'lllte fréqUC'?lr.4' 
ou moyenne !'l"équence. 

FIDELITE 
La fidélité d'un récepte!lT est cara~L 

Bée par la courbe de répons,e g:obale dan., 
le spectre acoustique. oette courbe de ré­
ponfe m,t en évidence, sans les séparer, 
les défauts de tou,s le.s étage.3 du récep­
teur : distoris1on dans les étages moyeu­
ne fréquence, déteateur et basse fréq•1en. 
ce. 

Le 6Chéma de l'essai est celui de !,a fi. 
gur., 3, C'est le même schémà que le pré­
cédent, mais le génératPur HF est modu. 
l'é par un générateur BF à fréquence va. 
riab:e. Le ni-veau HF est fixé à une valeua­
corre-s,pondant à l'audition dans le ré­
cepteur d'un posw lointain. Une valeur 
moyenne e&t 50 miorovolts, par exempltl. 
Par le bouton de pui&sance du réc~p­
kur; on amènP le niveau de sortie pou'!" 
leque·l on PSt certain qu<' les étages ba~­
se fréq•1ence ne sont pas saturés 1500-

Cette mesure peut s'aJ)IPl'iq!le!' en outre 
à n'importe quel amlJ'.i[ificatellt' de t,as,s,e 
fréquence. Le montage eet celui de la 
figUll"e 5. Un générateur basse fréquence 
attaque 1a pr!Be P. U. du récepte'.ll'. Si 
cette prise n'existe pas, le généra-teUII" BF 
sera branché entre la grtime de la premiê. 
re lampe basse fréquence et la maa,e. La 

db 

!-~ 
e : 1 .; 
8 1 1 
10 i 1 

,0 40• 100 MO UIOO illlO 4000 IOOIII 

Figure ' 

bo,bine mobi!Ie du haut..parleur est reliée 
aux bornes d'ein,trée d'lllil di8torsiomètre 
et à un voltmètre. On peut donc mesu­
rer le taux de distorsion et la p!llssan~ 
de sortie, connaissant l'impédance de ia 
bobine mobile. Pour ée!a, on règle la fré­
quence BF à une valeur normalisée, gé­
nérale.me::it 400 c/s, et l'on augm<'nte pro­
gre.s.sivement le niveau d'e-ntrée. Pour cha­
que niveau de .sortie, on me;;ure le taux 
de distorsion, et on u-ace la courbe. On 
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obtient •.me courbe semb1able à celle d<> 
Ja f ,gure 6 

L', ssai peut se répéter à plus:eur15 fri'­
quences et pour p.l,sieurs pos:tions du 
bouton contrôl<' d, tonalité, .;'il y a lieu 

La d:storsion est déclarée acceptalù 
lor~u·eIJe attemt 5 %. Le max:mum q'J'' 
l'on tolère géné-rakmrnt n;t JO % On 
volt qu'au-dessus d'une cer'aint> puisMn­
C" dP ,,ortH·, ,. t-aux dr d·<=tors!o-n varit' 
très rapidement Cette rourbe P<'rmc", d-e 
déterm.ner la pu,,"fllllC<' d(' sort:f' du ,é. 
CPpteur, qui &ra par 0 x··mpl• d•· 1 watt 
po•.1r un taux d<' distons:on de 10 %. En 
fa_1sant cet e~sa1, on s·apercevra qu'en gé­
neral, les puvsancP.< d-cs récepteurs son, 
•surt>st-iméfs. On devra et·p 'ndant .,'assur,'r 
que pour 500 mil11watits, la distors.on l1f' 
dépasse pas 5 %. 

Genéraleur 
P.URécepleu BF r 

~ 

MESURE DE LA DISTORSION NO~ 
LINEAIRE DUE AUX ETAGES HAUTE 
FtŒQUENCE 

STABILITE 

_ NombrPus,.s sont les causes d!-.ns,.ab1-
)1té d:un réC~pteur Lr tf'rme « stab.lité >> 
,u1-memt> peut s'appèiquer à tout<>s Jq; 
P: rformances du récept, ur. On peut • n- . 
vi. ai 'r la stabilité dt> ia sens•bilité, de ,a 
se.-rct:v1té, ~te .. , <'-tc ... Œnéralem nt. o:i 
;,'occup,• dt- la stab:lité, n frèqu;,nct> f>t ,f 

t<'l'rrh ~tab:Jitp ,'appi quf' alors à :'éta 
lonnage du cadran <n fréquenc,0 s ou , n 
longururs d'onde. . 

La pr:ncipale eau&· d'instab1:i'té est la 
var,ation des t· ns1ons d'alim'f'ntatwn L-1 
source d'aliml'ntation e~t pusqur tou. 
journ le sectt-ur. Lt0 rée<'ptf·ur étan,t ai,-, 
m,,nté au moyen d''.ln autotrans.forni,1-
teur pouvant provoquer d-e légèr,•s varia. 
,t1ons de la knsion secteur. On fait - à 

V D1s lors1omèlre 

l'a!de d'un gé'nérateur étalonné - la 
courbe d'étalonnage du cadra~1, pn g,mé­
ral pour trou, t..,ns10ns d'ail men tat :nu 
tens:on num:na.e, u~=ion nom,na e, + 
10 %, tension nominal,e - 10 % Lt" ré­
sultat de c:,"Lk stab1 Jte en frèqu· nt:è ,rex­
pnmf• par le pourœutag,, d:.i gli6.'Semn1t 
en fréqu, nce pour + 10 % de variat:on 
de la tens10n s,- cteur. 

Cet essai doit n'être effectué qu·a­
près :a stabilisatio:i ,h2rmique des 
organ,c; au récept<"ur. On admet 
que cettt> stabili~ation est ob,rrn1e 
au bout de vingt m:nutes de fonc­
t10n:i<'ment. 

quence Fi, comimP pour la mesure de la 
s ns b lité So.t Eo .a t•n.sion HF ct,;:i. 
vr<"•" par lt- g~neratt-ur Sans touch<'r au 
ng,agr du réc.,pt, ur, on dérèg!P ;., gJ­
ne1 a tt-ur dP 2 l\iF ,n piu6 ou f n moms, 
su. vant qu,- l'on hétérodyne en-detsu.,, ou 

·en.d-, swu.s Pour avoir la même pu,ssance 
de ,,ort1<, il faut augmntn If n.v•atJ 
d'fntréf' HF. &lit El cett,, no:.ivel e t< n-

Eo 
sien HF Le rapport a = 20 log - don. 

El 
ne en déc;b ls l'affa:bl:ssement dt> la fré. 
quen~1- ilrnigP. Cf't <>&Sai Sf' fa.t, en g,;nii­
ral, sur une seule fr,\qucncf'· par gam:ne 
d'ondrs 

AFF AIBLISSEl\fENT 
SUR LA MOYENNE FREQUENCE 

C,'tte mes'.lr... rS-t propre aux superh.>té­
rodyn<"s S: les circuit-s d'entré,- haute trê• 
qm•nc<' wnt pt'u sé!Pctif.s, on r,squ<' de 
rf·c, vo:r sur tou,, les réglages un<" sta. 
tion pu1&rnnt• qui aurait un<' fréqu,•ure 
égal•· à la moyt>nnt- fr/i.q !.J, nce 

L'•srn: St' fa: t <"ncor" suivant le mon­
tag,- d'C' la f gure 1 On r/>g e rée, pt.· ur 
\"t gP-nf'rat, ur HF sur la même frequ,·n,~e 
commf' pour la mesurf' de St'ns-ibL1t~. 
loo:t Eo la t•·ns:,111 HF dél:vré,· par 1,, ,?é­
nératt'ur On r/>gl<'. •·nsuH• If' gérn:'ra t,-,u·r 
HF s,ur la moy• nnR fri'OUèllCe f't, 6'1ll.9 
"hang>·r le r<'g!ag,- d'.l réc:..pt, ur, on aug­
m•·ntf' l• n1v•au d'<·ntrF:f' pour avoir ,.,. 
mém n:.wau d<' sorttf' : 0 01t El ;,; te-n­
,,ion HF néc•·srn1re Le rapport a = 20 :og 

Eo 
sur la moy,-,n ue 

A . 

Le montage est celui de la figure 7, Je 
générateur haut!' fréq'.ltnce <'6t mod!lié 
à 30 % à ·.1ne f;équcnve pure 1:i' (génèrnle­
m•nt 400 c/s, ;e réet·pteur étant réglé 
au maximum d<e sensibiiité On règ P ia 
vns1on HF à unt> valeur corrt>.sponèiant a 
une puis-sanc,, de sortw de 500 mw En­
.suite, on pnnd une nouvelle vaieur Ee d,-, 
la tension HF d'entrée. On ramène la 
puissanc+' d-t- sortie à 500 mW, au moy,~n 
d:.i bouton de puis,sancf' du récepteur, et 
on mesurf' ;e taux d'harmoniqu,- T. On 
trace la courbe T ,,n fonction dè Ee, QUI 
caractéris('ra la diistors:on apporté<' par 
les étagf.S haute fréquence du r;icr•ptrur 

Un défaut commun à la grande majo­
rité des superhétérodynes actuels p,;•Jt 

Uue instabilité tst très gênante 
lorsque le recept, ur est pourvu d·· 
gammes d onü,s courtes étale,-,~ où 
une dérive, méme fa1b,,, provoque 
des déplac<'ments d,· plusieurs centi­
mètres sur lt- cadran, et qu,<quefois 
mêmr, .fait sort.r ,a ba:1de à rece­
voir des ;imites du cadran. · 

r·-·:-- -. --7__J 
!?ecepteur A o--< 

Recepreur 
ill.Jxt!ta,re 
T 

20 

10 

1watt w 
Figure 6. 

être mis en évidence par cette courbP. 
Lorsque :a. tenBion d'entrée augmente, Je 
VCA joue et diminue for•tem<'nt l,e gain 
des amptlifica·teurs HF ou MF. Ces 3m. 
pli!ica,tf'ur.s sont attaqués par des circuits 
ré..."<lnnant.s accordés par '.II!e .capa,~ité 
qui se trouve branché<' entre la gril!P de 
la Jaml}f' et la masse. Il convient donc 
d'ajouter à la capacité d'ac.cord, la capa. 
cité d'e-n,tréf d,e :a lampe. On sait qu~ 
crtte capacité d'entrée varie proport!on-

Générateur 
BF 

MESURE DE L'A.l<'FAIHLISSEMP.~T 
SUU LA FREQUENCE IMAGE 

Gett+' mesur" <'st part1cuLère aux ré. 
C('ptf'urs .supt>rhétérodynes. L'osrlllat .. ur 
Jo.:al ooc:lle à unr fr;iquen~<= Fl. gr•nera­
lf'm<"nt supér1,-ure à la freq·.ienoe jnc1d,·n­
te Fi, de te,Jr sorte que FI - Fi = MF. 
Mais il exi.Ste un ,ngnal à la fréquenc• i,,·: 
te:Ie que Fi - F'. = MF qui p,,ut ê,re 
reçu par l<' réc;,pteur, s'H parv1<'nt Jus· 
qu'aux étages moyenn<> fréq'.lence. C•·tl<' 
fréquPne.- F'i .,st appelée fréquence lm:,. 
ge. L'atténuation sur cet,t,f> fréqurnce ne 
peut êtrt- apporté!' que par 10. sélect1v1ti' 
df's circuits hautf' Cri'quence avant chan­
gPm•·nt de fréquence. Cettf' fréq•.i,-nc,. 
Image F'1 est ti'Jle QU<' F'i = Fi + 2 MF 
On conçoit que pour la gamrn<' ond 'f. 
o::ourtes r;,çue av<"c un rP.c..-pt<'ur éqUII)" de 
moyennes fréquence.s à 472 kc/s, le.s e,r-

D1sior.s1~me'!re 

Figure 7 

nelJem<'nt au gain de la lampe; l'action cuits accord haute fréq:.ience, s'il n'y a 
du VCA va se traduire par une dlm•nu- pas de présélt'c110n ou d'étag,-,; hautt fré-
tion cru gain, donc par u::ie var a,1011 de qut'nC<', sépar~ nt dtff1c1lem,.,nt dè Fi 1.:n~ 
la capac. té d'accord d•1 circuit a.:cordé frfiqut>nce i'loigne~ dP 944 kc/s. Oe pht' 
Le désaccord dû à l'action d:.i VCA Pst noml'ne. non sruJem,•nt re-nd pos.s1blt> la 
d'autant plUs fort qut> :a capacité totale ré,c.-pt1on sur d<'UX ri'glag<'s d'une m~m 0 

d'ac'.:ord est plus fa ibl<". <Station, mais c..- qui e-st pLu.s grave, p,·ut 
e+,tt+' var:at1on est très se-n.sibl<' sur J.>s T,.,ndrf' inaud.1blf' un émett.,,ur, bro·1 .. lé 

amp if.cat, ûrs moyf"nn,., frfquFnre ea:. par un autre émetteur puissant, dis-tant 
pour augmentn le gain, les construc:- tle 944 kc1s. 
t, urs fabr:qu·. nt d<'s transfrrrmat,,urs L<" montage df' la mf'sure de l'affatb 1~-
moy•· nn, frr-q•.JPnC"" à trf'e. haut<· ·mpr-~ s,em~nt de- la frl-qu,..nc<"" t•mag~ e.st c· lu. 
dance, <"n accordant le,s ~nrouJemf'nts par de :a figure- l. On règle le réc<"pteur Pt le 
de faib:es capacités (100 cm 0 nviron). générateuT ha•.ite fréqusnce SUŒ' la fr~ 

l 
T 

Figur .. e 

fréQU<'nce. l' ..,·St ev .d<snt qUP cet affaib!Js. 
s, m,ut sna mumdre pour .-a trequ, uce 
lncid, nt+' la p]U.':, VOiSLl!,t' d+ la moyt·t:me 
'frequn1C<' C · s, alll"i qur. po:.ir un rec, p. 
'teur sLauda1a c<'l,tt> m, sui(' .,,- frra a 11 
POlllt k p1u, délavorabw C'Pst-à-du-• , 11 
haut d- la g«mm, « pPtite,- ond· s " l>-:,ur 
dts moy<'nn,·s frequ ... ncf',s de 472 kc;s 

MESllRE DU RAYONNEMENT 

_c'. tt,· mesure <"st parucul!/>r,· aux tillP•'r• 
he-terodynt>s. L'osci.la t• ur ,ocal d'un ri!­
c, pt,·ur P<'Ut être co11s1df'ré commè ,m 
J)<"t:t ém,tr.t'Ur t'>l ll f'St {X>SSlbk qu<' I' "l• 
tenne d• rnc,·pt1on rayonn• une c,-,-r tH ne 
enng" à la frequ,·r,c<> locak. Nous s1-
gna'.0ns 1c1 q•w. sou-s 1·,wcupa tton. ù!'I t\ 

P+'We à uti-11-~ 0'r C<'tte part.eu arité pn•1r 
decf'lrr IP.s sup"rhétfSronynes à 472 kc1s 
rPglf',' sur la frequn1ce d•·· :a BB.C., par 
'X:,•mple 
. L... montagf' df' !'<>,:sa, Pst c<>lm ct ... 1a. 

f1gu-r•- 8. On _s.- s+'rt d'un rt'c,·pteur ,rn. 
x:J·a1re P,qU.p<> d'un md ratf'ur d<' rnv"all 
HF 'par ,.,x, mplf' un mwroampt'>remMT~ 
en su:<" avec la résistance de détect10:i. 
ün Tègle ce rèc,,pt,·ur sur la fr/lau ne e 
fi<>Calf' du n~,:<"ptPur en es.,ai, "n • bran­
chant 1f' commutat<-ur en 'l> L'ind:r·at.1rin 
df' n:vPau df'VlP En branehant ;., ~.vn. 
mutat,'ur f'll 2> on r, 0pr0du1t et'ttP mêm 4 

di>v :a t.lon av, c un .. tPni .on E du gén,:,; 1• 

t•·ur c ... tt., tt>ns·on chiffr<> la valt>ur du 
rf'raycnnPm<'nt du réc~pt<>ur. 

C',dt<'. mesure est. ass,z dé:icate, car 11 
faut n1tn tout. coup;ag"' direct des drux 
réc<ptf''Jr-s On doit s·a,-surn aussi qu,, JP 

commutate:.ir étant placé i>ntre les plots 
] ~t 2. 'ind1cakur d<' niv.-au du réct>p­
tcur auxiliaire rt-v1enne à O. 

NORTON 
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1 

1 SUR UNE PROPRIÉTÉ CURlEUSE DES CIRCUITS O. T. C. 
1 ~---······ L ES circuits utilisés en O.T.C .• 

au3Si bien à l'émission qu'à 
la réception, te répartissent 

en t;l.'eux grande.s classes : les cir­
cuitl3 lignes et les circuit·s creux. 
Dans la première classe, on 
trouve aussi bien les fils de 
Lechei qui} les circuits droits, 
en 1/4 d'onde ou en 1/2 onde, 
qui servent dams un gra:i.d 
nombre de petits appareils (ou 
même d'éme~teurs · de forte 
puissance). 

Dans 1a deuxième cla.slle, se 
,;ituent le.s cavités résonna.nte:R 
et certainf's va.riantes dont la 
plus co::mue est le circuit Kols­
.aer. Celui-ci se présente sous 
la forme ne deux d ·m1-coquil­
les, dont le.s bords plats sont 
en regard. Une disposition 
plus fréquemment utifüée, par­
ce que plus facilement réali­
sable, compoTte des élém ,n,t.s 
conoe:ntriques (fig. 1 P.t 2) qui 
font ressemb}f'r l'appareil à 
deux « ca:::1otiers » disposés fa­
ce à face. 

CALCUL DU CIRCUIT 
~ns le cas où les circuits 

oont présent-ès sous forme d~ 
boîtes circulaires à · fond et à 
bord plats, les formuks clas­
siques donnant ks valeurs L 
et C, permettent un calcul en 
première approximation, vala­
ble uni.qu, me:::1t lorsque les 
bords sont trè3 rapprochés 

D02 - Dl2 
C = 0,067 ---- pF (ll 

E 
Dl 

L = 9,2 P. loglO -- cm 
D2 

C.ŒS. c2l 
(RapJ)f'lon:s que l µH = 103 

cm. C.GS.). 

RADIO - TOUCOUR 
6, rue BLEt;E - PARIS ·IX• 
Té!é;>hone : PROYence 72-75 

OUVERT TOUTE L'ANNEE 
Qques extraits d~ la li.s-te de )'.M"ix: 
RT.,QC R.T O. 47, 3 gam., 4 cir-
cuits accordés avec MF. 847 
BLOC R T .. c. 48, 3 gam., 10 circ. 
·accordés avec M.F. . . . . . . S,97 
BLOC R.T.C. 49, 3 gam. permet. 
d'adaptei:- cadre avec M.F. mi­
niatures (20x20x50l compl. 967 
TRANSFOS 65 milJis 829 

75 milüs 877 
100 m1Lis l 280 
150 millis 1.760 

POTENT. A.I. ttes val.,urs 1. 3 
~ ttes valeurs 87 

LYTIQl.iES 500 volts alu. 
lx8 81 lxl6 114 2x8 143 
2xl2 .. 16-8 2xl6 .. 2(" ~- etc ... 

-ENSBM<B-ltS PIECES DETACHE!S 
RTC 818 • • • • • • • • • • . • • • 7 470 
LEJËÜ DE LAMPES 2.01 :i 
SUPER-RIMLOCK .... · 5.590 
LE JEU DE LAMPES 2.674 
RTC 4:>6 (batterte&J., 6.320 
LE JEU DE LAMPES.. 1.800 
Devis et schémas contre timbres 

PORT EN PLUS 
EXPEDIT. CO•NTRE RBMBOURST 

COLONIES A LA COMMANDE 
Liste de ma:téiieJ awc prix 
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Figure 1 

on ensa eur Hartley 
FigU!l"e 3 a, 

Figure 3 b 
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Figtll'e 7 

Il e&t éivirJent que l'axe cen­
tral peut · être coupé par un 
conden,-ateur de forte valeur, 
en particulier dans le cas du 
circuit, Hartlcy (sp:it-coil Hart­
ley). 

ANOMALIES 
Si l'on désire ajustC!l' le cir­

cuit, on est tout ;:iaturellement 
amené à faire varier l'écar~ 
ment dt.s éléments. Si, par u:::1 
moyen approprié, on m,:;ure la 
longueur d'onde, on con.sta.te 
bien qu,e cell-e..ci diminue, lors­
que E augmente, (E esi au dé­
nominateur de (1). Pourtant, 
cette diminution tievient de 
plus en plus minime, puis, à 
partir d'un crrtain poi:::l,t, la 
longueur d'onde se met à croî• 
trc. 

Lorsque nous nous .somme& 
trouvés pour la première fois 
en prése.nce de ce curieux phé­
n.omène, n.ous avons <l'abord 
révisé les calculs des circuits 
(effectués d'après (1) et (2)), 
saas aucun résultat. 

Puis, nous avons dncriminé 
la méthode de contrôle, soup. 
çonnant que le système de me­
sure util100 causait un entrai­
nement de la fréqu-ence de l'o.s­
cillateur. 

Le dispositif comprenatt 
t'fig. 3) Wie lig::ie de Lecher 
couplée par prtsés sur le tube 
central, d,e part et d'autre du 
condensateur de séparation . 

Supposa:::1t ce coup;age trop 
ser-ré, ce qui pouvait provoquer 
l'apparition d'ondes de coupla,. 
ge, nous l'avons modifié en uti• 
lisant u::i coup!age électrosta­
·ti,que très lâche .;ur les bonis 
O:roits (fig. 4). 

Cette modilicat-ion s'étan,t 
avérée inopérante, nous avoll4 
établi un ondemètre à tube 
néon, tri-..s simple, étalonné par· 
les moyens du bord (fig. 5), et 
,qui n'a fait que confirmer les 
résu:tats a::itérieurs. 

Enfin, en dés~poir de ce.UBI!, 
un récepteur (National 1-10) a 
permis u..--i riecoupemec , de.s ré­
sultats p:-radcixaux préoé<iffi."1r 
ment obtenus. Dan& ces · oc.n­
d1t:ons, nous nows sommes mis 
à étudier de plus près le com­
portement o.'u circuit. 

EFFET~ DE BORDS 
Lorsqu'on calcule un conden­

satel.ll", les rélàultate o,bteous 
-,ont entachés d'une etteur ai 
l'on ne tient pas co-mpte de 
l'effet de bords, qui se traduU 
par une a~me,ntation · appa­
rente de la surface actiive des 
él-ectrodes. En effet, :Le champ 
électrostatique ne s'arrête pab 
t>rusquementi (f:g. 6-a), mais 
s'établit en S'élargissanltl ctjg. 
6-b) entre les armatures. I:.laM 
le cas con.sidéré, la formule de 
capacité li"oit être oottigée aui,. 
vant : 

DO +Dl 
0= 0,278 ---­ X 

E 
DO - Dl 

+ 0,44 E) (3) 
¼ 

Expression qui, en négligeani 
E, retombe sur la formule (1). 



n est bien évident que l'effet 
de bards (0,44 F) croit e;i 1m. 
portanee relative lorsque l'é­
cart-e,ment qevient a:ppréc!oable, 
tout en éte..n•t négligeii,ble st E 
est petit. 

Cette correction indique que 

Lorsque le circuit est pratique­
ment ffrmé Œ très petit) cet­
te approximation est parfaite. 
ment v!!.lable. 

LQ1·squ'on éearte ks deux 
coquilles, le conducteur œn" 
t.ral devient beaucoup plus 

Fou Cm.C,6.S 
50 ----...-----,---,--~-~-~-~-~ 

n ~ ~ ~ M ro ~ ~ ~ 
E.mm 

Figure 8 

C décroit moins vite qu'il ne 
semblait en résulu-T d'aprè6 la 
formule {l), mais cela ne Ju. 
tlifie pas l'augmeotation ulté­
rieure de la longueur d'onde, 
ni le minlimum obllervé. 

eo 

50 

40 

30 
1\,- l'l>J~b li.-~"" 

"'-~ r--... 
'r-,.,._ '1 ,( L...,.,,,-

20 

r_ 
ru;"] . /Jnin ODfi 

2 3 4 

long que le eonducteur exté­
rieur. On 1n,trod'uit alors, en 
plus de la partie fixe de I in­
ducta::iœ telle qu'elle apparait 
en (2), où P repr~ente la som­
me des longueurs des demi-co­
quilles extérifüres, une sel!-

/ 

J/ V 
vv 

.... 

6 7 8 9 ID 
E ~nCm 

Figure 9 
~ELF-INDUCTANCE 

La formule in<:liquée en <2> 
0s,t C41-llc qui ~n:n.ne l°' etlf-in ... 
ductanc<' de d<'UX tub s concen­
triques de lo:i6 ueur P et M dla­
mètrtt Dl et D2 (fe der eoaxlall. 

ductance additionnelle, qui est 
celle de la tige centrale : 

4:1!. 
L2 ·""' 2 E [2,3 log 10 - - l l 

D2 
cm C.G.S. 

Il est aisé de .se renfi're comp­
tf> que la corr<"ction apportée 
par c:i terme es,t très petik 
que.:id E est petit, et aug1nente 
ensuite as..o.ez vit.e. 

r; en résul'.e que la self-induc­
ta::i.ce totale o:u circuit augmr2n­
te continuellement lorsque l'es­
pacem:nt des coquille.s augmen­
te La longueur d'onde, propor­
tionnelle au produit L C, de deux 
valeurs, dont l'•me décroit ,-,t 
l'autre croît, passera par un m:­
::ümum et l'on retrouve le phé­
nomène obs -rvé. 

Exemple : Le cas étudié com­
portait un circuit Kolster dont 
les cotEB étaient les suirvante.s : 

DO = 160 mm.; Dl == 100 mm.; 
D2 = 20 mm. ; P = 50 mm. 

Ce circuit oot représenté sur 
la figure 7. On a tracé (fig. 8) en 
tenant compte d'unr capacité 
de lampe tfe 2,2 pF (W E.316. A) 

1° La partie variable de L. 
2° La partie fixe de L. 
3° L total. 
4° C ,total. 
en fonction de la dilstance E 

entre bardis. Sur la f:gure 9, on 
a tracé la courbe repré,entan• 
la variation de LC en fonction 
de E. 

ZONE DE STABILISATION 
La coua"be airn,si obtenue tnd:­

que que les variati-ons de LC 
sont trè.s faibles auto'..!T du mi­
nimum. EJn se plaçant en ce 
point, on obtient un circutt sur 
lequel des variations de dimen­
sions agiront très peu. (Ici la 
valeur re&te pratiquement conlS­
tante pour un éicart de 5 mm !l 
II en résulte qu'en ce poi11t l'o.;­
cillateur se co·mportera comme 
s'il était pilot-é par quartz. Ce 
résultat es<t d'autant plu.s itnté­
ress•ant que la longueur d'onde 
stabilisée (97.5 cm) c-orre~pon­
dant à 308 Mc/s, ne pourrait 
'êtŒ'e obtenue directemé'nt avec 
tout autre di.spositif .stabilhsa­
teur. 

Cette étude est restée, j'.l~u'à 
présent, <'ntièrement inédite, <>t 
la propriété correspondante de:s 
circuits Kolster srmble n'avoir 
Jamais Hé signalée. Nous som. 
m<>s 1:ieureux d'en faire profitrr 
les « 8 » fidèles lecteurs du 
« Haut-Parleur ». 

Hugues GILLOUX. 

Lér;ndes des fi,rurPs 

Fig. 1. - Le circuit Kolster normal 
avec 2 coquiHes hémisphériques. 

Fig. 2. -, Circuit Kolster (avec les 
cotee de calcul) à éléments co­
axiaux. 

Fig 3. - Système de couplage &ur 
• fils de Lecher. 0k étaient des 

condensateurs céramique de 100 
pF (nour au'il n'y ait pas de 
tension continue sur la ligne). En 
d-ous circuit équivalent. (Split­
coil Hartley). 

Fig. 4. - Autre système de coupla­
ge expérimenté 

Fig-. 5. - Croquis d'un ondemètre 
pour O T.C. Le contrôle de la ré­
sonance est effectué par l'allu­
mage d'un tube à néon déculotté 

Fig. 6. - L'effet de bord augmente 
la surface. apparente des armatu­
res d'un condensateur. 

Fig. 7. - Le demi circuit ayant 
servi a.ux essais {Â stab = 1 m ) 

Fig 8. - Courbes repréaent.ant. en 
fonction 'd-e l'écartemf'nt entre 
l<es variations des éléments du 
circuit de la figure 7. 

l' Electrocution 
par les postés 

de T.S.F. 
UN cri d'alarme vient de 

traverser l'Atlantique. 
Les Américains viennent 

de s'apercevoir qu'un récepteur 
« tous courants » est un appa­
reil dangereu;x et qu'il a mr 
la conscience, -peut-on dire, un 
certain nombre d'électrocu• 
lions. 

Attention / Si vous utilists 
un " tous courants n, prenes 
tnuj0urs les précauti1ms indiS• 
pens,ables, sinon vous risques 
l'électrocution. 

Deux accidents mortels vien­
nent de se produire aux Etats­
Unis et l'opini0n s'en est ému1J. 

Une mère baignait un en­
fant de trois ans. A un mo­
ment donné, l'enfant saisit le 
cnrrl0n d'alimentation de l'ap­
pareil de radin, qut tomba 
dans le tub. La mère et l'enfant 
furent électrocutés. 

ll est du devoir des radil'J• 
électriciens d'attirer l'atten-
1i1m de leur clientèle sur l•e 
danger spécial que présentent 
les postes " tous courants ", en 
pnrticulier dans les salles de1 
bain (s'ils sont près de la bai• 
annire) et dans les cuisines 
( s'ils sont voisins d~ l'évier). 

L'instaZ.Zalion d'un poslt, 
dans une sa lie de bains e•t d 
déconseiller. Mais si l'on p,asse 
outre, il faut au mnins que le 
récepteur snit installé d pnste 
fix,e sur une planchette, fi:ré 
d_essus et à distance convena­
ble du tub ou de .la baiannire. 

Un autre accident lamen­
table est survenu récemment 
dans mie salle de bains pour 
une caus,e analogue. Un petit 
poste de radio a causé l'élec­
trocution, le mnis dernier, de 
rleux jeunes filles à Binghamp-
1.on, près de New-York. Wan­
da Thompson, dr,uze ans, 1it 
,'1arUme Mnnell, onze ans, ont 
été tuées dans leur baignoire 
par la chute de l'appareil de 
T.S.F. qu'elles écrJutaient, tan­
rtis qu'elles prenaient leur 
bain. 

Le juge a certifié que le cou­
rnnt de 117 V est parfait,ement 
capable de tuer instantané­
ment dans certaines circnns-
1ances. L'enquête a montrlf 
que Marlène écoulait .muvent 
la radio dnns la salle de bains; 
pnur. ce faire, elle prenait le 
poste et le plaçait sur le tub. 

Ainsi donc, vous ne serez ja­
mais tr0p prudent dan,ç l'utili­
,,ifif)n des appareils électri• 
-1uas, on_ g6n6ral, c-:-~ 11-t.\ ptJSU!$ 

rie radirJ, en particulier. CeJ 
"Temples cruels le fip,m/Jntrent. 
P11issrn.l-ils sorvir de leçon.· 
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LA Compagnie Générale des 
Tubes Eloctraniques vient 
de nous communiquer sa 

documentation technique sur 
l,a nouvelle série de tubes Mi­
niwatt Rimlock pour courant 
altern.o,tif. Nous l'en remer­
cions vivement, m-ais nous de­
vons signaler que ces tubes ne 
sont pas encore disponibles 
dans le commerce, 

Nous ne reviendrons pas sur 
'tous les avantages des tubes 
cc miniature ,, tout verre Rim­
tock; nous les avons déjà ex­
posés dans ces colonnes, lors 
de la description de la série 
U de ces mtlmes tubes. Nnus 
nous contenterons donc d'en 
donner les caractéristiques 
principales et les brochages, 
avec quelque.s exemples d'uti­
lisation. 

Figure 1 

AZ.H. - Valve biplaque à 
chauffage direct (4V • 0,625 A). 
Les valeurs à ne pas dépasser 
flûnt les suivantes : 

Vfr Irmax Cmax 

2 X 300 Veff 70 mA :o::,e 32 µF 
2 X 400 Veff 40 mA -.-., 32 µ,F 
2 X 500 Veff 30 mA .~ 3:l ttF 

(Vfr = tension alt,ernative; 
lrmax = courant maximum 
rèdressé ; Cmax condensa­
teur maximum de redresse­
ment.) 

Ftgure :1 

La dh;,position des électorodes 
est indiquée sur Ja figure 1. 
Les positions 1, 3, ,, 5 sont uti-
[i.sées pour des corin-exions in­
térieures et aoive:it toujours 
!l'ester libres. 

EAF41, diode pe:itode HF. 
amplificatrice de tension à ca­
... acLéristique bascula n te. 
Chauffage indirect sous 6,3 V -
0;2 A ; tension anodiaue : 230 
V; résis\.ance d'écran·: 95 kO; 

résistance de polarisalion : 300 
Q; polarisa Lion de grille 1 : 
- 2 à - 40 V; coura!lt a!lo­
dique : 5 mA; coura:it d'é-

Figure 3 

cran: 1,6 mA; pen\.e : 1.800 µ, 
A/V; résistaru::e interne : 1,2 
M!J. 

Les capacités sont les sui­
vantes : 

Partie pen,tode : entrée : 4 
pF ; sortie : 7 pF; anode-gril­
le : inférieure ou égale à 0,002 
pF; 

Partie diode : diodti-anode : 
inférieure ou égale à 0,15 pF; 
diode-cathode : 3,8 pF. 

UtHiser de pré.fére:ice la sor­
tie de ca lhode 7 et ta relier tou­
j0urs extérieu,rement à la sor­
tie 4. 

Exemple d'utilisation 

Pour une HT de 250 V, la ré­
sistance série d'alimen\.ation de 
\ 'écran est de 0,8 M 0, la ré­
sistance de _charge, de 0,2 M Q 
el. la résistance de. polarisa lion, 
de 1.400 !J. L'amplification est 
de l'ordre de 10:'>, 

ECH4f, triode-hexode chan­
gcuse de fr'éque:1.Ce. Chauffage 
indirect sous 6,3 V - 0,22;; A. 

Partie he.xode : te:ision ano­
dique : 230 V ; résistance de 
polarisation : 200 Q; alimenta­
tion de l'écran par un pont : 
R1 = 33 k 0, R2 = 47 k O; 
résistance du circuit gT + g3 : 
20 k Q; courant des grilles gT 
+ g3 : 330 µ.A; polar-isation 
de grille 1 : - 2 à - 28 V ; 
tmsion des grilles 2 et 4 : 105 
à 147 V pour les polarisations 

" 

Ill ... 
<::, .., 

I.,a disposition des électro 
des est don:iée par la figure 2. Figure , 
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Marque déposée 

CONDENSATEURS PAPIER 
SÉRIE" RED LABEL" ESSAI 1.500 VOLTS= 

•. ' 
Tubulaire11 4e 5.000 Pf à 8,25 Mf 

■ Tube verre protégé. 
■ Armature extérieure repérée. 
■ Bobinage non selfique. 
■ Valeur marquée en chiffres et au oode américain., 

SÉRIE "GOLD LABEL '·1 

Boitiers paraHélépipédiquel'i 2, , et 8 mF pour mtrare RT. 

■ Essai 1500 volts = 
■ Service permanent 500 volts -
■ Angle de perte voisinant le O. 
Li vrablee éga.Iement en 3.000 volts, essai et service perma.n=t. 9011 Y, 

Tous ces condensateurs 
sont garanlb contre tout vice de fabrication eJ 

DISTRIBUES PAR 

SIGMA - JACOB S. A. 
58, F g. PoiBB011,nière, PARI s.xe PRO. 82-42 et 78-38_ 

•--------------- PIJBL. RAPY ---.: 

précédentes; courant anodl• 
que : 3 mA; courant des gril• 
les 2 et 4 : 2,2 mA; pente de 
conversion : 500 µA/V; résis­
\.ance interne : 2 M fJ. 

Partie triode : le:J.sion anodi­
que : 100 V ; polarisation : 0 
V; courant anodique: 8,5 mA; 
pente: 1,9 mA/V. 

Capacvtés : entrée : 3,8 pF; 
sortie: 4,7 pF; couplage (Ca.­
gl inférieure à 0,1 pF; grille­
cathode : 5,6 pF; anode-ca• 
thode : 1,5 pF; CaTgT. = 1,2 
pF. 

La disposition d~s électrodes 
est donnée par la figure 3. Le 
·schéma d'utilisation est celui 
de la figure 4. 

EF41 : Pentode HF amplifi­
ca tl"ice de tensio:i à caractéris­
tique basculante. Chauffage 
indir~t sous 6,3 V - 0,2 A; 
tension anodique : 250 V; ré­
.si.sl-ance Bérie d'a.lirnentation 
d'écran : 90 k Q ; résis\.ance de 
11111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111n 

, 

Les abonnements ne 
peuvent être mis en ser­
vice qu'après réception 
du versement. 

Tous les numéro!! an­
térieurs seront fourni!ôô 
sur demande accompa­
gnés de 25 fr. par exem­
plaire. .,,,,..,..,,,,,,,,,,,,,,,,,,,, 
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polarisation : 325 0; polarisa­
tion de grille 1 : - 2,5 à - 39 
V; coura!lt anodique 6 mA; 
courant d'écran: 1,7 mA; pen­
tfl : 2.200 µ A/V ; résistance in­
terne : 1 M !J. 

Capacités : entrée : 4,7 pF; 
sortie : 8 pF; couplage (Cag) 
inférieure à 0,002 pF. 

La disposition des éllectro­
des est donnée par la figure 
5. La sorti-e de cathode à uti• 

" 
Plgure a 

liiser de préférence est la bro­
che 7. 

Le.s valeurs des différents 
éléme:its à utiliser lorsque ce 
tube est monté en amplifica­
teur de teilS'ion sont les mêmes 
que pour le tube EAF41. 

F1gure 8 

EU1 : Pentode amplificatri­
Ce de puissance. Chauffage in­
. direct sous 6,3 V - 0,65 A ; 
tension anodique : 250 V ; ten­
sio!I. d'écran : 250 V; polarisa­
tion : - 6 V ; résistance de 
polarisation : 150 g; courant 
anodique : 36 mA ; courant 
écran : 4 mA; pente : 9 mA/V; -
,,, 

6; 

14 

L 

" /1()/) , eoo 

LA BATAILLE DES LONGUEURS D'ONDE 
COPENHAGUE 1948 

UN événement dans l'hi.~­
tnire de la Radiodi{fu­
sirm, Le 24 juin s'est ou-

1•erte, à Copenhague, la Con­
férenc-e européenne d.e Radio­
diffusion qui doit procéder· a 11 

partage des longueurs d'onde 
r.ntre les stations. Cel-a ne se· 
fera pas tout seul et, malgré la 
µréparation de la Conférence 
préliminaire de Bruxelles, qui 
a dégrossi la question, il ris­
que encore d'11 avoir des 
pleurs, grincements de dents et 
autres accrochages. Comment 
les choses se présent-ent pour 
l'Europe en général et pour la 
France en particulier? C'est ce 
que nous allons examiner ra­
pidement. 

tension d'entrée (Ps = 50 
mW) : 0,33 V eff; capacité de 
couplage Cagl mférieure à 
0,5 pF. 

La disposition des électrodes 
est celle de la figure 6. Le 
schéma d'uti·lisation est clas­
sique. La figure 7 donne le ré· 
s-eau des caractéristiques Ip 
Vp pour diverses polarisa­
tions, avec la droite de charge 
optimum et la courbe de dis­
sipatio:i anodique maximum 
Pa = 9 W. 

Nous ne doutons pas que 
cet~ nouveHe série soit appe 
lée, comme la série précéden­
te tous courants, a ·remporter 
un très gcos succès. Elle per­
mettra de monter des récep­
teurs économiques, de faible 

JQ(I 

- ' .. 
···= 

-~ ~ffl,M. 

. .,.__ ;_J:.fÏv 

QU'EST-CE QUE 
L'EUROPE? 

Au point de vue radiodiffu. 
sion, l'Europe est une régrnn 
sensiblement limitée à l'est par 
le méridie,n de Moscou, au surl 
par le parai lèle tropical. Ce 
qui fait que cette Euro-pe 
agrandie comprend, en fait, 
l'Afrique du Nord et le Procht>­
Ori~nt, c'est-à-dire les rives dll 
la Méditerranée, ce qui est. 
normal. · 

BANDE PASSANTE 
Une grande question, qui 

conditionne a priori tous lll:­
plans de longueurs d'onde, est 
celle de la largeur de bande. 
En effe-t, la totalité du spcctn 
de . fréquences dont dispose la 
radiodiffusion peut être consi­
dérée comme le produit du 
nombre des canaux par la 
largeur de bande. Donc, plu.-1 
large sera la bande choisie et. 
moins grand le nombre de ca­
naux- Plus vous désirez inscri­
re de stations et moins vous 
aurez de place pour chacune 
d'elle. 

C'est somme toute, l'histoire 
du célèbre u repas ridicule •> 
de Boil-eau. Il y a plus de con-­
vives que la table peut en con­
t,enir. Aussi chacun fait-il " u.fl 
tour à gauche pour manger de 
côté 11. Les convives se bouscu­
lent et sont assis de travers 1 
Pol11' faire tenir tous les i:J.vi­
tés à la table des longueurs 
d'onde, il faut recourir à des 
astuoes techniques : réduire 
la largeur de bande, c'est-à­
di·re la place dont dispose cha­
que émission, limiter la puis­
sance et la portée au strict 
minimum pou rassurer un ser­
vice convenable dans la zone 
considérée. Il y a la queirelle 
des cc gros-boutiens n, qui ré­
clament 10 kilohertz pour cha­
que émission, et des cc petits 
boutiens II qui se contentent dl' 
9 kilohe·rtz. Trop d'appelés et 

LA DEMANDE 
FRANÇAISE 

La .France utilise actuel-le• 
me.nt, pour la seule radiodif­
fusion P.ü.-G.O., 24 fréquences 
réparties entre 43 stations. 
Nous avons beaucoup plus de 
staliO!lS qu'à Lucerne (1933) où 
l'un n·en comptait que 26, mal­
gré les postes privés. Mais ce­
la provient du fait que la des­
truction de notre rés-eau en 
1944 a obligé à reconstruire e"n 
hô.te une poussière d'émetteurs 
d_e petite puissance, pour parer 
au plus pressé. Or à Luce·rne, 
la France, ne disposait que de 
17 fréquences. A Montreux 
( 1930), elle en obtint 19. Mais 
en fait, le plan d-e Montreux 
n'a pu être appliquée du fait 
de la guerre. Il faut ajouter en 
core deux ondes communes 
inte-rnationales- A l'heure ac­
tuelle, la situation des réseau:-t 
européens est, par la forc-e des 
choses, plutôt anarchique. Ce 
que révèlent les mesures de 
fréquences faites chaque jour 
à Bruxelles. La France, mal­
gré ses besoins, ne réclami, 
que 20 fréquences. Mais Il !ll'est 
pas sO.r que Copenhague les lui 
attribue. 
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- Pendant vos 
VACANCES 

CONSTRUISEZ 
,.. 

vous- meme un 
RECEPTEUR 
de classe 

5 MODÈLES 
D'ENSEMBLE 

prêts à câbler 
à votre disposition 

DE SUITE 

TOUTES PIECES 
DETACHEES 

GRANDES MARQUES 
Prix-courant contre 

10 fr. en timbres . 

Figure 7 

, trop d'tlus. On ne disposait que 
de 181 canaux à Lucerne, d11 
210 à Montreux. Il y en aura 
peut-être un peu plus à Copen­
hague, parce qu'on a élargi la 
bande P.O: de 187 m à 571 m 
à Atlantic-City. Mais il y a 
tellement plus de demandes à 
servir, de la part de pays qm, 
jadis, ne demandaient rien l 
C'est pourquoi le point de vue 
des tenants de 10 kilohertz, les 
" supporters .. de Ia qualité, a 
peu de chances de triompher, 
et qu'une fois de plus, on sera 
enco~e trop heureux.; sans 
doute, de pouvoir uls,p-oser 
pour chaque station d'une ban­
de resserrée à 9 kHz l 

« SONEX ,1 
Construction 

18, avenue d'Est. d'Orves 
JUVISY-SUR-ORGE 

(Seine-et-Oise) 
résistance interne : 50 k '2; 
c~fficient d'amplification : 
450; impéda:ice de charge : 
7 k u; pui.Ssance de S-Ort1e (d 
= · 10 %) = 4,5 W ; tension 
d'entrée (cl = 10 %) 4,2 V eff.; 

encombrement et d'excellent 
rendeme:it, particulièrement 
en O.C. Nous espérons ent~ 
temr procnarnement nos lec­
teurs de telles réalisations. 

M. S. 

n,i;,pôt à P,.r,.,, à p11,rUr 
du 16 août 

30, avenue de Saint-Ouen. 
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NOS RESEAUX 
DE RADIOl)IFI<'USlON 
Notre pays se propose de re­

mettre sur pied les réseaux 
suivants, auxquels correspon­
dent des programmes diffé­
rents : 

a) Programme natinnal. -
Poste national à grandes on­
des et grande puissance (à re­
construire à Allouis, quand on 
aura des crédits ... ) et stations 
e':l petites ondes qui lui sup­
pléeront aux quatre coins dP 
Ja France. 

b) Programm,e régirmal. -
Stations à ondes moyennes d~ 
Paris, Nanry, Strasbourg, 
Lyon, '\'ice, Marseille. Toulou­
sè, Bordeaux, Limoges, Ren­
nes et Li lie, se.co:1dée,s par 
quelques émett.enrs de moindre 
puissance dans les régions éloi-_ 
guées. 

c) Programme parisien. -
C'est la prime donnée à la ca­
pitale (Paris-1!1.ter), qui donne­
ra peut-P.tre naissance dans 
l'avenir à une troisir.me chai­
ne, utilisant probablement la 
modulation de fréquence et !es 
ondes métriques. 

POSSIBILITES 
DE REPARTITION 

Quelles sont les possibilit~s 
réelles de voir aboutir la Con­
fére",Jce de Copenhague? Elle 
dispose d,e quelque 130 ca­
naux pour satisfaire 2i0 de­
mandes, parmi 1esquelles 135 
en 0!1.des exclusives. C'est-à­
dire que, a prinri, chacun ne 
pourra recevoir sa tisf1;1ction. 
Sans doute ces demande11 
n'ont-elles rien d'extravagant. 
puisqu'elles tendent à norma­
liser une situation de fait, qui 
esl la positim actuelle de la 
zone européen!1.e en stations 
indépendantes autant qu'en ré­
seaux synchronisés. · 

Avouons que la radiodiffu­
sion européenne, vu l'exil:(IJïtP 
de la zone, a été g,Uée par la 
Conféreme d'Atlantic-City. La 
bande' P.O., celle du " broad­
casti'1g ", comme on dit dans 

brouillages, la réduction de la 
puissance. 

L'augmentation considéra­
ble des puissances aggrave les 
interférenr·es. La puissa-;ice dl' 
100 kW, rare dans 11:i plan•,je 
Lucerne, est devenue normal" 
pour Jes stations sur ondes ex­
clusives : on sait que le plan 
Ferrié prévoit en France la 
générali"'ation des stations de 
100 à 120 kW. On espère· que 
notre pays recevra toutes !E'f' 
ondes exclusives do:it il a be­
,oin, quitte à acce,pter quelques 
fréquences dans les nouvelles 
l)andes partagées au-dessus rie 
'.i60 m et au-dessous de 192 m. 

L'ATTRIBUTION 
GLOBALE 

française, ce qui les autorise 
à réclamer pour leur proprll 
compte 4 ·ortdes chacun, soit 2 
ondes pour uu programmH 
français el deux pour un pro­
gramme arabe. A Lucerne, Ir:? 
:Maroc avait 2 ondes, la Tuni• 
sie 1 seulement. 

La Sarre revendique 1 fré 
quence pour Sarrebrück, oiJ 
l'émelteur actuel de 2 kW fera 
place à une stalion de 20 kW. 
La zone française d'Allemagnp 
devra se contenter d'un unique 
programme, diffusé avec des 
moyens lech-;iiques réduits, 

llEALISATIONS A VENIR 

Après Copenhague, il faudra 
réaliS€r. Les projets sont déjii 

N'oublions pas que les Con- dans les tiroirs de la fladiodif 
férences européenrtes n'ont pas fusion. Malheureusement, c'est 
à s'immiscer dans les affaires toujours le u nerf de la guer­
intérieur·es des nations .. L'at- re " qui manque. Il est né­
lribution des fréquences est cessaire de reconstruire Al­
faite aux pays à titre global. louis pour que Je programmo:: 
quitte à eux à e-:i faire telle ré- national puisse être diffusé sur 
partition qui leur plait entre toute la France avec 900 kW· 
leurs stations. en G-0. Cette reconstruction 

MP.me à Montreux, alors devrait déjà être très avancée. 
qu'il y avait en France un ré- :'.lais les crédits votés n'ont pu 
seau d'Etat et un réseau privé. être trouvés. Compression 
notre pays n'a pas échappé a Bien na vra!lte pour le presti­
cette règle, qui d'ailleurs ne ge français sur le. plan inter­
l'a pas défavorisé. Aussi ne national. L"est de la France a 
faut-il pas croire que la, sup- toujours été mal desservi. Il 
pression du réseau privé, réa- est néce~saire de reconstruire 
Jisée un peu lestement en 19:19, les stat10ns d~ Strasbourg. 
soit de nature à nous défavo- .Nancy, Montbéliard et d'aug. 
riser. En fait, la Fra-;ice de me[!ler leur puissance. Aurès 
1948 compte 43 stations d'Etat épm~ment des ondes excl_us1-
contre un total de 26 stations ve~, 11 faudra b.en en vernr _à 
d'Etat et privées en l!l39. La utilise: le srésea~1x synchrom­
France s'efforcera, avec les s~s. Dores e~ déJà, les. 43 sta­
fréquences do!lt elle disposera t10ns frança1.ses fonct10nnant 
de donner à ses réseaux le ma'. s,ur _24 _fréquences so~t dans 
ximum d'indépendance, sur le I obllgal1(!n ~e rocour1r à. l-a. 
plan régional, afin de donner synchrornsat10n. On nous 1m­
aux programmes le plu.~ de la- posera aussi des ond!!s à p~r­
titude possible. Le réseau sy-;i- ta~er avec _des stat101;1s tr~m-
1•hronisé ne sera utilisé qu'en ta.mes, en ra 1son de 18: situa lion 
dernière analyse, lorsqu'on ne de 1~, France à !a p01nte oues1 
pourra faire autrement. d_e I Europe- Mais ?Il ~eut pra-

TERRITOIRES 
EXTRA­

METROPOLITAINS 

tiquer la synchrornsahon assez 

les pays anglo-saxons, a été Certains points de vue ex-­
élargie de 1.560 à 1-605 kHz tr-a-mé~ropolitains sont de na­
(187 à 192 m) et de 525 à 535 Lure . à nous favoriser. La 
kHz (560,7 à 571,4 m). C'est France est bien chargée, è 
peu, ·mais cela donn_e tout dP. Copenhague, de représenter­
mP.me 5 canaux de plus vers les intérêts de l'Algérie et 
les ondes courtes et 1 canal de ceux de la z=e française d"Al­
plus vers les G. O. Il y aura sû.- lemagne, mais ces régions ne 
rement compétition pour le comptent pas, bien ente!ldu, 
choix des fréquences. Les dans [es attributiom; métropo­
moins élevées, qui sont techni- litaines. 

discrètement à l'intérieur de •a 
zone métropolitaine en éloi­
gnant au maximum les sta­
tions synchroni.sées et en im­
briquant les réseaux pour at­
teindre ce but. 

RADIODIFFUSION 
D'OUTftE-MER 

En dehors du réseau métro­
politain, les programmes fran­
çais sont répandus au moyen 
les ondes courtes sur les payj\ 
rie, l'Union française et Jus­
pi'aux territoires étra':lgers. 
Il s'agit, en fait, de liaisons 
Pxtra-européennes qui ne son! 
pas du ressort de la Conféren­
ce de Copenhague et qui échap 
pen t à sa juridiction. Elle-s fe­
ront l'objet, à l'automne 1948 
de la Conférence internationli: 
le de Mexko, qui devra résou 0 

dre l'épineux problèrne de la 
répartilio':l des ondes courtes. 
l':n pra11que, les 011ues cour1.1•s 
devraient être réservées au 

queme':lt les mei!lepres, sont L'Algérie réclame 4 fréquen­
réservêes aux exclusivités. A ces, qui n'en avait que 2 à 
mr.snre qu'on s'élève dans l'é Lucerne, car i4 faut pense1 
chelle des fréquences, œ1 est aux auditeurs d' u expression ,, 
ohl:gé d'opérer cüllectivement: française et à ceux. d' " ex­
ondes partagées, ondes coni- pression " arabe. Pour chacn 
munes, dont les inconvénients ne de ces catégories, il y aura 
sont atténués grâce -à des as- u~1e station puis.sante à Alge•r. 
tuces techniques telles que la plus deux stations synchrom 
limitation du raymnement'des sées à Constantine et Oran. 
,:tnfinYi!'l rlans certaines dirP.c- Le Maroc et la Tunisie 
. lions, l'adoption d'antennr.s comptent comme ~tats incté­
spéciales pour limiter les pendants au sein de l'Union 
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11 monitorbg 11, c'est-à-dire à 
la transmission point à point 
des progr-ammes, tandis que la 
diffusion locale serait reprise 
sur d'autres ondes, notam­
ment les ondes moy•mnes. La 
France .utilise .actuellemt>n\ 
les ondes courtes pour ses d .!­
fusions dirigées, à l'adresse ,fos 
r.olonies,et pays étrangers. St l.11 
liaison est bonne avec l'Afri­
que du l\"ord, elle reste enr.or~ 
assez caprir,ieuse avec. l'Afri­
que Equaforia le et il sembll' 
que des relais locaux seraient 
les bienvenus. L'usage de·s on­
des courtes est interdit par la 

· Radiodiffusion mél.ropolitaim 
qui, d'ailleurs, s'en passe fort 
bien. EL puis, depuis la guer 
re, les auditeurs négligent !'~­
coute des ondes courtes, dont 
ils exige',Jt pourtant avec v~ 
hémence l'inscription sur le 
cadran de leur poste 1 

En somme, tout permet d'es­
pérer que la France se tirera 
à son honneur de la Conféren-­
ce de Copenhague et que la 
plupart de ses revendicaliœis 
obtiendront satisfaction. Le· 
mieux ·est· l'en!lemi du bie':l, 
La France demande ·deux chat. 
nes et il est certain qu'el\A 
pourra les réaliser. Seuls, ties 
esprits, utopiquès peu au cou­
rant des possibilités techni­
ques se figurent encore qu'on 
pourrait mettre sur pied· au­
tant -de ré.~eaux que de mu­
ses : réseau dramatique, résean 
lyrique, ré.,eau poétique, ré­
seau scientifique ... Il s'écoule­
ra en,..ore un certain nombre 
d'années ava';lt qu'u!1. tel pro­
gramme, à supposer qu'il soit 
souhaitable, puisse voir le 
jour. 

On nous vante, à l'exemple 
des Etats-Unis, la modulation 
de fréquence pour. sa purèté et 
son absence de parasites. La 
France en est encore au stade 
expérimental : émetteurs à 
Romainville, au Po'ste Pari­
sien, Champs-Elysées (~ = 
4,34 m, f = 69 MHz, puis­
sanec 5 kW) : bien'lôt à Lyon, 
peut-être. Qua':lt à monter un 
réseau, ce sera pour pius tard 
Il l'effet de diffuser un troisiè: · 
me programme dans les gran­
rles villes de province. Il n'est 
pas à prévoir que ce réseau 
puisse être mis en chantier 
avant cinq ans. 

D'ici là, il y aura peut-être 
du nouveau. Les ondes métri­
ques, si elles se prêtent bien 
à la modulati0?1 de fréquence, 
permettent aussi les diffusions 
multiples, grâce au découp-ag" 

.d'une même émissim en fm­
~ulsions multiples. La ques-
tion est à l'étude et il se pour­
rait qu'elle aboulH avant l{'. 
temps que nous pourrions ha 
tir le troisième réseau. Il faut 
hie:_n, · n'est-il ,pas vrai, réser­
ver encore qu,elque chos,e pour 
l'avenir ? - , •. 

Rc,bert SAVENAY. 



annnnnnnnn 
NOTRE PHOTO DE 

COUVERTURE Le Super-Rimlock HP 822 
Nous avons donné derni~re­

ment à nos lecteurs (n° 811) les 
caractéristiques détaillées des 
tubes Rimlock de la série ll 
Nous sommes heureux de leur 
présenter aujourd'hui la des­
cription d'un récepteur tous 
courants équipé de ces tubes, 
d'un encombrement très réduit 
comme le montre la photo de 
couverture,_ et d'une excellente 
sensib_ili té. 

Rappelons que la conslruc• 
tion tout verre à fond plat, des 
nouveaux tubes cc Rimlock ", 
est particul.êrement intérPs­
sante en O. C. Le système d'ê· 
lectrodes complètement monté, 
est soudé aux broches de tra­
versée, qui sont fixées par 
compression dans le fond en 
verre. Les liaisons entre b1·0-
ches de contact extérieures et 
élecbrodes sont ainsi très cour­
tes, ce qui év, te les capacités et 
self-inductions parasites et ré­
duit les couplages indésirables. 
Lors du montage des tubes; 
toutes les connexions sont scel• 
lées au lieu d'être soudées, pour 
assurer de meilleurs contacta 
électriques. 

cédent de tension lorsque l'on 
utilise la série complèle, com­
me c'est le cas pour supe1· 
Rimlock H. P. 822, compre­
nant les tubes suivants : 

UCH41 : triode-hexode chan­
geuse de fréquence, chauffée 
sous 14 V; 

C/6 
110v ~ 

UFH : pentode H. F. à p-en­
t.e variable, amplificatrice 
moyenne fréquence, chauffée 
sous 12,6 V ; 

UAF41 : diode-pentode à 
pente variable, détectrice pré­
amp'iificatrice BF, chauffée 
sous 12,6 V; 

Cl6 

UL41 : pentod,e BF finale, 
chauffée sous 45 V; 

UY41 : valve monoplaque, 
chauffée sous 31 V. 

Nous examinerons rapide• 
ment le schéma du récepteur 
qui est, JI.ans ses grandes li­
gnes, olassiqu-e, Nous insist~ 

+HT 
RT6 +HT2 

La consommation d'énerg:e 
est réduite : l'intensité de 
chauffage de toute la série U 
n'est que de 100 mA, malgr-é 
leur chauffage indirect. De 
plus, aucune résistame n'est 
nécessaire pour chu ter un ax-

'"' ~ I/V4I lll41 11'41 I/Clf4I 1/A"I 

l 

Figure 1 

UY41 
Ampoule 
Câd= 
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DEVIS DU 
PREMIER POSTE CLASSE 

avec les nouvelles 5 lampes Rimlock et 
1 Châssis miniature ., ................. ., .... , . • . • . • • • .. 165 
1 Ca~ran et C.V 2 x 0,46 miniatur., . . . . . • . . . . . . . . . .. 775 
1 .Ebenisterie minuscule en matière moulée 220 x 105 x 130 

_ m/m, très joli modè)t' Pn rouire, blanc, marron ou noir 
1 Panneau arrière spécial .................. , .......... . 
1 Microbloc 3 gammes monté sur contacteur ••• , •••••. , •• 
2 M.F. '72 Kc, 60 x 25 x 25 m/m ............ ; ........ . 
1 Ha1tt-Parleur A-P. 9 cm. . ........•..................•. 
1 Transformateur de modulation spi'cial 3.000 ohms imp, 
5 Supports de lampes ·à 35 fr. . ....•.•.....•............• 
1 Potentiomètre 500 K avec inter .............. ., .... , ... , 
1 Cordon secteur ... , ............ , • , ., ,. ............ ,. , .... , 
1 Passe-fil ...... , .,., . ., .. , ... ,., ........................... , 

1.100 
35 

825 
636 
696 
264 
175 
125 

81 
2 

4.879 

toutes les pièces miniatures premier choix 
• Repnrt •••••••. 

3 Boutons à 18 fr. .. ......... , ....... ., .................. , 
1 Ampoule de cad·ran 6v3-0,1A ......................... . 
1 DouiHe isolée pou,r antenne à ............... , , ...... , • 

Vi,;, écrous. fil de câblage, soudure, fil blindé • , .. , .• ,._ 
2 Condensa.teurs chimiques 40 mf 200 -, ••...•••••..••• 
9 Condensatf'urs fixes papier, divers ••••••.••••••••••• 
5 Condensatt"urs fixt>:s mica, divers ••••••••••••••••••••• 

11 Rési.stam,.s diverses 1/4 \\"ait .... , •.•••••....••.•.•. ,,-
3 RNiis-tances diverSf's 1/2 watt ••....••••••••••••••••••.• 
1 RPsistan1•e bobinée 1.200 ohms 6 watts •• , , ••• , • , • , . , •• , 
1 Résistance bobinée 1.200 ohms 4 watts .•.....•. , ..•. , • 
1 Jeu de lampes UCH41-UF41-1JAF41-ULU ou 42 , , • , •• -. 

Tntal ••••••••••••••• 

4.879 
54 
21 
10 

100 
250 
210 
75 
95 
29 
35 
25 

2.560 

8.343 

Pa1t.e comple& en pièces détachées, prix exceptionnel ...•. 7 .850 1 Poste complet en ordre de marche ••.•. , ...•••• , , •• , •• , , • t 1.250 
____ La _Maisnn resieraouverte pendant la périnde des vacances ___ _, 

!TOUTES PIECF.S DETACHEES POUR T.S.F. ET TELEVISION7 
.. LA'.VIPES ET TUBES CATHODIQUES _! 

Expédition immédiate contre MANDAT à la cnmm:ande 
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rons davantage sur les parti­
cularités e'l caractéristiques 
de fonctionnement des nou­
veaux tubes utilisés. Nous 
pensons qu'il est inutile de 
rappeler le fonctionnement 
d'un super u quatre plus une"· 
assez connu par nos lecteurs. 

DE FREQUENCE 
CHANGEMENT 

Le bl.oc accord oscillateur, 
'lltiUsé sur le montage, est un 
Brunet, de très faible encom­
brement. C'est le circuit grille 
de l'oscililateur qui est accordé, 
et l'alimentation de l@- plaque 
oscillatrice est du type série 
La tension de cette plaque est 
ainsi maximum et les tension;; 
de l'oscillatrice sont celles qui 
correspondent à une pente de 
convers'Ïon optimum. Si l'on 

C/6 

Figure 2 

'Util;.se d'autres blocs, le m0n­
ter 8€!.on les indications du 
const,ructur ; l'alimentation 
peut être en parallèle, selon le 
couplage grille plaque du bo­
binage oscillateur. Dans ce ca~. 
le condensateur plaque oscil­
lat.rice-bobinage est de 150 il 
500 pF. La rés:stance d'alimen• 
talion en continu de la plaque 
est alors de 10 kQ. Si la ten­
sion anodique est plus él,evée il 
faudra augmenter cette ré.sis­
Aance, en tenant compte des 
maxima admissibles pour le 
courant cathodique et pour !a 
a,ss1pat1on ae ta parue LrllJU!! 
qui sont respectivement de 5,5 
mA et de 0,75 W. 

Le tube UCI-141 a la gr'lle 

de sa partie triode et la grille 
modulatrice de sa partie hexo­
de reliées l'une à l'autre à l'in. 
lérie-ur du tube. La pente de 
conversion, pour une tension 
anodique d:e 100 V est de l'or­
dre de 320 µ A/V. La lensin:1 
de l'écran est prise sur un point 
comprenant H3 et n4 en sériP 
entre + 1-I. T. et masse. Les 
vaJ.eurs de R3 et R4, respecti­
vement de 25 et 50 kQ (0,5 W) 
sont telles que le courant con­
sommé • par le pont est élevé 
par rapport au courarrt con­
sommé par l'éoran. Le con­
trôle automatique de semti­
b1lité a ainsi moins d'ac­
tion sur la tension de l'é­
cran, et le fonctionnement n'en 
est que plus stable. Avec une 
résistance série pour l'alimen­
tation de l'écran, la tension de 

faible consolante de temps, oo 
qui est, inléressaht en O. C , 
ou parfois se manifestent de 
brus,ques variations d'intensi­
té ·de champ à la réception. 
L'action de l'antifading do;l 
Nre rapide : la constante tlr 
temps de l'en.qemhle H5 C'i, re~­
peclivemcnL de 1 MQ et 50.000 
pF, n'est que- de 5/JO0• de se­
conde. Pour les tensions d'au" 
tifad:ng1 appliquées sur la 
grille modulatrice de l'UCH 41 
il faute tenir compte de R2, 
de 1 MO, ce qui porte la cons­
tante de· temps à 1/10' de se­
conde, valeur tout à fait ac .. 
cep table. 

MOYENNE 
FREQUENCE 

Le tube UF 41 est montê en 
amplificateur moyenne fré-

' +HT2 
x=masse 

L ••• --

RS 

C.9 
-~X 

ce dernier augmente lor5 dP. lu 
rér.rption d,es émiss-ions ptus­
san les. par suite de l'action du 
VCA. Si le tube n'est pas A 
pen le basculante, la tension 
d'écran n'est plus celle qui cor-­
respond à son meiHeur fonc­
t.on nemenL De plus, certaines 
composantes allernatives pa­
rasites subsis,tent après filtra­
ge, selon l'efficacité de ce der­
nier, el la réactance du second 
condensateur de filtrage, qui 
n'est pas négligeable pour ;es 
fréquences basses. La propor­
tion des ~ensions parasites ap­
µllyuees ttUl;l111eule evJUern• 
ment avec la tension à laquel­
le est porté l'écran. 

L'anl.ifading es:t du type à 

quence, avec un jeu de MF 
miniatures. La pente d,e ce tu­
be alle.:nt· 2,2 mA/V; il est 
donc préférable pour cette 
fonction, au tube UAF41 qui 
peut aussi être monlé en am­
plificateur MF- Le tube UF'd 
peut d"ailleurs être ulilisé com­
me amplificateur 13F de ten­
s.:on. Son emploi com1ne am­
plificateur HF est lrôs indi­
qué, étant donné ses faibles 
capacités parasites. Pour ob­
tenir la faible capacité néces­
saire entre la grille de com­
mande et l'anode, un blinda­
ge c.;:,L ùL,,pu:,,é b, l'iulé1 ieu1 ùu 
tube. Pour que ce JJ!indage se 
raccorde le mieux po&sible 
&vec le · blindage extérieur. 
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constitué par la douille cen­
trale du support, il faut bien 
enfoncer le tube dans son 
support. . 

Le tube UF41 est à pente 
variable ; il peut tra vaill•!r 
pour l'amp!ifica tian Hl,:' O'U 
:\IF, à tension d'écran· fixe 
ou glisoo.nLe. C'es·t le premi•~l' 
montage que nous avons 
adopté : l'écran est relié di­
rectement au + HT. Dans le 
deuxième cas, .i1l aurait fallu 
prév.oir une résistance série 
d'alimentation de 40 kC, décou­
plée bien entendu, par un con• 
densateur. 

DETECTION 
ET 

PREAMPLIFICATlON BF 
La diode pentode UAF41 

est monté en détecteur préam-

1 
1 

- J 

plificaleur BF. La rési.stanco 
de polarisation RlO est de 4,5 
k!J. L'ensemble de détection 
H8 C8 est relié à l'extrémité de 
HIO opposée à la masse, pour 
que les tensions délectées ne 
soient pas retardées. La mêmo 
diode est ut'lisée pour l'antifa. 
ding. Ce dernier n'est dnnc 
pas du type retardé. Les ten­
s:-ons dé!eclécs sont transmi­
ses par C7, de 10.000 pF, vu 
potentiomètre R7, de .500 kU, 
mon lé en fuite d,e grille va­
riable de la partie pentode. 
Avec les valeurs indiquées, 
l"a.u1plifiL.a.Uuu eu tc11~Iuu ~-~L 
de l'ordre de 70 ; eUe est plus 
que s11ffisante pour attaquer 
la grille de commande du ~u-



be UL41 à forte p1:>nle (9 tens.'on anodique maximum 
mA/V). C'est la raison pour rlis,ponible. H faut, en effei, 
laqueiJ!e ùn système de cnn- déduire de la H. T. la· tension 
tre-réaction est prévu, entr~ cle polarisation, pour avoir la 
bobine mobile du haut-par- différ-ence de potentiel r~elle 
leur et cathode de la prr- plaque cathode, et un gain de 
amplificatrice. Or'l amélior~ quelqm's volts est précieux 
ainsi la quaLté de reprorlu~- pour un lo.i,s courants [0111·• 
tion. Le montage diffère lègè t,onnant. sur s,ecleur 110 V. 
rement du montage habituel : La ce!Jule de filtrnge cnrn­
l'une des extrémité;; du sec1Jn- prend les condensateurs Cl4 
claire du transformateur de et Cl:i, de 40 pF - 200 V,_:. 
sortie n'est pas relic\e direc'.e- faible enct'lmbremPnt. Une rê­
ment à la masse, mais ù l'P.n- sistance Hlô de 1.200 C - 3 \V 
semble de p<.llarisation Rl'.l r•emplace avantageus.r•m{'n: la 
CIO, par l'intermédiaire de classique self dé 200 0 èt per­
R 1:i, d,e 300 Q. Les temions de met encore de réduire l'enc,im. 
co.ntre-réaclion apparaisse:i1 bremenl. Pour ne pas perdr-e 
anx extrémités de n11, de trop de tension dans R16, la 
30 n, qui n'est pas décourli~e plaque de la lamp-e finale t-1,t 
par un condensateur. Le prrn- alimentée avant filtrage. Mal­
cipe e.~t toujours le mêrnt1 : , gré cette so-lÙtio11, aucun ro11-
une fraction des tiens.ions am- f!ernent n'est perce,ptfüle. L'~­
plifié>es est appliquée, en np- cran de l'UL41 est almen!,' 
position tle phase à l'entrée de a prl!S filtrag,e, ainsi que les 
l'amplificateur. plariues et écrans des au:rc;; 

Signalons, pour en 1erminPr tubes. Signalons que Je B11lk• 
avec l'étage préam.plif;cateur, tin terhnique Miniwalt inrli­
qu'il est inutile de blinder ex- que dans un numéro spécia 1 

du tube de sorti'e et le ronfüi? 
ment est sUJpprimé. 

Le haut-parleur est un 9 cm. 
à aimant permanent, qui don­
ne une qualité de reproduc­
t1on trr.s acceptable pour un 
récepteur de si faible e,ncom 
brement. L'impédance opti­
mum de charge de la UL11 
est de 3 kü. 

La valve UY41 est montêe 
de façon classique, avec un 
condensateur C10 de 20.000 pF 
pour empêcher la modulation 
par la fréquence du secteur 
d'un courant parasite H. F. 
éventuel, traversant la valve. 
Signalons qu'il est possibie 
d'utiliser une UY42 à la pla,~e 
de l'UY 41 SUJr les secteurs 110 
V 
l\'IONTAGE ET CABLAGE 

S'insp-irer du plan· de càl.Ji,1-
ge de la figure 2 pour la dis­
position des éléments. N,ms 
conseillons de suivre rigou­
rensemen t ce plan pour que 
tous les éléments du monta~e 
so:ent logés sans difficull~. 

5,75 mm. à partir du bord in­
férieur. La collerette cylindri­
que du support comprend une 
fent.e avec une lame de res• 
sort qu.i est poussée par l'ergot 
lors de l'introduction du tube .et 
qui se referme derrière l'ergot 
lnrsque le tube est enfoncé en­
tièrement. Le tube est alors 
verrouillé sur son support et 
c'est à cette particulari~é 
qu'est due l'app-eHation « Rim­
lock II de cette série de tubes. 

Grâce à la disponibilité ac.:.: 
tuelle des tubes Rimlock Mini• 
watt, nos lecteurs peuvent 
maintenant monter. un ré­
cepteur moderne, économi­
que, d'un encombrement trè.s 
réduit, et d'une bon!le sen• 
sibililé ; nous le leur· re­
commandons e:i toute confian• 
ce. Les résultats obtenus so"lt 
pa "ticulièrement intéressants 
en O.C. De pl'lls, la musicalité 
est trè3 satis.faisante pour un 
p13tit récepteur por!atif dont 
la réalisation est füen L"lldi• 

q, 

·'-' ~ 
~~~~-~~==~--~~--~~==~~~~~--~~~~~......,~~ 

CQ ~ 

MFê 

HP 
âÙ71ônf 

permanent 

//C 
térieurement le UAF41; ln 
système d'électrodes est en d­
fet entouré, àl'intérieur du tu­
be, d'une cage métallique. · 

ETAGE FINAL 
ET ALIMENTATION 

La. pentode de sortie UL41 
permet de délivrer une _pu.~­
sance de snrlie maximum rJe 
1,i W, pDur une tension d'n• 
node et d'écran de 110 V. Sa 
pente élevée,· de l'ordre de 8,:i 
mA/V pour une H. T. de t Il) 
V, permet de le moduler co111 
piètement pour un signal 
d'entrée de 4 volts efficaces. Il 
est donc né<-:€ssaire de prévoir 
une contre-réaction assez é!P­
vée pour ne pas saturer c~ ,.n­
he lorsqu'on utilise un étage 
µ1·é1:1.111p1Jf.'c1tleu1· tl,o:, l"11~iu11. 
La, tension de polarisation de 
grille est faible, d'où la pos1-1i­
bili té d"utiliser au mieux l•°i 

consacré aux tubes Rimlock, 
un· montage du tube UlAL 
f,pécialement ét-udié pour 1fo.~ 
ré~eaux à basse trn,sion. entre 
110 et 127 V. L-es toensions d'a­
node et d'éeran de ce tnbe 
snnt prélevées avant f:Ilrage; 
la corn pensa lion du ronf!P­
rnen t se fait en reoliant l'écran. 
du tube préamplificateur à 
travers un con.drnsat,eur de 0,1 
µF, relié à une prise intermé­
diaire sur la résist•ance de f.i­
tra-ge (point de jonction d'une 
ré~islance de 1,2 kQ et d'u!1P, 
ré,ista'lce de 67 Q, cette der­
nière avant son autre extré­
mité rcÎ.ée au deuxième con­
den~aleur de filtrage). La mê­
me écran est alimenté aprè.o 
filt.rag~ par nne résisl•anoe sé-
1 ie de.: 0,7 ~-19 qlli n•e~t-, bien 
entendu, pas décpuplée. La f;,n­
sion de ronf11>ment est ain~. 
déphasée de 1800 sur la grille 

~ 

·oorne 
-enne, -

~Bloc 
UIHisez de préférence, pour le 
câblage de l'alimentation dtis 
filamenl,~.des tubes, du fil iso­
lé au so11pliso. Ne pas oublier 
qu'un court-circuit acc'd<:>nte1 
d'nn conducteur de l'alim~n­
tation des filaments suffit 
pour griller un tube. 

Avant de mettre le rêcep­
teur sous tension, vérifier si 
le branchement des cosses des 
supports de tubes est correct. 
Le plan de câMage ind!1ue 
clairement les connexions i:I 
eff-ectuer. On trouvera d'ail­
leurs dans le n• 811 tout-es !tt­
dications utiles sur le bran­
chement des cosses. Etant 
donné leur faible encombre­
ment, il n'a pas été poss·ote 
de do:er les tubes Rimlot:k 
d'un guide cc-ntra,l : cc dernier 
est remplacé par une bague 
rrlétallique comprenant un pe­
tit ergot, à une hauteur de 

guée pour la période des va-
cances. H. F. 

VALEURS 
DES ELEMENTS 

Rta, Hlb : 25 kO; R2 : 1MO; 
R3 : 25 kQ; R4 : 50 kQ; R5 : 1 
~,1 Q; R6 : 300 Q; R7 pot 500 
k Q, R8: 1 M Q; R9: 0,i• M Q; 
RIO : 4,5 kQ; RH: 30Q; 
R12 : 220 k Q; R13 : 140 C ; 
R14: 1 M Q; H.15: 300 Q; R16: 
1.200 Q bob. 3 W-; R li + R12 
= 1.200 Q bob, 6 W. 

Cl : 500 pF; C2 : 2:iO pF ; 
C3 : 50 pF; C4 : 50.000 pF; 
C5 : 50.000 pF; C6 : 0,1 µF; 
Ci : 5.000 pF ; C8 : 250 pF ; 
C9 : 0, 1 µF ; C10 : élecflrochi­
mique 50 µF · 25 V; Cll : 250 
pF; C12 : 5.000 pF; C13 : élec­
trochimique i);; "'p il5 V ; CH, 
C15 : électrolytiques 40 µ,F • 
200 V; C16: 20.000 pF; r,7: 
0,1 µF. 
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COUR 
Dispositi/s dipôles de correction aux 

fréquences élevées et dispositifs qua­
dripOles. 

XIII-A 

NOUS allons aborder maintenant 
l'étude rapide du circuit de la fi 
gure Xll-C-2, qui a elé do:mé':! 

dans notre précédent. cna.pitre de ce 
cours, 

Comme dans tous les dispositifs di­
pôlœ, l'amplification est Ah = SZ. 
D'après la figure, on calcule Z comme 
suit : 

1 
- = jCù> + 1/Zl ; 
z 
Zl = -R + Z2; 
1 1 
-- = j (C1ro - --) ; 
Z2 L"' 

ce qui donne finalement : 
1/L1t.1 - C1ro 

Y = 1/Z = JC"' + --------­
R (1/Lro - Cl"') + J 

'~ ,, ', 
1 

' ',I\ ' ~ ' I 
,a. 

3 . 1\ ' 
\ ' 4 ~ 1\ 

~ I' 

~ 1\ 
5' 

~ 
~ 

6 1\ 
l'I 

1\ 
7 1\ 

~ 
~ 

8 0,5 • 1 1,5 
RCw 

2 2,5 

FigXIII-1.l 

D~ cette expression, on peut déduire 
facileme.:it le modull:l d,e z. 

Le condensateur Cl de la figure XII 
-C-2, se compose de la capacité répar­
tie de la self, plus u!1e capacité maté­
rielle que l'on ajoutera évenlu•elleme'·lt 
do manière que Cl ait la valeur qui lui 
sera attribuée par le calcul. 

Les valeurs optima sont les suivan­
tes, en supposant que l'on ait pu esti­
mer ou mesurer C : 

Cl = 0,354 C; 
L = 0,414 C R'. 
L6 courbe I de la figure XIII-A-1 

don.:ie RC"' en fonctio!l de l'affaiblisse 
ment désiré. 

Sont indiquées en ordonnées les dé. 
cibe-ls d'atténuation correspondant à 
:un rapport Am/ Ah avec Am = SR, 

On a Ndb = 20 Log Am/ Ah. 
La figure citée Plus haut, dœme en 

III, la courbe qui corre.spnnd au mon­
tage à résistances-capacités, ce qui per­
mettra de comparer les résultiats obte­
nus avec les deux montages. 

Da•!lS le cas du montage que nous 
ôtu-dion11 e-n oo momont, on délcrn:ûn...-?"­
ra les éléme:i.ts dans l'ordre suivant : 

1° On estimera C; 
2° On se donnera l'affaiblissement 
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désiré pour la pulsation extrême 1111 en­
visagée; 

3° On trouve'l'a a vre la courbe de la 
figure XII-A-1 la valeur de RC"' cor­
respondante ; 

RCù> 
4° On déduira R ,,; -- ; 

Cto 
5° On cakulera Cl = 0,354 C: 
G0 On calculera L = 0,414 CR'. 
Si. la capacité reportée de la self Mt 

plus faible que Cl, 0:1 ajo:itera la ca 
pacilé matérielle nécessaire aux, bor­
nes de L, de manière à faire l'appoint. 

Si, au contraire, cettre capacité re­
portée est plus forte; soit C" .sa valeur. 
on calculera dans ce cas. 

C" 
c· = ---

0,354 
et l'on prendra C' à la place de C pour 
les calculs, c'est-à-dire que l'on ajoute­
ra à la valeur C, estimée, la capacité 
ma~rieHe d'appoint C'-C. __ -__ 

On calculers ensuite suiva:i.t la mé­
thode ci-dessus, en considérant C' à la 
place de C et C" comme valeur de Cl. 

Une courbe moins ava:1tageu.se au 
point de vue amplification, mais meil­
leure au point de vue déphasage oot 
obtenue en pre:i.ant : 

Cl = 0,125 C; 
L = 0,296 R'C. 
La détermination des éléments :,;e fe­

ra comme dans le cas précéde.:it, en 81' 
servant de !a courbe II de la figure 
XII-A-1, et en considérant les· va 
leurs de Ct et L don:1œs ci-dessus,. 

. 1 

9 

Fig. XIII • B-1 

7 

J, 6 

i 

Exemple pratique de calcul. 
La pulsation extTême est co = 20. 108 

rad/seconde, ce qui corre,s,pond à envi­
ron 3,5 Mets. 

Pour cette valeur .d.e ro, on désire que 
l'atténuation soit de 3 db, On estime C 
= 40 pF, et la capacité répartie de L, 
à 5 pF. (3 db corres,pondernt à un rap• 
port de 0,707). On de demande de cal­
culer L, e•t R. 

Tout d'abord, nous choisiœons la 
courb., I de la figure XIII - -A-·-1, 

Examinons d'abord le.s valeurs res­
pectives de C et CL On a : Cl = 0,354 C. 
Comme C = 40 PP'., nou.s auron:s Cl • 

TT 

14,16 pF. Il faudra ajouter, en parallè­
le sur L, une capacité de : 

14,16 - 5 = 9,16 pF. 
Nous aurons ensuite, d'après la cour• 

be 1, RCoo = 1,85 pour 3 db ; donc 
1,85 

R = ------- == 2.312 Q 
4.10-11 , 2, 101 

~t : 
L=0,414 CR2=414. 10-3. 4. 10-11, 23121, 
ou L = 88. 10-6 H = 88 µH. 

L'amplificatio.:i maximum sera : 
Amax = S. 2312 fois, avec S = pen!t 
d<l la lampe en ampères/volts. 

A la pulsation to =:= 20.106, l'ampllfl­
cation se,ra atténuée de 3 db, ce qui veut 
dire qu'elle ~era dans "Je rapport ; 

Am S .2312 
--· = -------
Ah S • 2312 . 0,707 

Si la pente est par exemple 0,009 AIV, 
on aura: 

Amax = 20,8 fois environ; 
et Ah = 14,7 fois enviro:i. 

XII-B TROISIEME DISPOSITIF 
DIPOLE 
Celui-ci correspOIIld au schéma de la 

figure XII-C-3,, do!lllée dans not:re 
précédent chapitre. 

La valeur de l'impédance Z est don­
née par la formule suivanoo : 

RM-JLroP 
z = 

S + jRT 
avec M = 1 - (L + Li) Clcol 

P = 1 - L1C1ù>2 
S = (1 - LCoo2) (! - L1C1col) 
T = Cro + Clù>-(L + Ll)C1 Cw3 

Ill V -"0 • V 
r-... V 

-- V 

' . r\ 

' \ 
\ 

\ 
\ 
\ 

a, 
~ ... 

0 ,12,:: 
C\I 
~ ,, ~ 0 
lt .. 

oa o, 

.os 
0,8 t \2 . -\4 · · 1,6 

Rapporl Ul/"11 . 

dont 1e carré du modu~e est : 
fi3M3 + L2w2PI 

I Z 12 • 

Les formules ci-dessus sont très com­
pUquées, aussi nous donno!lS des mé­
thodes plus pratiques de détermination 
des éléments du monta~. basées sur 
l'emploi des courbea de la figure XIII 
-B-1. 

On se servira de la courbe I. 
La capacité C sera estimM. On ~ 

donnera la pulsation ro, pour laque,l,e 
on désire que l'amp!ificatio:i Ah soit 



dans un rapport donné avec l'ampli­
fication maximum Am = SR. 

En ordonnées (à gauche). on a le 
rapport Ah/Am, et en abscisses, le rap­
port ro/w1, wl élant une pulsatio:i. de 
!t'éférence que l'on détermine comme 
indiqué dans la méthode de calcul ci­
dessous : 

1° On connait le rapport I Ah I/Am 
désiré, ce qui donne ave,n la courbe I, 
la VA.leur de w/wl ; 

2° Comme O:Q. c'o::ma!t o, 0:1 détermine 

+ 

1 

2 

V2 

.. 

, Fig_ XIIt - C • 1 

Ainsi la va!,eur de ml, puisque 
m/ml vient d'être trouvé. On a ensuite : 

3° R = 1,5/Cml ; 
4° L = 1 8/Cm12 • 
5° L1 = i.21cw12' 1 
6° Cl = 0,3 C. 
Voici un exemple numérique : 
Soit C = 3 - 10-11 F et m = 20 ;;; 106 

rad./sec. · 
Le rapport Ah/Am doit être de 0,85. 
Sur la courbe I, nous trouvons .que•, 

pour ce rap·port, on a : m/ml = 1,25. 
20. 106 

On a donc ml = ---- = 16. tQB 
. i,25 

rad./see. 
On trouve ensuite : 
R = 1,513. 10-11 • 16 , 10s 
R = 3.140 IJ environ. 
Le calcul se poursuit ensuite faciie­

menb pour les autres éléments. 
Nous remarquerons la valeur élevée 

de R trouvée, qui donne lieu à une am­
plification maximum plus grande que si 
l'on avait adopté une des méthodt>s pré­
cédentes. 

Z1 
3 je:) 

E 1 z 5E2 

l 2 4 .. 
Fig. XIIl • C • 1 

En somme, le rende,ment né devil',!nt 
meilleur que si 1e circuit se complique., 
oo qui incite beaucoup de techniciens à 
preférer les montages simples précé­
demment décrits. pJus faciles à réaliser 
pratiquement. 

Le décalage de temps est indiqué par 
la courbe II de la même figure. 

En ordOTI111ées, à droite, on a les va• 
leurs de , 

Trol 
Cl= -- = T Fl. 

2'ii 
L'abscisse ro/ro1 a été déterminée pré­

cMemment. On trouve donc a par la 
couroo II, d'où l'on déduit le décalage 
ae wmps: 

2'1T' a 
T = secondes. 

ou le décalage d'ang,le, si on le préfère : 
m 

q> = roT = 2'ü a -
m1 

Dans notre exemple, nous avons trou­
vé : 

ro/m1 = 1,25 ; wl = 16 . 106. 
La courbe II d.onn,e pour cette val1>ur 

d,e ro/ml : 
a "' 0,157 ; 

d'où : T = 2r..0,157/Hl.106 ; 
T = 0,062/106 secondes ; 

ou : T = 0.062 microseconde. 
L'angle de phase e.st : 

20.10a.o,002 
q, = mT = ------

106 
q, = 1,21 radiaœ 

ou en drgrés : 
q, = 1,21.180/3,14 i 
'P "" 710_ 

XIII-C DISPOSITIFS QUADRIPO­
LES. 
Lorsque l'on trouve entre la plaque 

d'un,e amplificatric,e et la grille de l'am­
plificatrice suivante des éléments dont 

f' ::==:::::: 3 
l2 

ZI 

2 
Flg. XIII • C - 3 

l'impédance n'est. pas négligeable aux 
fréquences élevées coruiidérées, le dis­
posibif de liaison est dit quadripôle, par­
ce qu'il a d,eux points d'entrée et deux 
de sortie (fig. XIII - C -1). Le quadri­
pôle comporle \es quatre " pôles » 1, 2, 
3, 4, connectés commè indiqué sur la 
figure. 

Au point 2, on pourra évidemment 
intercaler un d:spositif de découplage à 
impédance négligeable' aux fréquences 
élevées. Il en est d•e même du point 4, 
ou un dispositif .de polarisation de grille 

pourrait être prévu si la cathode de V2 
éta:t à la masse. 

Il arrivera aussi qu'entre le pôle 3 et 
la grillt>, on conn,ecte une capacité, et 
entre grille ,et masse une résistance très 
élevée. Les éléments se,ront, dans un 
amplificateur à vidéo-fréquence, sans 

+ 

F.lg. :l1"..III - C - 4 

influence aux fréquences élevées. Le 
quadripôle de liaison pour la correc­
tion de l'amplification aux fréquences 
élevées res,L réalisé suivant le schéma 
général de la figure XIII - C • 2. La 
figure XIII - C - 3 reproduit le quadri­
pôle de la figure précédente et, sous 
cette forme, on voit qu'il s'agit d'un ré• 
seau en 'Tr, 

Revenons à la figure XI II • C • 2. 
L'amplification entre la plaque e,t la 

grille de la première lampe est : 
E2/E1 = SZ. 
Z élant l'impédance composée de Z1 

en parallèl,e avec Z2 + Z3. 
L'amplification entre les deux grilles 

sera évid,emment : 
E3 Z3 
-- = Ah = SZ -----
El Z2+Z3 

tous les Z étant écrits sous fo.rme ima-. 
ginaire. 

En ce qui conc,erne Z, nous avons 
1 1 1 

-- + ----
z Zl Z2+Z3 

Z1 (Z2+Z3) 
z -------

Z1+Z2+Z3 
111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111u1111111111111111111111111111111n11111,.nnn1111111111111111111111111111111111,n1111111111n111111111111• 

n /. ••••• ••"• "1• d• ,eoom d'••• 
·"' ~ ,Grande Ecale Technique 

tJ ~:,:,~,h«he~ > 
chés, un technicie~ compétent. 1' t~ ... , 

' \ les cours de 1" 
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D0nc : 
Zl 22 

Ah = S -------
Z1 + Z2+Z3 

Cette formule montre q11e Ah ne rlrnn­
ge pas si l'on permute Zl avec 7.3. Ceîtr 
remarque nous servi ra par la su il~. 

On aura donc la milrne ,nnnlifi; n !ion 
si l'on connectait J,e quadripôle cornrne 

RI 

... HT 
Piiat. XIII - n - 1 

dans la figure Xl.11-C-2, ou comme dans 
la figure XI 11-<>4. 

Nous allons étudier quelrp1e 0; éléments 
d,e liaison quAdripôles. aynnl la forme 
générale en "· 

XIII-D : MONTAGES DF.S FIGU­
RES XIII-D-1 ET XIJI-D-2. 
Les deux montagës se calculent de }R 

mème façon. 

La capacité Cl est plus grnncle que C. 
et on voit que n est toujuur·s connectée 
en parallèle sur la plus petite raparitt· 
C, qui peut être soit celle c1·,,ntré-e, soit 
cell,e de sortie. La ré sis tancè ru peut 
ê lre négligée. 

De la formule trouvée au paragraphe 
précédent : . ' 

Zl 23 
Ah = S ------­

ZHZ2 +Z3 
nous obtenons, en donnant aux Z leur 
val-eur, 

1 n 
Zl = --- , Z2 = jLco , Z3 = -----

jC1 co · 1+jllf:,.o 
la formule générnl-e donnant Ah en 
fonction de L. n, Cl et C. 

Cette formule est assez complq'lr!'. 
et no11s avons préfé1•é indirp1er- des rrn"• 
thodes gn:iphiques pour la délenninu. 

+HT 
Fig, XIII - n - 2 

lion des éléments, dans cert-a.ns cas 
particuliers donnant les résultats les 
plus favorables. 

Nous considér-erons le rapport : 
. Cl 

m = - qui es.t plus grand que l'uni­
C 

té, puisque nou~ avons par définition 
Cl>C-

On considère aussi une pulsai.ion de 
référence col définie par 

v m/2 
(1)1 = 

RC1 

VENEZ v1.r1rER NO.r 

LIBRAIRIE de la 
T, : OPE. 89-62 

101, rue Réaumur 
PARIS 
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Si l'on cnnna!t Cl ou C, on dét-etmine 
m .. ~ous d,mnnns pl1n loin les formu­
le, de calcul po11r différ•en!es valenrs 
de m. Si l'on choisit m d'arnnce el 
,.:i l'un connait Cl et C, on a11gmPnte 
f:1 ou C (avec une rnpar:.lé mat()~ie!le 
addilir,nnPlle), rie manir\re il obtenir le 
rapport m vonl11. Connaissant Cl, rn; nn 
a11ra lrs valeurs suivant,es pour les au­
tres éléments : 

C1 
C= 

R 

m 
m/2 

Clcol 
L R2CI. 

Cas de m = 2. - On utilise ta coTJrTJP 
de la figure Xl I I-D-3 qui donne (courbe 
1), .co/wl en fo'l.ction de Ah/ Am, avec 
Ah = amplification à une fréq11rnf'e 

/co/2w et Am, l'amplificalinn rn-, xi­
mum Am= SR. 

1 
I ....... ;-

o: 
~ 
-c:: 

q: ~ --. 
F'lg XIII-D-3 ~ 

~ 0,7 _ 

O' -~ 

On a donc : 
2'ï7a 

T = ---
6,28. 0,285 

Cù l 14 . [U6 
T = 0, 128. 10-6 seconde, 

ou T = 0, 1~8 micrnsecun.te. 
L'angle de phase 'P esl égal en rn­

dians ù : 
'P = coT = 0,128. J0-6. 20. 106 = 2,56 

radians, ce qui donne, en degrés : 
'P = 14î 0 environ. 
Rappelons que l'absence de rlist.orAion 

en plrn3,e se traduit, soit par la propor­
lionRlilé de 'P e•t co, soit par la cùnslance 
de T : 

'P 
T = = constant,e. 

CO 

Rernal'fp1ons que l'on peul, Pn chui.~,s­
sant le point de la courbe I, êln:> guir!1), 
nnn pas par de, con;c;iriérations d';,mpli­
firalion cons:ante, rna.s par le désir de 
con~erv-er 1rn rlénilage de temps cons­
tant. 

-~J 
i.-..-

_ __::t:":' V ◄ ~-
i---..,. :, ,--

~ V 

0,5 

C,28 

/ "' ~ / \ 
0,26 

V \ Il 
h', 

v \ 
0,24 

~ 

\ n :2 
0,22 

0,2 
~s 0,2 o,i. ~,I) u,8 1 1,2 14 i 6 

Soit, par ex,emple, à obtrnir un rap­
port de 0,8 pour co = 20. 106 rad./sec. 

Pour ce rapport, la courbe I nous 
donne co/co1 = 1,42, donc : 

ron. 

(1) 

= 14 . 106 rad./.sec. envi-
1,42 

Nous aurons dünc, si C1 = 3 .10-11 F, 
par exemple 

C1 
C = 1,5. 10-11 F = 15 pF 

2 
1 

R 
3 . 10-11 14 . 106 

L = 2.350Z. 3. 10-11 H 
L = 165 µH. 

2.350 g env. 

La courbe II de la figure XIII-D-3 
permet de trouver le décalage de temps 
ou l'angle de phase. Par exemple, dans 
notre cas, on a trouvé : 

(1) 

1,42 ; donc, d'après la courbe Il, 
(1)1 

on a a = 0,285. 

w/w1 

A ce point de vue, nous voyons sur 
2r,;-a. 

la courbe II que T = ---
rn 1 

reste constant jusqu'à co/w1 = 0,7. Pour 
cette valeur de co/col, le rapport An/ 

Am es,t presque égal à l'unité. On a11ra 
une très faible atténuation, mais l'am­
plification sera beaucoup plus faib'.e, 
a nsi que nous allons le montre•r en 
reprenant les donné.es de notre exem­
ple : 

(1) = 20. JOS 
C1 = 3. 10-11 
m = 2. 
Nous avons, en prenant co/co1 = 0, 7, 
rol = w/0,7 = 28. 106 rad./sec. 
C = Cl/2 = 15 pF 

1 
R = --------- = 1.165 g 

3 . 10-11 . 28 . 106 

Ce qui montre que l'amplifica lion se­
ra deux fois plus fa.ibl,e que dans le cas 
précédent, mais évidemment avec moins 
de distorsion en fréquence et en phase. 
Il convient aussi, lorsqu'on calcule un 
étage, de tenir compte s'il y a dans 
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l'amplificateur un sie•ul ou plusieurs élé­
ments de liaison séparés par les lam­
pes. 

S'il y en a plusieurs, on sai·t que les 
atténuations (en rapports) se multi­
plient et les angles de phase s'ajouleè1t. 
Il faudra donc que pour chaque élément 
de ·liaison il y ait une distorsion suff,. 
samment faihle pour que la distorsion 
totale de l'amplificateur puiase être en­
core acceptée. 

Si nous admettons, par exemple, dam; 
chacun des deux éléments de liaison 
d'un amplificateur, des rapports 0,707. 
la dislor,sion totale en fréquence sera 
0,7072 = 0,5. Si chaque élément appor­
te un décalage de temps de 0,128 micro. 
sœonde, l'ensemble aura un décalage 
de 0,256 µs. 

. De toute façon, si T es,t constant, peu 
importe sa valeur ; de même, si rp est 
proportionnel à ro dans chaque étage, la 
distorsion sera nulle pour l'ense,mble, 
car : 

q> total = qi1 + qi2 ; 
qil = Tlro ; 
qi2 = T2ro ; 

donc_ q> = fJll + qi2 = (Tt+ T2) ro 
q> 

et - = T1 + T2 = cons-tante. 
ro 

Si toutefois Tt et T2 accusent une 
certaine variation, elle sera plus gran­
de dans le cas de l'amplificateur com-
plet. · 

On compense souvent un étage par 
l'autre, en adoptant des schémas diffé­
rents dans chaque étage de manière que 
la dis'torsi.on en phase soit compensée. 
Nous conseillons, d'une manière géné­
rale, de bien tenir compte de cette dis. 
torsion. Il est préférable qu'une ima<Te 
soit moins détaillée plutôt que défo0r­
mée, c'est-à-dire présentant des élé· 
ments déplacés. 

Le dispositid' que nous venons d'étu­
dier sera repris dans la prochaine sui Le 
de cours pornr d'autres valeurs de m. 

F. JUSTER. 

LES publications de l'Union techni­
que de l'électricité n° 98-1 à 98-13 

concernant les pièces détachées de rn 
dio sont en passe de devenir des nor 
mes françaises. A cet effet, elles ont 
été mises à J'enquête puhl'que par l'A. 
F.N.O.R. jusqu'au 31 mai :i.'948. On sait 
qu'e,lles concernent les bqbinages et 
transformateurs HF et MF, les conden­
sateurs fixes au papier, au mica et 
électrolytiques ; les condensateurs à 
air et les ajustables au mica ; les tram, 
formateurs d'alimentation, haut-par 
leurs électrodynamiques, résistances 
fixes, p.otentiomèlres variables non bo­
binés; supports de tubes, commuta­
teurs. 

En outre, la norme 118 concerne les 
règles d'établissement des émetteurs 
pour radiocommuni-cations. 

Les pièces détachées qui, pour la sé­
curité, d.oivent être conformes aux rè­
gles de la publication C49 de l'U.T.E., 
doivent satisfaire aussi aux. prescr1p• 
lions de qualité qui constituent les élé­
ments de l'indispensable « marque d<! 
qualité ». Ces pièces s.ont !'.objet d'essais 
de type et d'essais de contrôle de fabri­
cation en uSline et en lal;>oratoire. 

De nouve.Jles normes· sont encore Pn 
cours de préparation pour· les fils 
émaillés, à savoir une norme pour tes 
fils de bobinage des machines tournan 
tes et une autre pour les fils de b.obinu­
ges à haute fréquence. 

Les appareils de mesure seront sou­
IIllis, à partir de l'automne prochain, 
à la norme C28, qui a institué des clas 
ses de pr;écision supplémentaire. Des 
essais de vibration et de choc sont aussi 
prévus. Des prescripbions particulière­
ment sévères sont imposées au matéridl 
d'aviation. Les relais de précision font 
l'objet d'un projet de spécificati.on. de 
même que les transformateurs de me­
sure. 

L'ENREGISTREMENT CODE 

U N nouveau sysitème de codage e1 
décodage par e:1registr•ement, a été 

réalisé au moyen d'un procédé magnéti­
que (Codit c• of Chattanooga). Le pro­
cédé consiste à utiliser un disque traceur 
en matière plastique, spécialement codé. 
Le disque est placé sur un papier ou sur 
un enregistrement plastique plPCé sur le 
tour:1e-disque. Le sillon du disque sert 
de guidta à une aiguille qui commande 
le bras d'enregistrement spécial. Lors­
que ce bras se déplac·e sur _la surface de 
l'enregistrement, i'l enregistre la voix 
magnétiquement sur la surface recou­
verte d'oxyde de fer. Cette trace magné­
tique ne peul être traduite ou analysée 
sans J'ulihootion d'un disque traceur 
identique à celui utilisé pour l'enregis• 
trement. Comme chaque ache,eur d'un 
tel appareil r,eçoit un jeu de disques 
idenldques avec une gamme spéciale 
qui lui est propre, aucun autre diis,qu.e 
ne peut convenir pour la reproduction 
de l'enregistrement. L'acheteur dispose 
ainsi d'un code privé qui ne peut être 
déchiffré par aucun autre procédé. 

JOURNAL QUOTIDIEN TELEVISE 

LA N. B. C. prépare l'émission d'un 
journal télévisé quotidi'Em de 18 h. 30 

à 19 h. 30, avec information, humour, 
actuaU!és, sketches, films, dessins ani­
més. Il en coO.terait 1 million de dol• 
lars d'investissements, considérés sur• 
tout comme propagande. 

L'enregistrement des programmes té• 
lévisés est mis au point par Paramount, 
procédé qui permettrait la rediffusion 
sans avoir besoin de recourir à de coO.­
teux relais de télévision. Le prix i::erait 
de 20 cents pour 30 cm. de film, soit 
540 dollars pour une demi-heure d"?.mis­
sion. Du Mont enregistre sur films da 
16 mm. au lieu de 35 mm. 

Trois agences de presse s'intéressent 
à la production de films d'actualités de 
télévision, tous les événements pouvant 
ainsi être télévisés trentre-.!;iX heures 
après la prise de vue, grâce à des ser• 
vices de distribution appropriés. (Ame­
rican Cinematographes et Radio dans 
le Monde). 

• 1111111111111111111111111111111 • 1111111111t11111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111l111111111u11111111111111111111111111111111 11111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111n11 

E •---ELECTRICIT 
DEMI GROS I VENTE EN '3ROS ! DETAIL 

Sté SORADEL 
49. Rue des Entrepreneurs, PARIS-XV• Télé phone VAU 83-91 

. QUELQUES PRIX : 
AMPOULES D'E·OLAIRAGE, en 110 volts : 
25-40 watts 59 60 watts • • • • . • 73 75 watts 

F.n 220 volts , 
watts 25-40 wat!B •• • • 68 60 watt.s • • • . . • 87 75 

TOUTES PUISSANCES Dl.SPONIB LES 

-·····4: 92 

........ 110 

ESSIONNELS 15 % ATTENTION! s·ur ces PRIX, REMISE aux PROF 

. LAMPES FANTAISIES 
LAIUPES SPHERIQUES 25 ou 40 watts : Grosse baïonnette • Petite, .............. 80 ............... 92 
:••onnet.te ou petite vis ............ , • , • , .... . 

0 watts grosse baïonnette .................. .. 
baïonne.tte •• 82 

.. ü;· :::: :::: 82 
99 

LAl\U'ES FL:4-;\,I;\,J;ES 40 watts petite vis ou petite 
LA;\,IPES Tl;BES 25 watts g-ro.sse baïonnette. • • 
LAMPES TliRES 100 mm. 40 watts .-rosse baïonne 
ATTENTION! Sur ce~ PRIX, REMISE -aux PROF ESSIONl\'iEL.<J 26% 

E DU 7-7-48 : 5% 1 1 SliR TOUTES LES AM/POIJJ..ES BAISSE LEGAL 
COUPE-CIRCUIT ET FUSIBLES PORCELAINE TTES VALEl;Rs 

TOUT LE 1"1AT .. :RIEL ET L'APPARF:ILLAGE ELECTR,JQ U!E 
. LI'VRAISO!'IIS A I,ETTRE LUE 

u contre .mauaa.t-Expeditions immédiates contre remooursement ·o 
à la commande. c C PootaJ : PARIS 6 568-30 

Liste N° 4 de notre MATERlEL EN STOC K AVEC PRIX 
,,. _______ .contre enve·loppe timbrée. 

Sans quitter votre emploi actuel 

vous deviendrez RADIOTECHNICIEN 
En suivant nos COl>J'S pa, correspon-d~nce 

VOUS &ECEVREZ GRATUITEMENT 
tout le MATERln NECESSAIR<E • la CONSTRUCTION d'u,n 111:SCEf'TEUR 
MODERNE qui restera VOTRE PROPRnTE. 

Vous le monterez vous-mêm,e, saus notre direction. C'est en constrvisa~ 
des pas~ que vous apprendrez le métier. M~hode sp~ia·le silre ra,pide 
ayam fait sec preu- • • ' 

·" 5 mois d'ét"""5 et vos gains serorit considérables 
Coul'S de tous les deg és ~ 

Inscriptions à toute époque de l'année 
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J ADIS, la formule classique 
du récepteur tous couranls 
était la suivante : un éta­

ge convertisseur, un étage 
MF, un ét.ag,e détecteur, un 
étage BF et une valve, soit 
cinq tunes en tout, dont qua­
tre participaient à la récep-
tion proprement dite. · 

Peu de temps avant la 

LE POSTE DEC/ll'l' 
·CI-CO NT llE 

EST EN VE1vn; CHEZ 

CIBOT- RADIO 
LE SEUL POSTE T.C. à lampes 
EUROPEENNES, au rendem,;nt 
tmpe,:cable et d'l;N'E :m;s1CA­
LITE INCOMPARABLE grâce à 
J•emplo! doe la bmeuse 1ampe 
CBL&. 
LE CHASSIS ABSOl,U~IENT 
COMPLE'r. en pièces détachées 

,Y COMPRIS LE HAUT-PAR­
LEt:R. sans- lampes. . . 3.989 
LE JEU DE LAMPE iECH3 •F.C· 
Fl•CBL6-CY2-R3ON,. Exception-
nel. ............... · •.... 1 900 
EBENISTERIES prêtes à rec~­
vo!r le châ&si.s avec décor, tds· 
sua. fond. boutons et feutres 
AU CHOIX : BAKF.LITE <240> 
170xl50). . .. , • . . . . .. .. .. 825 
BOIS VERNI TAllPO'J <250x 
180xl60) .. . . . .. .. . .. .. .. 980 
BOIS VF.RSI TA:\IPO'J A ('0 
LON'JES et MAR.QliETERH! 
C270xl80xl60J . . . . . . . • 1.1 50 

Chez le mt!me con.~lructeur: 
L'IDEAL 48 TCR 

Poste moyen. Même réahsation 
11ue ci-contre. Châssis de 360x 
170 x 7a. Cadlra.n de 100 x 140. 
Haut-ParlP.ur d,e 17 cm. à ai· 
!l},alnt permanent. 
LE CHASSIS CO.UPLF.T EN 
PIEOES OF.TACHEES avec HP 
(sa.n,s lampes>. . . . . . . . . 4 330 
LE JEU DF. LA:\lPES 1F.Cll3-l'C­
Fl-CBL6 CY2-R3ON'). Exception· 
ne!. .......... : ....... 1.900 
EBENISTERIE MOYEX'JE prê­
te à recevoir le châssis. r11onE­
LE DE GRAND UIXE, à co:on­
nes. avec marqueterie ,430x240 
x270). . .... , . .. . . .. . . . . 1.780 
TOUTES LES PIECES PEUVEXT 

ETRE FOl;RNIES 
SF.PARE,mNT 

Oes (leux mO<lèleB coinporient 3 
gammes d•ondes plus une pos. 
P.U. Prises Antenne-Terre et P 
U. ILS FONC'l'IONNE:\'T indif­
féremment sur tous S,ECTF.URS. 
CONTINU ou ALTER:\'ATlF 

110-130-220-240 v. 
Exp. PROVINCE et COLONIES 
oontre mandat ou .contire r<>mbt. 

CIBOT - RADIO 
39, rue TAl'J'BOlJT. PARIS-9". 

EN STOCK : TTES les PIECES 
DETACfflF.J<:S et LA:\tPES, 

aux mdMeurs prix, 

Catalogue général c/20 fr. 
POUR NOS ENSEYIBLES, ENV. 
llf.l UI. NO,nr;~CLtet.TtJn.r; or.:.~ 

J>l:ECES AVEC PRIX F.T 
PHOTOS COSTRE 10 l<'RA:\'ÇS 

guerre, celte sulu.tion rut 
battue en brèche par la co111-
bina:son dite « 3 + 1 .,; com­
prenant deux triodes-hexod es. 
::\Ialheureusement, la 6E8 
américaine et l'ECI13 eur·o­
péenne ne comporlanle pas de 
.::;ortie séparée pour la grille 
triode, certaines précaution;; 
devaient être prises pour em­
pêcher les accrochages par-H­
sites. Finalement, _on a pré-

®I: 
C2 C.5 

féré le « tandem ,, ECIJ3 + 
ECFl·, su1v1 naiurt'llemeni 
d'une CI3Ul. El celte den11è· 
re solution est en passe •J~· 
devenir, à l'heure actuelle, 
plus répandue que -l'ancten 
montage muni d'une lampe 
~uppléménlaire. En tout cas. 
aucun doute n'est possilJle : 
chaque fo:s que nous dél'ri­
vons un tel récepteur, l'ama­
teur aux moyens limités i:;e 
trouve attiré. 

La faveur dont jouissent les 
appareils similaires au H.P. 
128 s'explique aisément : en 
économisant une lampe, non 
seulement le prix de revient 
est alJaiSl~é; mais encore, il 

· est pœsibl,e de prendre 11n 
châssis et un coffret plus 
pelits. Malgré cela, les per­
formances sont en tous poin'.s 
comparables à ce que donne­
rait un supe-r 11 4 + 1 "· 

Le II. P. 128 util!s1l les mê­
mes bobinages que le Il. P. 817 
TC (1), dont nous rappelons 
les c.onespondances : · 

BLOC ACCORD 
ET OSCILLATEUR 

1. - Grille oscilla tri ce. 
2. - Grille modulatrice. 
3. - Antenn,e. 
4. - Plaque oscillatrice. 

· a. - MaS1Se. 
(ll Le Haut-Parleur n• 817 du 

20 mal 1948, page.s 270 à 272. 
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TRANSFOR:\IATEURS !\IF 

1. - Plaque. 
3- - + IlT. 
4 - Retour grille ou diode. 
6. - Grilie ou diode. 
La ressemblance de ce-s d-èUX 

po:s-les &e borne d'a'lleurs pas 
là. Sans doute . .s'agit-il, dans­
les deux cas, de cl1angurs de 
fréq11ence. ::\lais l'un est équi­
pé de tubes américa:ns, el 

11/, 

!"autre de tuh€s européen.~. 
En ouke, le HP 817 TC é!o.it 
du type 4 + 1, et il fonction­
nait sur une seule tension, 
tandis que le IIP 128 uti'lse 
un répartiteur carr.ousel et 
une régulatric~ fer-hydrog?!­
n~. 

ETUDE RAPIDE 

DU SCHEMA 

Le montage de l'ECII3 est 
classique. Le condensate·ur Cl 
situé entre la douille « T ,, et 
le châssis (masse) a pour but 
d'isoler ledit chàSsis de la ter­
re, précaution absolumPnt 
obligatoir1i sur un tous cou­
rants, puisque : 

1° Le. s1icleur est relié di­
rectement au chàgs.is ; 

2° L'un de ses pôles es,t O. la 
l-t:l l 'C 1 ~, OU, 11,c; .)~it JJU..) ir.;yuGI 

à priori. 
Le second point expliq1ie 

ceHe clw:oc qui déroute tou­
jours le débutant : l'cfficadté 
de la terre e:;t à peu près aus­
si grande que c·elle d'un cata­
pla:sme sur une jambe ,1e 
b.ois 1 Par contre, il arrive que 
l'on obtienne de bons résultats 
en utilisant le fil baptisé " ter­
re n en gnis-e d'antenne. Là 
encore, il faut se garder d'ef­
fectuer· une liaison directe nu 
primaire du bloc Bourne; 

C2 supprime tout risque de 
court-circuit. En outre, on 
choisit la capacité de ce con­
densateur relativement faible 
(100 pF), ce qui permet de 
réduire l'influenc1i de l'anten­
ne et rend les réglages inctr­
pendants de la longueur de 
celle-ci. 

La section pentode de l'ECFl 
est utilisée wmme amplifica­
trice l\IF. Petite différence 
avec le montage classique : 
l'adopti.on. d'une tension écran 
infér:l:'uré à la IIT après fil­
trage; pour ce faire, on reTI~ 
cette élrctrode aux écrans hc­
xode ECII3. 

Le secondaire du deuxième 
transformateur MF attaque la 
preini1\re diode de la CBL6 di­
rectement; montage habit1l'~l 
d,e la ré.qi~'iance shuntée rle 
détection (IH - C10). La CA V 
n'offre également aucune par­
ticularité : rattaque de la Re­
con-de diode est effectuée A t,ra­
vers C11, et la tension de ré-



gulation apparait aux bornes évident, par ailleurs, que, se-, fage, la régulatrice CeMor 
de RlO. La CAV ne peut fonc- Ion sa valeur, C16 agit sur Je H:10 offre le gros avantage d'a­
tionner que si la tension appli- timbre général de J'uuditiuu : planir les à-coups au .démar­
quée à d2 surpasse la tension en l'accroissant, ledit timbre rage, précaution salutaire à la 
de polarisation de la lampe fi- devient plus sourd. C'est une fois pour les filaments des 
nale (tension égale à la chute affaire de goût personnel, lampes et pour celui de l'arn­
dans H.8); dans le cas con- l!Ltoique, pour notre cumplt:, poule de cadran. De plus, le 

fet, que l'amateur doit pouvoir 
càb'ler sans difficullé un châs­
sis aussi simple, pour lequel 
il n'y a· pas lieu de signaler 
une particularité quelconque. 

Le réglage est réduit à sa 
plus simple expression : le.s 
.\IF sont prérég·lées par cons­
lrnclion ; elles ne nécessitent 
qu'une légère retouche pour 
re:i,dre maximum la sensibili• 
lé. 

traiN!, d2 est négative par 
rapport à la r.alhode, et elle 
ne Jais.se pas.ser aucun cou­
rant. 

La section triode de J'ECFl 
est montée en amplificalrice 
BF, chargée à 0,1MQ" par H13. 
Le condensateur de fuite Cl:! 
est nécessaire : il écoule la 
composante lIF apparaissant 
inévitablement après détect on 
et empêche certams siffle­
ments désagréables ; sa va­
leur n'est pas critique, elle dé­
pend du soin a-pporté au câbla­
ge. Bien entendu, plus cette va­
leur est élevée, plus son action 
est efficace ; mais il y a un 
revers à la médaille : C 13 
shunte R13 en alternatif et on 
o.tlénue les aiguës davantage 
en l'augmenla';lt. Le chiffre de 
100 pF, qui nous a donné aux_ 
e.qsais un excellent résultat, est 
gënéralement sa lisfaisan t . 
parfois, il faut doubler, votre 
tripler. 

Rien de spécial en ce qui 
concerne la section pentode de 
la CBL 6, si ce n'est la pré~ 
sence de C16 en fuite vers la 
cathode : cette disposili0':1 est 
souvent dtllEdssée en faveur du 
fihunt primaire du tran~for­
mateur de sortie ou de la fui le 
vers la masse ; cependant, la 
CBL 6 ayant une pente élevée, 
le montage en fuite vers la ca­
thode permet de. souder le con­
aP.11sa1eur llln:<;lt:llll;llt our le 

support de la lRmpe el, pRr 
conséquent, de réd11ire la lon­
gueur des connexio';ls. Il est 

Enfin, rappelons les points 
d'alignement du bloc accord .. el 
oscillateur : 

P.Q. : 1.300 kc/s (trimmerJ 
et 600 kc/s (inductance) ; 

G-0. : 200 kc/s (inductance) ; 
1 o.c .. : 15,5 Mc/s (trimmer) 
et 6,5 Mc/s (inductance). 

Sur cette dernière- gamme, 
on utilise le battement infé­
rieur, et un petit ajustable, 
monté diredement sur le bloc, 
permet de parfaire l'aligne­
ment sur 15,5 Mf!/s. 

8 TAY• 

VALEURS DES ELEMENTS 

nous ne comprenions guère I tube R30 est prévu pour fonc­
cet te latitude donnée à J"u,;a,- lion. ner sous les différer.:i.tes ten­
ger, car celui-ci a trnp te:1dan- siuns françaises (110, 130, 220 
ce à sacrifier les aig~i\s, sous et 24.0 V) ; avec lui, point n'est 

C1 = 20.000 pF ; C2 - 100 
pF ; C3 = 2i'i0 pF ; C4 = 0,1 
µF ; C5 = 100 pF ; C6 = 500 
pF ; C7 = CS = 0,1 µF ; C9 = 
10 µF - 2'5 V ; CIO = 150 pF ; 
Cl 1 = 50 pF ; C12 = 20.000 
pF ; C13 = 100 pF ; C14 = 
20.000 pF ; C15 = 2i'i µF - 50 V; 
Cl6 = 5.000 pF ; C17 = 10-000 
pF ; C18 = 0,0i'i µF ; C19 = C20 
= 50 µF • 1i'i0 V. 

R 1 = 1 MIJ - 0,25 W ; R2 = 
200 IJ - 0,5 W ; R3 = 1i0.000 g 
- 0,25 W ; R4 = 200 Q • 0,25 

vc 
prétexte q11e la mu!';ique est 
plus veloutée (?), ou autres ter­
mes aussi saugrenus. 

Reste à voir l'alimentation. 
Celle-ci est parliculièrement 
bien 6ludi6o • d'o..bord, oô"t6 II'r, 
les condensateurs Cl7 et ClS 
évitent toute modulation p·ar 
le secle1.1r ; ensuite, côté chauf-

Mfl 

0CY2 
~==-~~=---,_J 

lJc« LJBloc 
besoin d'ut.iliser de prolonga- W ; füi = 10.000 0 - 1 W ; R6 
Le~ résistant. = 500 IJ - 0,'5.W; R7 = 0,5 MO 

REALISATION 
ET MISE AU POINT 

- 0,25 W ; H8 = 1i'i0 IJ - 1 W ; 
R9 = 15.000 Q • 0,25 W; R10 
= R11 = 0,'5 MQ - 0,25 W ; 
R12 = 0,5 MQ (potentiomètre); 

Les figures 2 et 3 sont suffi- H13 = U,1 MU - U,5 W; H.14 = 
samment explicites par elle,;- 0,5 MQ - 0,25 W ; R15 = 700 
mêmes. Nous admettons, en ef- Q - 2 \V. 
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DICTIONNAIRE DE TÉLÉVISION ET .. HYPERFRÉOtENCES 
A\ILILlt~\\A\~11) 1• lflVA\~iCA\IIJf 

DIELEKTRISCJHE DEFORMATION. 
Déformation diélectrique. 

DIELEKTRISCHE FESTIGKEIT. - Ri­
gidité diélectrique. 

iDIELECTRIZITAETSKONST ANTE. 
Constante diélectrique, pouvoir indue. 
teur spécifique. 

DIFFERENZIAL. - Diff.érentiel. 
DIFFERENZIALRELAIS. - Relais dif-

fére::itiel. 
DIPOL. - Dipôle, doublet. 
DIREKT. - Direct. 
DISSONANZ. - Dissonance. 
DISTORSIOMETER. - Distorsiomètre. 
DOPPEL. - Double. 
DOPPELHOEBER. - Casque à deux écou. 

teurs. 
DOPPELGEGEN. - Quadruplex. 
DOPPELGITTEROEHRE. - Bigril'.e. 
DOPPELLEITUNGSSCHNUR. - Dicorde. 
DOPPELMETALL. - Bimétal. 
DOPELLPOLIG. - Bipolaire. 
DRAHT. - Fil. 
DRAHTFUNK. - Télédiffusion. 
DRAHTI;AGER. - Couche de fil 
DRAHTLOS. - Sans fil. . 
DRAHTSEIL. - Corde. 
DRAHTZANGE. - Pince à mors ronds. 
DRALL. - Torsion. 
DREIIBANK. - Tour (machine-outil). 
DREHFELD. - Champ tournant. 
DREHFUNRENSTRECKE. Eclateur 

tournant. 
DREHKNOPF. - B'outo::i à tourner. 
DREHRONDENSATOR - Co:1densateur 

rotatif. 
DREHMOMENT. - Moment d'inertie. 
DREHSCHALTER. - Interrupteur tour. 

nant. 
DREHSPULGAVANOMETER. - GalV'll­

nomètre à cadre mobile. 
DREHSTROMMOTOR. Moteur à 

champ tournant. 
DREŒCKSCHALTUNG. Montage en 

triang'.e. 
DREIF ACH. - Triple. 
DREIGITTERROEHRE. - TrigrLlle. 
DREIPHASIG. - Triphasé. 
DREIPOLROEHRE. - Triode. 
DREIROEHRENEMPFAINGER. - Ré-

eepteur à trois lampes. 
DROSSELKETTE. - Filtre à mailles. 
DRUCK. - Pression. 
DRUCKER. - Imprimeur (Morse). 
DRUCKKNOPF. - Bouton-poussoir. 
DRUCKLAGER. - Butée. 
D .. T. (DRAHTLOSE TELEGRAPHIE). -

T.S.F. 
DUEBEL. - Goujon. 
DURCHROHRUNG. - Perforatio::i. 
DURCHBRENNEN. - Fondre (filament). 
DURCHDRINGENDE STRAHLUNG. -

Radiation pénétrante. 
DURCHDRINGUNG. - Pénétration. 
DURCHFUEHRUNGROEHRE. - Tube 

d'entrée. 

DURCHGANG. - Flèche, transi,t. 
DUROHGANGS1\RANSFORMATOR. 

Trans.formateur de couplage, 
DURCHGRIFF. - Transparence de gril-

le. 
DURCHLASS. - Entrée. 
DURCHLAESSIGKEIT. - Perméabilité. 
DURCHLAUF. - Parcours. 
DURCHPAUSE. - Calque. 
DURCHMODELUNG. - Transmoàula-

tio:i. 
DURCHSCHLAGS. - Disruptif. 
DURCHSCHNITTLICH. - Moyen, en 

moyenne. 
DYNAMJSCH. - Dynamique. 
DYNAMO. - Dynamo. 
DYNAMOBLECH. - Tôle dynamo. 
DYNAMOTOR. - Dynamoteur. 
DYNHARMONISCH. - Dynharmonique 

E 

EBENIT. - Ebonite. 
EBENMAESSIG. - Symétrtque. 
ECHO. - Echo. 
ECHOLOT. - Sonde 
ECHOLOTU:'.'IG. - Sondage, 
ECHOSPERRE. - Suppresseur d'écho. 
EFFEI{T. - Effet. 
EFFEKTIVWERT. - Valeur efficace. 
EICHELROEHRE. - Lampe g:and. 
EJCHEN. - Et-alo::iner 
EICHFREQUENZ. - Fréquence étalon. 
EICH'.\'IASS. - Jauge. 
EICHUNG. - Etalonnage. 
EIGEN. - Propre, nature.J. 
EIGENPERIODE. - Période propre. 
EIN. - Simp:e. 
EINADRIGER KABEL. - Câble unifi­

laire. 
EINANKERUJUFORMER. - Commuta- . 

trice. 
EINBAUGEIIAEUSE. - Ebénisterie. 
EINDRAHT. - Unifilaire. 
EINFACH. - Simpie. 
EINGANG. - Entrée. 
EINGEBAUT. - Incorporé. 
EINHEIT. - Unité. 
EINKNOPF. - Réglage unique (à un bou.. 

ton!. . 
EINKREIS. - Circuit accordé. 
EINLUDELUNG. - Amorçage, 
EINOHRHOERER. - Ecouteur (simple). 
ElNPHASIG. - Mo::iophasé. 
EINPOLIG. - Unipolaire. 
EINSAUGEN. - Absorption. 
EINSCHREIBER. - Enregistre•1r. 
EINSCHREIBEN. - Enregistrer. 
EINSEHAI,TER. - Contacteur. 
EINSEITIG. - Unilatéral. 
EINSPRITZUNG. - Injection. 
EINSPULENTRANSFORMATOR. - Au-

totransformateur. 
EINSTELLEN. - Régler. 
EINSTELLVORRICHTUNG. - D1$Püsiti! 

de réglage, 

._., 

EINTEILEN. - Di-vfer. 
EINWELLE. - Ond<? unique. 
EINWIICKLUNG. - Bob:nagè. 
EINZELELE1v1ENT. - Elément ld,e p'.le). 
EISEN. - Fer. 
EISENKERN .. - Noyau de fer •. 
EISENNICKEL. - Fer-nickel. 
ELASTICH. - ElastiqUP. 
ELEKTRIKER. - E:,ctricien. 
ELEKTRICHES FELD. - Champ électri~ 

que. 
ELERTRISCHER LICHTBOGEN. - Arc 

é:-:ctrique. 
ELEKTRISCHE SCWEISZUNG. - Sou­

dure é:ectr qut'. 
ELEKTRIZITAET. - Electricité. 
ELEKTRIZITAETSMENGE. - Quantité. 

d 'électric: té. 
ELEKTROAKUSTICH. - ElectroaC0'l<Sti­

que. 
ELEKTROCIIEMISCH, - Electrochimi-

q u<". 
ELERTROLYSIS. - Eltctrolyse. 
:i:LEKTROLYT. - Electrolyte. 
ELEKTROLYTKONDENSATOR. - Coü• 

d€n,satfur électrolytique. 
ELEKTRODE. - Electrode. 
ELEKTRODYNAl\USCH. - Electrodyna­

mique. 
ELEKTROGERINNEN. - Electrocoagu-

lation. · 
ELEKTROMAGNETISCII. - Electroma­

gnétique. 
ELEKTROMETER. - Elœtromè,re 
ELEKTROMOTORISCHE KRAFT. 

Force électromotrice. 
ELEKTRON. - E: 0 ctron. 
ELEKTRONENAUFPRALL. - Bombar­

dement cathod que. 
ELEKTRONENENTLADUNG. - Déchar­

ge éi,otronique. 
ELEKTRONENVERVIELFACHER. 

Mulbplicateur d'électrons. 
ELEKTRONENMIKROSKOP. - Mioro­

OCOPe électroni-que. 
ELEKTRO - OSMOSIS. - Electro-0Bmo-

se. 
ELEKTROPHORESIS. - E:ectrophorèse. 
ELEKTROSKOP. - Electroscope. 
ELEKTROSTATISCH. - Electrostatiq'lt!, 
ELEMENT. - Pile. 
ELEl\'IE:'l,"TKOHLE. - Charbon de pile. 
ELE1\1ENTSCIILAMM. - Dépôt (dans une 

pile). 
EMAILLIERT. - Emaillé. 
EMPFA:\'G. - Réception. 
EMPFAENGER. - Récepteur. 
EMPFANGSLOSEZONE. - Zon~ de si~ 

lence. , 
EMPFINDLICHKEIT. - Sentsibilité. 
EMPFINDUNGSPUNKT. - Point sen.sl­

ble. 
ENDSTIFT. - Cheville. 
ENDVERSTAERKER. - A~lificateur fi­

nal 
(à suivre) 

,,,,,,,,,~,,,,,,,,,,,~,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,,1 DEMANDEZ -''''''''''''''''''''''''''''''''''''""°''''''' 
NOS BllLLETI:\'S SPECIAUX POUR VOS ORDRES OU SUR SDIPLE DEMANDE, 

NOUS VOUS ETABLIROc'IS VOTRE DEVIS JUSTE POUR TOUTES LES 
PIECES DETACHEES 

NOTRE MAISON EST OUVERTE 
, I ', ~ta· \c . . . AT! '\JOIS D'AOt·T TOCS LES JOURS, MEME LE LUXOO (sauf dimanche) 

Soc. RECTA, 37,Av, LEDRU-ROLLIN, PARIS (12·) - DIO, 84-14 
-DEMANDEZ notre ECHELLE des PRIX d'ETE dans votre intérêt!-
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LE succèi> des tube;_, .minin­

tures chauffé;:; sou'> .1,3 
volt nnus incite à dùcrire 

une nnuveJle rr.alisalin,;i érp,i­
pée avec k'\ ~éi-ie rtésonna is 
classiqne : IH~, lT'f, 185 .~t 
3S4 Cet appareil, monlé ri.ans 
un é!C:•gant coffret rte petile:, di­
mensions, n'e.,t prévu rp,e pnnr 
l'éroute avec piles. Moyenna:il 
quni, le pri.x rte revient est no­
tablPmE>nt inférieur à. cel11i 
d'un montâge_ mixte [}iles--sf'c­
teur. Le construcrenr e.•lime, 
e-;-i pffr>t, que l'inlérM d'un tri 
chfls~is e.,t pe f>irnvnir fonclinn­
ner là où un fHisle secteur .-ne 
le peul pas : t\ 1-a mer, à la 
montagne, etc ... Mais p11rtor1\ 
où l'on di,;ros-e d'un réseau al­
ternatif ou eonttnu, pnurrprni 
ne pas premlre un rrceptenr 
ordinnire qui assure, en par1i­
culier. une éroute plus puis: 
sanie ? Et il fnnt recmnattre 
que ce raisonnement ne man­
que pa<: rte justesse. 

Voyons ensemble Je sd1érrin 
rtP. principe rtu « Super Touris­
te 48 " : 

C'est un chnngeur ne fré­
qnence toutes otHies nont le 
col\ecleur d'oncles est noi'ma­
lernrnt une sangle portée e-;-i 
bannoulièr-e; rt'nutre pari, nne 
horne « antenne n perme1 rl'a­
mél iorer la sensibili lé, en v 
cn!lneclant un sïmple bout ct'e 
fil de quelques mètres. 

La grille modulatrice, accor­
dée par le CV supérieur, est 
reLiée à la _ligne d'anlifarling 
par l'inlerméd ia ire de n2 (a p­
p\iralio':l de la C.A.V. en pa­
rallèle). La grille œrillatrire 
est accordée par le CV infé-

rieur ; ne pas oublier dr relier 
HI du hon côlé 011 filamrnt, 
c'esl-ù-rlire du côlé relié à la 
grille snppresspuse el· à la 
masse .. L'pnlre1ien nes oseilla­
tions s'ohlient à l'aine d'1in1! 
~Pif in.~Prée rlan.;; la ronnexin'l 
alimentant G2 - G4 ; c'est d'ail-

hlents 1T4 et 1S;i : il faut que 
la masse (- BT) soit reliée 
du côlé suppresseur. 

La !S:i ne. comporte qu'un,e 
.,e11Je diode ; il n'y a donc. pa.<: 
le choix pour l'a,11Lfa.ding, qui 
doil 1'tre du type n.nn rel.a.nt~. 
Quant au mai:tlage de. la sEJc-

• 67,5, 

HT~•q~•, 

w~.rw· 

Les deux moitiés du filament 
sont ass-ociées en parallèle. Un 
calcul rapide montre que la 
·con.,ornmati()JJ.de chauffage to­
rnle alleint 0,25 ampère. Aussi 
esl-il prudPnt de prendre des 
éléments 1,5 volt. de grosse Cl.'.• 
pacilé, genre lampe torche. 

tODUpr 

(10 

354 

-~ Rfl 

' 

tl,5• 

:ii ,,,~ 

:;i 8cm 

.67!» 

'-----------+-1.1:-f'- - Figure 1 
8~F 

leurs un prorérté classique lion pentode, il ne '!l~cessite 
avec leq11el les ama li>urs com- qu'une seu,le obsiervalion, et 
rnencent à se familiaris.:>r- l"on devine que celle-ei eoncer-

Q,1 remarquera que la ten- ne cri. Ce conde'ilsat-eur jo,rn 
sion écran dè la !Tt est abais- un rôle important dans l'éli­
sée à l'aide de JH, ce qui per- minallo!l de la composante HF 
met de réduire à /a fnis le (·on- apparai.ssant après détection. 
ranl écran et Je courant pla- Plus sa valeur est élevée, meil­
rrue ; avantage d'autant pins Jeure est l'élimination ; mai!S, 
apprécLabLe . que les ,piles de en m(oine temps, gare à l'affai­
fii,ëi volts son! ne faible eapa- blissement des aigul)s I Il faut 
cité. :vl/\me observa li0!1 que bien se rendre compte qne la 
pour la 1nri ·en ce qni c.ower- charge chimique de la lamp-e, 
ne le branchement des fila- en al/ernalif, esl. de l'ordr·e de 

0,fi5 MQ (1). Supposons, par 
exemple, que cri = 500 pF. A 
800 périorles (pul~ fitr.1 !'i.0001, 
on a : 1/ï.ro = l012/:-i00X5-000 
= 0,4 l\1Q. L'effet. de R·hunt est 
rléjà terrihle. Et à !U00 périr.­
des, on n'a plu.9 que 0,1 MC. 
]psrp1els II abrutisse,1t ,, corn­
plrlPment votre pauvre chargP 
ohmique. Moralilé : avt:>c une 
lampe rhargée forlement, l'ef­
fet ne shunt du condensakur 
by-paR,~ est beaucoup plus 
marqué qu'avec une lampe 
chargée faiblement. On en dé­
rluira que le chiffre de 100 pF 
1'onslit11e un maximum, alors 
qu"avec nP.s monl·agPR nor­
maux, il est gé-:7éra lement 
posRible de prendre davantage. 

Reste à voire la 3S4. Celle­
ci est polarisée par R11, en 
communication avec l'i:it~r­
rupteur dù volume-contrôle. 

· <1 > Oette charge est constl tuée par 
R~ shuntée· par Rl0 et Rll, car 
l'impédance de 012 est négligeable 
Yis-à-Vis de R9. 

Du point de vue pratique, le 
11 Super Tourist,e II présen!e un 

1• Le câblage, très étudié 
(fig. 2), est d'une très gramlt! 
simplicité; il faci!He le tra­
vail du dépanneur. 

2° Dimt>nsions très rédui­
leR : 21 x Hl x 11 cm ; 

3° Faibl,e poins : 1,5 kg; 
4• Les lampes sorit solid•~­

ment. fixées par des resso:·ts, 
et elles n,e peuvent pas quil­
ler leurs supports. 

En O. C., une antenne 
d"une dizaine de mètres pro-. 
cure d'excellentes auditinns ; 
la f.rre e,;t fac·ullalive. En 
P. O., on peul Re conleriier 
ne la sangl,e pour la récP.p­
lion des lnra11x. En G. O., 11 
est recommanrt,é n'employer à 
la fnis anlenne et terre. 

Max STEPHEN. 
11111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111 

- MONTEZ VOUS-MÊME 
LE POSTE BATTERJ'F. 4 LPES 

dans cette page · 

" LE TOURISTE" 
En pi~es détachët>s 9.280 fr, 
Monté complet ••. 12.700 fr, 
Vou,s trouverez toutes les pièces 
néce&sa.!res à sa construction 
ainsi que le catalogue généra.] 
contre 30 fr. en timbres aux 

Éts RADIO R.L.C. 
102, rue de !'Ourcq, PARIS-XIX• 
Métro : Crimée - NORD 11-29 
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ANTENNES 
~scription de la II rotary-beam », L. Miche·!, F3RT 808-919 
Les antennes di-pôles II folded »~ d'après le R,S.G.B., 

F3RH .......................................... •: 809-963 
!.a cel1u[e Collins, C. T • .......................... , 809-967 
Antennes d'émission multibandes, L. Bru •• • • . • • • ••. 810-999 
Nouveau type d'antenne, P. Bér-ats ................ , 815-188 
Le filtre Colli::i, R. Piat, F3XY •• • • • • • .. • • • • • • • • • • •. 816-240 

ARTICLES DIVERS 
La bande 40 mètres et le QHM, M. Fulbert ••. ,,, . . • 807-884 
Après la conférence d'Atlantfo-City, n.-A. llaf{in-

Roanne; • • • • • • • . • • • •• .. • .. • • • • • • . • • • • • . . . . . . . . • • 807-885 
Nouvelles du D.T.N.G. • • .. .. • • • • . .. • .. .. .. . . .. .. . • 807;886 
Fréquenœmètre à régénération pour 60 Mc/s eï au-

dessous, R. Le Quément . . • • . • • • • • . • . • . . . . • • • • • • 809-964 
Le J des 8 au Rés,eau des Emetteurs français • • • • 811·38 
Sommaire du QST de décembre 1947 . . . . . . . . . • . • . • 812-73 
Rél'lexions sur les autorisatio:IB d'émission, R.-A. 

Raffin-Roanne ••• • .. • • • • • • • • • • .. .. • • • • • • . . • • • • •• 813-115 
Pour apprendre à lire au son, M. Codechèvre •• • •. 814-152 
La rançon du pro-grès, R. Larche.r, FBBU •• •• • .. • 814-152 

et 815-188 
l.a lég.islatlon " amateur • dans les départem~"lls 

d'outre-mer, R. Larcher, F8BU .. .. • .. • •• • .. .. • 817-279 
Du monopole des communicatiœis, R. Larcher, FBBU 818-314 

CARACTERISTIQUES DE LAMPES 
Le tube VT 225 (307 A), C. T • ................. ·••~ 807-887 
Le tube PB S.F.R. • ........ ~• •.•••••••••••••••••• •~ 808-921 
Les tubes 807 .et 829, C. T. • ••• • • • • • • • • • • •.• • • • • • • • • • ••. 809-968 
111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111 

Section 
J !LECTRtCIU 

;._wa:,J'...,~. p.cQ.llq,ues. 

nwJCI. dt ~fle. MM c111•1emen1 dl 
,,. •lb11m 1lh1HN •• co•leu• conue 
• Elcdt~d"'&di• T Cléuutoi>CJoé,_ • ., 

nnonnnoonr 

Le tube Tungsram OS 125/2.000, C. T • ............ ., 809-969 
Le tube Philips PE 1/75, C. T • ................... ~ 811-41 
Le tube 4-125-A, C. T • ........................... 01 814-155 
Les tubes VT li5 (1,613) et 203 A, C. T • •••••••• •oi 814-15li 
Le tube 1.624, C. T . ............................ •oi 814-157 
Le tube RV 2,4 P700, C. "T. .. .......... , ......... 11 816-243 
Le tube Philips PE 05/15, C. T • ................ • . .i 817-316 

CHRONIQUE DU DX (F3RH) 
Période du 10 au 25 décembre 1947 ..... ; ....... 11 807-886 

- 20 décembre 1947 au 5 janvier 1948 •••• ; 808-921 
5 au 20 janvier • .. .. .. .. • .. . .. .. . • .. •. 809-966 

15 au 31 janvier ....................... , 810-1 
l" au 15 février • . • • .. .. • • . • . • . • • • • • •• 811-38 
15 au 29 février ..................... ,. 812-73 
l" au 15 mars ••••.•••••••••••.•.•••• ., 813-118 
14 üU 31 mars ••••••••••••••••••••••• ~ 814-154 
l''au 15 avril ••• · •••••••••.••••••••••• ., 815-190 
10 au 15 avril .•.•••••••••••••••••• •.• ,i 216-241 
25 avril au 10 mai ••••••••••••••••.•••• , 817-279 
10 au 24 mai ........................... " 818-315 

--1 25 mai au 10 juin ••••••••••••.•• , ••.••.•. "! 819-350 

LE COIN DU 5 METRES 
Vadaptahmr five de F8NS ................ ·•·••••-. 808-922 
Per-fectionn.ements à cet aclaptaleur ••••••••••••• -i 815-189 
Schéma de transceiver ave,c deux 1G6 et une 1N5 

C. T. • .............................. ·••••••••••·~: 816-242 
Essais de réception 5 mètres chiez F8LT • •·•·••'••··••-~ 819-347. 

. DESCRIPTIONS DE STATIONS 
La statkm. F3OL, F3RH ...................... ... o] 807-883 
La station F8LA, G. Barba, FBLA ............... ,.1 812-69 
La station F9JU (descr. sommaire) • • • • • • .. • • • • • • 814-154 
La station F3WE, F3WE ................. •:••:•• ••. 817-277 

INDICATIFS 
Préfixes des stations russes • • • . . • . . . • • • • • • •••.•••• 808-921 
Nouvelle répartition des districts aux U.S.A. • • • • • •. 808-921 
Dixième additif à la Liste offil::ielle des radio-ama-
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Emetteur Compact R.adiobonne 5-B48-3, F. Huré •oJ 816 238 
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~ x .. ·---1@1••-.._,._-..;-.•=<1•_4;•.".l•.~•.••.•-'l.•.e;•:~•ih.'"1~-"" $19.œl 

!REALISATIONS DE RECEPTEURS, 
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Rectificatif cœ1cernant ce récepteur, C. T. • • • • • • • •. 815•193 
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C. T . ••..••...••..•...•....... ~·····•········••i 811-39 
Le R.H.V, 3C pour la réœption du 10 mètres, R. 

Piat, F3XY .• ••·••·•• ••.•.....•.• •·c•.~•~•J•.-.;••J•·•.•:•:•:11 813·113 
Valeurs des élléme::i.ts du R.H.V. 3C .............. _.,. 814-152 
Un adaptateur original pour le ten, R. Cnurtnis _ 815-187 
Rectificatif concernant cet adaptateur, R. C • ••• ••oi 817-279 
Qu'est;.ce qu'un QRK mètre ? tJ. T .. ............... '!I 815-193 
Un récepteur de trafic simple, F3RH ••••••••••• ""' 818-313 
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LUX. - Ecladrement d"une sui" 
face d·un mètre carré recevant un 
flux d"un lumen uniformément ré­
parti. - Eclairement produit sur 
lia &urface d"une sphère d'un mètre 
de rayon par u·ne source ponctuene 
uniforme dune bougie lnternatio­
naJe, placée en son .cent.re. (Angl. 
Lux). 

.l\lAGNETRON, - Tube à vide 
diode dont le courant• électronique 
est réglé pwr un champ magnéti­
que. Le magnétron est un généra­
teur de très bau te fréquence Condes 
centimétriques) à grande puissan­
ce, . Utilisé en paTticulier pour la 
détection électroma.,g-nétique (radar). 
Les magnétrons à cavités réson­
nantea ont rem.placé Ier. magné-­
trons à anode fendue. (An/l'i. Ma­
l'netl'on). 

SUPPRESSION. Mélangeur Intro­
duisant un signal de suppression 
(Angl. Pedei;ta,J Injector). 

.l\flCROSECONDE, - Mlil'ldon!è­
me de stX:Onde. Ordre de _grandeur 
de la durée des Impulsions util!­
sées dans le radar et les émissions 
ana.!OR"Ues (Angl. !Uicrosec). 

MllRE. - Graphique convention­
nel de transmi&ùon expérimentale 
pris comme élément de référence 
pour l'appréciation de la qualité 
d'u111e traœmi511ir.m de télév!Sion. 
Les lnires sont constituées : 1• soit 
par des rectangles de .J.ignes noires 
et blanches régulièrement espacéf>s 
et disposées horizontaJ.ement ou 
verticalement ; 2• soit par des an­
gles de secteurs noirs et blancs. 
régulièrement espacées et conw.r­
geant au sommet de l'angle (mires 

Fig. 2 7. - Tableau de mires pour émill6!on de télévision, constituées· 
par des réseaux de lignes paral:Jèles, vert!ca1es et horizontales, dont la 
finease va en croissant. du rl\aeau 1 au réseau 12, 

MAINTENANCE. - COMMANDE 
DE MAINTENANCE. ComQ'.lande de 
synchronisation, à la fois hor!zon­
taJe et verticale. destinée à mainta­
n!r les éléments de l'image et l'i­
mage el!Je..même en position. (An,gl. 
Hold Control). · 

MELANGEUS·E. Appareil 
fflectr!que deetiné à superposer l'lB 
modulat;!ons de p!U&eun. circuits 
en proportion variable, (Angl. )fi­
xe-r). - AMPLIFICATEUR ME­
LANGEUR,. Lampe ampinficatriœ 
à entrées multiples, auxquelles 
aont appliqués divers signaux. mals 
J)!tésentant une sortie commune où 
l'on ·recuerne un signal compœite. 
(Angl. Mixing Amplifier). - ME­
LANGEUR A CRISTAL. Mélan­
geur de deux fréquences d1fférente6 
utilisant les oara.c,tériBtlCjll.le-.& non 
Mnéalires d'un or:ista:1 (Ang!. Crys­
tall Mixer). - MELANGEUR DE 

en coin). (Angl. Wedge) : 30 soit 
par des !mages ca:rac-tllrtistiqiuei., 
,recherchées sot t pour la finesse de -r:rs-~ 

A \_/ 

Fig 28. - Représentation de la mo­
dulation de fréquence : en haut, 
onde modulante M; en bas, onde 
de haute fréquence P d'a,mplitude 
A, modulée en fréquence par l"on­
de M. 

de leil·rs éléments. Dans le cas des 
m.!res en coin, le nombre des lignes 
de la défini-tlon correspondante est 

Indiqué en dilvers points le long 
de ces seoteun-s cunéiformes. L"' 
mires servent généralement à véri­
fier la définition globale d'une 
transmission de téléV1Sion. (Angl. 
Resolu·tion Chart, R-etsollution Pat­
tern). 

MIROIR. - Da'llS ~ procédés 
d'analyse mécanique de télévis.lon. 
on u•tilise des miroirs en escalier. 
diisposés en forme d'héliooîde : des 
miroirs osciUants (procédé Maurice 
·Leblanc) ; des miroirs tournants 
(tambour de Lazare Weti!l!ier) et au­
tres. 

MISE. MISE AU POINT 
ELECTRIQUE. Synonyme : focali­
sation. Voir ce terme. - MISE AU 
POINT OPTIQUE. Action d'obtenir 
le maximum de détaiils dans une 
image. On y arrive généralement 
en portant au maximum Je pou­
voir séparateur du système optique 
(Angl. Focusl. - MISE EN PHA. 
SE. Opération consistant à mettre 
deux oscillations de même fréquen­
ce en concordance de pba.se CA112l. 
Phas.ing). 

MODULATION. Opérat1on 
consietant à faire varia-, selon une 
loi donnée. certailnes cara.ctérlstt­
ques d'un courant de forme d'on­
de déterminée appelé courant por­
teur, La modruJa.tion peut porter 
sur un élément du courant ou de 
l'onde porteuse, tel que amplitude, 
11>hase, flréqJuenk!e, durée d1mpu1'­
sion. En télévision, on considère 
la modulation de la lumâère en tn 
tens!té et en tension. - MODULA 
TION DE VITESSE. Procédé de tt!_ 
lév!S!on dans Jequel la w-te&Se du 
fa.l.scelllU analyseur varie, tandis que 
le spot balaye une Mgne de l'ima­
ge. L 'intensité du faisceoo étant 
maintenue constante, lee vanatlona 
de contraste sont tradu1 tes non par 
des va.riatiom· d'intensl.té du fals­
cea,u, mais pax des variations de 
vl tesse du spot au passage sur les 
divers éléments de ligne. Dans ce 
procédé, la bri!la,nœ du spot repro­
ducteur rer.-te oonsta111te pendant 
l'analyse. La variation de brrnance 
de l'image est reproduite par la 
vartation de vitesse du spot dans 
le sens transversal (Angl. Veloclty 
Modu.Jation). 

MOIRURE, - Aspect de l'image 
résultant de l'appar! tion -de J4gnea 
Incurvées dans une région de l'ima­
ge où certaines lignes convergentes 
de la mire sont presque para;mèles 
aux lignes de structure de l'image 
(AngJ. Moiré). 
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MONITEUR. - Eœemble com­
prenant un tube ca.thodl.que récep­
teur de télévision et ses cirou! te, 
dispœé en un point donné de la 
ligne de tram•mâsslon entre la ca­
mera de prise de vue et l'émetteur, 
de manière à permetitre la vérlft• 
cation de la nioduJat!on vidéo en 
couns de translnisslon (Angl. Moni­
tor>. 

MONOSCOPE. - Tubi, généra­
teur d'un s!gnaJ d'image conven­
tionnelle, produisant dans un cir­
cuit donné une succession da1111 le 
temps d"impulsions reproduisant 
une image fixe. Cette !mage con­
vent!onne!Ue est généralement une 
mire qui · perme,t l'appréciation dli 
pouvoir séparateur (Angl. Monosco­
pe). 

MONTAGE. - Disposition des 
éléments d'un schéma. selon les dJ. 
m.ensiona géométriqueis (Angl. Ar­
ray). 

MO~AIQUE. - A&Semblage d'élé­
ments photorenaibJ.es m.lca-oscopl­
ques. Isolés les uru; des autres sur 
'Une wrfaœ Isolante, placée tout 
contre une plaque collectrice, Ca 
éléments prenne-nt une charge élec­
ttrique loniq1Ue des photoé!ectrons 
Ja qu!~tent, sous J'a,ction de la lu­
mière. Chaque élément forma un 
petit condensateur mlcrœcop!qua 
avec Ja plaque col:lec11lice, En géné­
ral, 11 s"ag-lt de grains de métd 
extrêmement ténus, déposés 11ur 
une plaque de mica ou sur une feuH­
le d'a1uminium oxydée. L'image OJ>­
tique, . projetée par la camera sur 
la mosaïque y détermine une !ma­
ge électrique, dont tous lœ éléments 
sont succeœiveme-n<t déchargés par 
le faisceau cathod.ique (Angl. Mo­
.saïc). - MOSAIQUE A DOUBLE 
FACE. Mosaïque spéciale des tubes 
à électrons lents, disposée pour re­
cevoô.r d'un côté la project-!on de 
l'image lumineuse et pour être ba­
layée, de l'autre, par un pinceau 
électrondque (Angt Double Sidecl 
Mo.saïc). 

(à suivre) 
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NOS BULLETINS · SPECIAUX POUR VOS ORDRF.S OU SUR SIMPLE DEMANDE, 

NOUS VOUS ETABLIROSS VOTRE DEVIS JUSTE. POlJR TOUTES LES 

'&iriJ NOTRE MAiSO~tfST OUVERTE 
--- AU MOIS D'AOUT TOUS LES JOURS, I\TE)IE LE LUND[ (sauf dimanehe) 

Soc. RECTA, 37, Av. LEDRU-ROLLIN, PARIS (12•) • DIO, 84-14 
DEMANDEZ notre ECHELLE des PRIX d'ETE dans votre intérêt! 
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!Courrier technique 
Pourriez•V()US me faire con­

naitre les caractéristiques des 
différents tubes suivants: AC2 
Pen. DD, ACVPJ, AC1'P. 

H. GuillaumJ)t, 1lvign()n, 

Les caractéristiques de ces 
,\ubes sont les suivantes : 

AC2 Pen DD : duodiode pen-
, tode, détectrice et amplifica­
.triœ finale BF. Chauffage : 
4V • 2A ; tension anodique · 
250 V ; polarisation : -ii,3 V; 
teosion écran = 250 V; inte!lsi­
té anodique : 32 mA ; impé­
dance de charge : 6.700 Cl. 

ACVP1 : pentode à _pe,:i•te 
variable, amplificatrice HF 
ou MF; chauffage : 4V. 0,6:'\ A: 
tensions plaque et écran: 2:'i0 V; 
inteinsité anodique : 8,8 mA; 
pente : 2 mAIV ; Résistancr 
interne : 1 MO. 

HT appliquée snr la délectri­
ce, de 5 à 10 V. 

2o Lorsque la rraction i:;ern 
normale, vous obtiendrez unie' 
s(ilect.ivité beaucoup plus gra.71-
de en vous régla.ni :\ la limitP 
de l'accrochage; si toutefois un 
émetteur régional vous g,•ne, 
insérez un circuit bouchon 
dans l'a!ltenne, accordé sur la 
fréqut>nce perturbatrice. 

JI, l". 

• 
Je sui,ç intére.m! pnrfP 1Jn1'0 

802, mais avant d'entrrprnr­
dre la rén li.rntion de ce récep­
le11r, je liendr·ais à sav'lir : 

·fa S'il rPÇ')i/ biPn les o.r. 
a.vec une b'lnne antennP- P:rlé­
r-ie11re vPrticufe, hi,•n dé:11l(JP-I', 

20 Si le disp'lSi/i{ de 1·1ta11f· 
fane el d'afim1•ntatim1. f/T drm/ 
je vnus snùmets le sch~rtut ,t.1t 
llOrrect. 

ges MF, prévoyrz des tram:­
l'ormatè11rs sp(,cialE'rncnt pré­
vu.s, et des pentodes arnplifwa­
t.rir,es ordin-airès (f;K7, 6.\.17, · 
etc.). . 

:lo f! est pos,~ihle cl'uliliser Ir 
lransformatrur à fillre d_P 
quartz en q11eslinn, bien q11r 
la sc'•IPctivilé di> de11x éiag,•;; 
.\.IF soit s11f11s11:1te. Il ne fa11, 
r,as oublier. en effet, qu'il e~t 
impn.ss1hle d'ohte<nir une n·­
produclio.1 m11sieale de rprali!é 
avec un réctpleut' t.rop sô]Prlif'. 

II F. 

• 
1Ttilisant p'l11r f.p m'lnlaqP 

d'11n pns/e T,r:. 1111 hloc accord 
'lsci.llale11r type .'Hli~ dont jP 
U'l11,ç join.ç le crnqu/,ç, Vl'11if/r" 
m'indiquer e:rncteml'nl /1'!/ 

cnnne.rinn.~ à fair11 . .fp ni' V'li-~ 
pa.~ oi.t je d'lis · brancher la 
llT, 

M. Ch. 8EXGELE~ 

, ACTP : triode pentode à 
pe!lte variable, oscillatrice mo­
dulatrice ; chauffage : 4V -
l,25 A; tension plaque: 2ii0 V; 
.tension écran : 200 V ; inte:i­
sité anodique : 6,5 mA; pen­
te : 0,7 mA/V ; résitance in­
terne : 900 kO. 

Claude llAU ... EY, à Cnfnmbes-
à Niederbronn-les-Bains (R.-R\ 

H. p. 

10 Le ORTO 802, déleetrire 
à réaction cathodique 1tlimen­
tée sur Je secteur, p,eu t très 
bien recevoir les O.C, avec une 
bonne a nte:ine. 

D'après ce que vous avl:'z 
noté sur vot.re croquis, vou.~ 
CO':'l!'laissez le branchement dP 
ce bloc : 

• 
Débutant en r·adin, j'ai m()n­

M dernièrement le bilamp, bat­
teries HP 792. Ce récepteur 
fonctionne. mais je C()nstate : 

fa Un manque d,e p11is.rnncP; 
je crois que. cela provient de 
la réaction qni n'e,çt pas a,ç­
sez pousée, car la manœuvre 
du potentiomètre n'a pre,çque 
pas d'effet s11r la pui-~.çance ; 
fe n'arrive pas à obt11nir l'ac~ 
crochaqe avec ses sif{Iemen/.ç 
caractéristiques. Le branche­
ment du b/()C utilisé 1003 tn, 
drmt je V'lus soumets le sché-
ma, e.çl-il exact ? , 

20 Un manque de sner.tivi­
té : il n'est pas rare, en P. O. 
s11rtn11t, que je rl'Ç'live deux nu 
mtl!ne tr·ois émetteurs à ·111 
/'li,v, ce qui est, étii<lemmenl., 
assez gilnant ... 

Jacques COT?nTU,E. 
La Cr-nix de llaut Missillac. 

20 Votre dispositif d"alimen­
la lio71 n'est pas cor-rect : vous 
alimentez en série dPs tubes 
chaufft'ls sous des irrtensités 
diférrntes : 0,:1 A pour la 2,iZ•i 
et 0,43 A pour la 6Vfi. Vous 
pourriez shunter tous les fi la­
men ts sauf celui de la 6V'i, 
pour que l'intensité to!nl•i i,,oit 
de 0.4:'i A ; il est toulefoi!-1 _pré­
férable d'utiliser 11n tuhP :.?i'iUi 
à la place du 6V6 et de pré­
voir la résistance chul.rice en 
conséque!lce. 

li. F. 

• 
fa Peut-'ln ajnu/Pr <lt>,ç Pla­

ges TIF et .v!F supplémentaires 
au réCl'pte11r de ha11/e .~Pn~il,i­
lité décrit da n,ç le No 8f3 ? 

2o Y aurait-il inlérilt à 11t.i­
fis11r comme premier tr·ansfnr­
mMe11r ,\IF, 11n tran,çforma­
t1111r tt filtre de quartz SEl'l~ 
de 1i2 f,r,fs ? 

iH. l'ierre Pnnu:linn, Paris. 
10 Il est a•:10rmal que vou,; 10 Il est po,;sihle rie pr(,voir 

n'arriviez pàs à faire accro- un élag~ HF suppléme_nta!re 
cher votre délectrice à réac- .,;ur ce n\ce,ptPur. avec un tu­
lion. Le bra7!chement de l'en- he EF':\l ; vous ohtiendrPz un 
roulement de réaction de vo- meillf>ur rendrment en O.C .. 
tre bloc est correct, nous vous La mise an point sera plus dé­
conseillons donc, pour aug- lira.te, et il fandra né,·es;;ai.rt•• 
menter la réaction. de rem- me!'lt prévoir des hlinrlages en­
,placer le <:ondénsat.eur pla- t.re les circuits grille et pla­
que détectrice, bobinage rie fJlle de chaque tune, ainsi 'lue 
réaction, par u!'l condensateur de,; découplages et'ficaces. 
de t.000 pf<' et, si l'accrochage Nous ne vous conseillons 
ne se produit pa,;, d'1111gme11- pas d'ajouter n:'I étage l\JJ<' 
ter la résistance en shunt sur é<püpé d'un t.nbe EF:i 1, rar il 
l'enroulement de ré!l-ction, en est à peu près certA in que V{l­

plaça~t une résilance d~ 20 kQ tre amplificateur MF' accro­
"'li :série avec le potcnh-omèlre ,.hera, ,mrtnnt si vous utilisez 
de réaction monté en résista:n<'e des tran,~fnrmateurs MF à 
variable. Vous pourriez, de noyaux magnétiques. Si vous. 
plus, essayer d'augme!lter la rlésirez absolument deux étt1-
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La cosse antenne est à relier 
à l'antenne par 11n cond·ensa. 
leur de i'i00 pF ; la cosse VCA 
à la ligne d'antifading, apr~~ 
la crllule de découplage 1MQ-
0,1 µF; la."cos,<;e grille modula 
lriee, direoctemPnt à l'ergot <IP 

grille de votre changeuse et 
aux James iso!ées du C.V. d'ac­
cord. L'Aiimentation èle la p!R­
qne oscillalrire se fflit en pa­
rallèle : la cosse plaque oscil­
la.trire est donc à relier à la 
plaque oscillatrice de votre 
EC:lJ!I par 1171 condensateur !IF 
i'iOO pF, alors que le + HT 
a.Jimrnle en continu cette mt> 
me plaque par l'intermôdiaire 
d'une self de choc ou d"une ré­
sistance de 10 kQ. La coss+.! 
grille oscillatrice est à co11-
necter aux lames isolt\es du 
C.V. oscilla1eur et à un conden­
i::ateur de 50 pF, dont l'autre 
armature sera reliée à la gril 
le triode de l'ECirn. · 

H.F. 

• 
n•nii pmment prnuPnir res 

sif{lemen/,ç air,11,ç, if.ont l'i11-
/-Pnsitii varie mJ•l'-C la p11issance. 
q11e je cnn,çta le sur tn11 tes le.~ 
gammes de rilr.eptinn de mnn 
super ? Ces sifflPm11n.ts cessen: 
.o,r l'acc'lrd exact d'11ne s/a­
/i'ln ; l'accord_ e-st d'ailleur.~ 
tri!.~ difficile à obtmir et peu 
stable. 

r:omment pourrai-je y remé• 
dier? 

M. Ma.rcel GAULT 
Le Creusot. 

Les sifflements que von~ 
con.3tatez nous paraissent du~ 
à un accrochage de l'étage 
moyenne fréqnence. Ces der-

H. 1 

niers cesscn~ sur l'acrord 
exact d'une s1ation, en rai."0:1 
de l'action de l'antil'acting qui, 
polarisant davantage la. grrne 
de commande du tube ampli• 
ficAtenr MF', éloigne ce der­
nirr des ~ondilions d'accro­
chag,e dans le.oa;quelles il Fe 
trouve !'<ans ce suppléme7lt de 
polarisation. Cet.le panne est 
rourante 8Ur les rérepteurs 
riant le deuxh\me conden;;:;a­
teur éled.rolytique de filtrage 
est de.<;,•,éché: vous p011vez es­
~a.yer de shnnter ce dernier 
prir un 0,1 µF an papier on, 
mif'UX encore, de la rem­
plarer. Un rrmMe hrnt.al 
q11e nous ne vous ronsei lions 
ras, mais qui est '))Arfois arto,­
té pa.r crrta ins déoA nneurs peu 
r.onsciPTirie11x, con,;i,;te à dér{>­
gler légèrrment l'accord des 
tra!'lsformateurs MF Le rére·p­
lPur n'accroche plus, mais ret­
le solution simplist,e est au dé• 
triment rie sa sensibilité-

H.F. 

• 
Quel est f,e f onctinr,nemPnt 

d'un étaye dit ,,cath()de fn/l 1l• 

wer " ? Quels snnt les tivanla• 
ne,ç d'un f Pl étaqe au pnint dp, 
1me a mplificat'ion et distor­
sion ? 

M. Ravmonrl GRICOT 
à Nevers, 

Lee; amplificateurs à charge 
cathorlique prése71tent t\P. 
grands ava!ltages au point de 
vue distorsion : en raison de 
lru.r taux de contre-réaction 
élevé, lêur amplification est 
parfois inférieure à un, mal'! 
leur courbe de réponse e,c;t 
hraucoup plus linéll.ire ; de 
plus ,Us pe.rmettent des adap­
tai.ions d'impédances : l'entrée 
peut être à haute impéda':'lce 
(allaque de la grille de com­
mandr) et la sortie (résistance 
rathndiqur) de trèc; faible im­
pédance. Nous pnhl'erons pro­
chainement une étude trèc; dé­
taill{>e des amp.Jifirateurs a 
charge cathndiqne, dans la• 
qnel]i' vous l,ronverez tous ren­
seignements utiles. 

H.F. 

• 
Mnn ,ç,P-rf11ur est de 220 V l"t 

jP d1r~irerai.v m.rmter le nn 1f P 
1108 qui e,çt prhn, pour i'tre ali­
menlé sous ·f /0 V. Q11·elle p,çt 

la valeur exacte de ra ré,çiI• 
lance à m'lnter en shie auP~ 
l'a/imenl11tion des fi/am11nts ? 

M. Micht>I GROUX 
à Louerse (OiRe). 

1Ps filaments des tuhe,s NF2 
co':lsomme:it 0,19:'i A; Vous rle. 
vez donc a,iouer à la résistan­
ce série déjA pr~vne une ré~i"­
tance éga Je &. 1 J0/0, 195 = 56j 
Q environ. 

H.F. 



HP 100. - Veuillez me don­
,nPr le schéma d'un super équi­
pé avec la série de tubes à cu­
lot lf/ktal : fLC6, 1LN5, fLH4, 
3D6 ou 3B7. 

M. Ridouard, Toulouse. 

Vous pouvez utili.ser J,es tu­
bes 1L06, 1LN5 e-t 1LH4 sans 
difficuHé, chacun étant chauffé 
so•Js 1,4 V - 50 mA. Par con­
tre, la 3D6 et la 3B7 ne con­
viennent guère, car : 

l • El~es se chauffen,t sou6 1,4 
V. - 0,22 A chacune (ou 2,8 V. 
- 0,11 A), et votre pile de 
chauffage .s'épu;i.s,erait 'rapide-, 
ment; 

2° La 3D6, qui e.91; une tétr0-
de à concentration électroni­
que, demand€ 135 V à l'anode 
pour travailler dans d-e bonn~•s 
conditions; 

3° la 3B7 est une do•1bJe trio. 
de clas>se B à zéro de grille né­
ces.sitant un étage driver à l'at­
taque. 

Nous vous propooons donc la 
combinaison 1LC6, 1LN5, 1LH4 
et 3S4, en tenant compte des re­
marques suivantes : 

1° La 1LC6 est une heptode 
dont G4 est la, grille modula­
trice; mêmes remarque5 qu<> 
pour la 1A7 (Of. « Chronique àU 
Tom-TH », n• 819, page 328). 
Appliquez se,ulement 45 V à la 
grille-anode 2 ; réBi;,tance df' 
fuite G1 : 0,2 MQ ; 

2° Le remplacem,ent de la 
1T4 par une 1LN5 ne néces.site 
pas, die modifioation, mais 
111'oubliez pas de relier G3 a11 
f:Jament, côté -, car C"ttt> 
électrode a une .sorti;, spécia,e . 

3° La 1LH4 est une diodt>­
triodf'; vous pouvez la charger 
à 1 MQ, comme la 1S5, ma1.s 
un chiffre de 0,5 MQ est préfi\-
rable E. J. 

• 
HP 10(. - 1° Je pnssède un 

vieux poste qui utilise les la m­
pes suivantes : REN S 1l>.Q4, 
TK 1, TF 2, DW 1508, deux 
TEO6 en push-pull, HE 4200, 
Quelles SO"tt le·s caractéristi­
qûes principales de ces tubes? 
Tubes de remplacement, SVP, 
m~me si ceux-ci ont des culots 
différents? 2° Caractérisliq•.ies 
du tube TM 2? 

A. Pe1Jt'ral, Seyne-les-Alpes. 

1° Vos t~be,s sont tous dr la 
série 4 V de chauffage; par 
conséquent, ils n'ont pas d'éqm 
valent.:; dans les tubes moder­
m·a, qui sont chauffés sooo 6,3 
V (sauf la valve. qui peut ,;.­
chauffer sous 4,5 ou 6,3 V, .,;e­
lon !<> numéro . La RENS 1294 
« Telefunken » et la TF2 sont 
dc>s pentodes à pente variabl,·, 
la TKl une octod-e, la DW 1508 
une triode · détectri.ce (genre 
E415 « Phil:ps »), la TE06 un" 
triode d-e pui&Sance. En recti­
fiant l'enroùlement d.P chauf­
fage, vous pourrez remplac,·r la 
RENS 1294 et la TF2 par de~ 
EF9, d-e6 6K7 ou des 6M7; la 
TKl par une ECH3 ou une 6E8. 
Mais attPntion ! n n'est pas 
cPrtain que votre oscillat-eur 
fonct'onn ra correctem-ent 
Pour la détection, il faut pr<>n-
dr.A un.c, donblo diod.p.._._tl"iorl,::r, n11 

doub!P diodP-J)f"lltodf', Pt les nu­
méros ni> manquent pa.s ! En 
B.F., vous pouvez conserver 1m 
push•pu:1, quoique le dépha,;age 

pose un prob'.ème supplémen­
taire. 

Si voua désirez franch€1ment 
notre opinion,· nous ne VO!hl 
conseillons pas ce genre de tra­
vail, qui nécessite, en i:omme, 
une rf,fonte complète du post"', 
Et malgré cela, ce sera toujours 
un vieux poste. Il est beaucoup 
plus sage de vou.s sépar.-r de 
cet P·ngin et d'adopt-er un mon. 
tage moderne ; · 

2° Triode bat.teries à cha,u!fa­
g., direct, qu'on peut mettre un 
peu « à toutes les sauce.a » sauf 
en BF finale. Caractéristiquet,; 
voisines de ce-Jlles d-e la bon.:1-i! 
Vif'iUe A 409. NaturellNJlent, 
cette lampe est lnutil!satJle Eur 
un récept;,ur secteur. E. J. 

• 
HP 103. - I' · Caractéristi­

ques du tube allemand CV {18? 
2° Comment peut-on adjoindre 
un ré.glage de tonalité el unr, 
prise piclc-up au " Super llP 
508 n? 3' · Veuillez me donner 
le schéma d'un super équipe 
avec la série ECI13, ECF1, 
EBLJ et 1883. 

M. Léon Mériaux, Lille. 

1• Nous n'avon:s a1Jcun rens<"I• 
gnement sur ce t,u1be; veuillez 
écrire de notre part à Funk­
Technik, Müll-erstta&-5-e la. B•·r. 
lin N65. 

2° Rien de plus facLle : 
a) Le réglage de timbre (et 

non de tonalité, comme on le 
dit à tort) peut-être obtenu en 
montant un conden$ateur de 
50.000 cm en sérié av'i>e un po­
tentiomètr<" de 50.000 Q, le tout 
étant "Il sh:mt su:r le primair€ 
du transfo de sortie, ou entre 
!)laque CBL6 et masse. Natur~l­
lem,,nt, il faut supprimer le 
conden.0 ateur de 2.000 pF qui 
figure sur le 6Chéma prtmittf; 

b) Montez le pick-up en shunt 
S'Jr la fu; te de grille triode ECFl 
(aux bornl'\S de la résistance d>é 
0,2 MQ. par oonaéqu~t); 

3° Ba,sez-vous sur le Super 
RTC 818 (n° 818, page,; 300 et 
301) et supprimez 1e trèfle 
6AF7. E. J. 

• 
HP JOii. - 1• Il arrive que 

la puissance de mnn récepteur 
diminue progresfrvement. Par­
fois, en retoucha nt légèrem •ni 
le réglage du CV, tout rentre 
do.ns l'ordre; mais en général, 
1Jn remédie à cet inconvénient 
en manœuvranr le cnmmula_­
teur de chanaement d'ondes; 
2• Peut-nn utiliser n'imp·J te 
quel bloc ave·c des MF réalées 
snr 472 kcls, à condition qne le 
dit blnc s0it prévu pour celle 
valeur? 3° .le possèd.e des MF 
à prises médianes, est-il possi­
ble de s'en servir en ne con­
nectant pas ces prises? 

V. à ,\1., par C. 

l' Vérifi-ez la ohan~eu.0 e dP 
fréquenc<"; il y a de forte.s 
chances pour que la section os­
ciHatric,. soit affaiblie; 

2° Bi<>n <'ntendu; 
3° !Même réponse. 

• 
.N.F. 

HP J0.5. - A11ant monté une 
sert.e tLe pusres ·4 g•1,111,uie.,· ùu1u 
2 qammes 0.t., je suis loin 
rl'~tte salüfait des bobinàges, 
qui s0nt de la marque ... ; œux• 

ci ont une sensibilité médiocre. 
Pouvez-V()US me citer des 
marques de bloc.s 4 gammes 
susceptibles de me donner un 
meilleur résultat? 

F. A,, Les Essarts 

· La marque q;Je vous nol.lcl ci­
tez est a,vantageusement con­
nu;,, et nou.s sommes fort sur­
pri., d,e votre a,ppréciat.on. 
Avant d•e formuler un jugement 
définitif, H y aurait d'abord 
lieu de savoir si l'alignement 
est correct, car c'-PSt une chose 
:Primordiale avec de tel6 blocs. 
En outre, pl'.ltôt q,ue de monter 
une .!l,érie, il eût été PlU:S ration­
nel de mettre au point une pre­
mière maquet,te ! 

Nows hésitons à vous eon.sen . 
Ier une · autre marq'ue, car, 
nous le répétons, celle q'.le vous 
citez de·vrait vous donner sa­
~idactio}1. De plus, si now re­
oommandon,s tel ou tel cons­
t.ucteur, nou.s risquons de nous 
attirer les toudres de ceux q'Ji 
n'ont pa,c; été mentionn;!s. 
Veuülez consulte,r nos annon­
ceurs en vous recommandant 
du H.P. E. J. 

• 
HP 107. Comment réali-

ser un appareil électro-acous­
tique contre la surdité? Les 
mndèles du commerce attei­
gnent des prix vraiment pro­
hibit'if s. 

l'vl. Robert Trudon, Le Mans. 

Nous somm-es ab"olument de 
votre aviB eri Ce qui conc-erne 
votre appréciation· sur les prix 
dé> la plupart des réal~ations 
commerciale~. Toutefois, il! ne 
fa~,t pas généralfüsc:r, et nous 
parle,rons prochainement d'un 
apparei'l vendu à un prix ra:­
sonnable. D'autre part, veuilkz 
vous reporter à la réponse faite 
par R.oger A. Ra.ffin-Roanne à 
M. Pierre Bierman <n• 818, pagt>• 
318) 

• 
11P (08. - 1• Il y ri quelque 

temps, vouJ, m'avez dit• qu'on 
peut remplace:· les tubes Lœ­
we 4EI, 4!12, 4M2 p(,r les sui­
vants : AU, AF3 Pt AK2. Y a­
t-il une modification à appor­
ter au réce·pteur, tant en ce 
qui ooncer"te les lampes que les 
bobinoges? 2' Correspondan­
ces des tubes 4V 1 et 14(, NG? 
3' Faut-il changer le trèfle ca­
th0diq11e? 4, Quelles sont les 
caracl'é1"1°lique~ des tubes Lœ­
se en question? 

M. Jean Duchamp, Brou. 

HP 109. - Caractéristtquer 
el brochages des deux tubes de 
la Kriegsmarine dénommés RS 
384 et PH 875? 

M. Ch.-J. Rivi~re, Lyon. 
La RS 384 est une pe:ntode 

d'émission chauffé!' so'.tS 12,6 V 
- 9,5 A; Vp = 3.000 V; lp .. 
600 mA; Vg2 = 600 V ; S "" 
5,5 mA/V; longuellll' d'onde 
minimum de travail! : 6 mètres. 
NoU.s ignorons 1-es autreis carac­
téristiques et 1e culot. 

PH 875 inconnue. N. 11'. 

• 
HP HO. - 1· Peut-on, SUI' ~ 

cc Super iL 48 » du n• 807, 
remplacer_ les deux EF9 dé 
L'ampli BF par une ECF 1. 
(partie triod" pour les gra_ves)? 
En ce cas, faut-il modifier la 
valeur de Il /7 ? 2° But des ré• 
sislànèes R18 et R 19? 3° Résis• 
tance interne et pente d'urns 
EF9 'montée en triode? · 
M. Nicolas Schaefer, Hayange .• 

1° Non; d'aprèts le schéma d• 
la· page 870, vous pouvez voir 
que les circ•1its cathodiques des 
df'UX EF9 sont séparés l'un _.de 
l'autre. Or, l'ECF 1 ne comporte 
qu'Ullle .sortie cathode pour lai 
triode et la pentode; · . 

2° Elle6 agi:s.sent à la façon 
de bobint'IS d'arrêt et bloquent 
lt·s oscillations parasites,_ qui_ 
pourraient prendre naissance. 
dans le circuit gril'le de l'EL 
3 N; , 

3° ces val;,urs dépendent de 
la ch,arge a:nodiq'.lie et de la. 
polarisation. En gros, vou.s pou­
vez admettre que 1a lampP ainsi 
employée équivaut à une 605. 

N.F. • 
HP 111. - Quelles srmt ler 

condiîions à remplir pour ob• 
tenir une patente de dépan­
neur radio-électricien? 

M. M, Blanchard,. Firminy. 

Voyez le Syndicat National du 
Commer'ce Radioé1ectrique, 18, 
rue Godot - De . Mauroy, 
Paris (8'). La pol!'.seSoion du C . 
A.P. s rai't d'une grandiP utJi" 
lité pour obtenir satidaotion. 

N.F. 

• 
IIP 1 /.'l. - Caracférisliques 

des tubes 1 G6GTIG et ·IN/\ 
GTIG? Peut-on les utiliser sur 
un réce;pteur de tnutes ondes? 
Si oui, pnur quelles fnnctinns 1 

Caporal Georges LUC, 
B. P. i'vl., 415. 

La 1G6 GT/G rnnt toutes à 
1° NOl!l, aucune modifica- cha'Jffage dirf'ct. Elll ,s n.- P<'U· 

tion; ks tubes d.e remplace- vent être utilisées sur un rê­
ment consei[:és ont le mêm"' cu- cepteur secteur, mais l,e tN­
lot (C•1,lot transeontinental) et me « tout21, ond-a » ne préc1.s-e 
des caractéristiqu~ identiques. pas le mode d'a!imPntat-ion. 
De ce fait, les bolj:nages peu- Caractérüstdques de la 1GB 
vent être également cons,rvés; GT/G. _ DoubJ.e triode classe 

2° La 4Vl est une doublf' dio- B à zéro de gr·Ile cha•Jffét 
de-triode, qui correspond à h sou,, 1,4 V - 100 mA; Vp : 
ABC 1; nous n'avons aucun 90 v · Ip : 2mA par plaque au 
r"TI<l.,.ignem0nt sur la 140 NG. repos'; charg" plaque à p'aque: 
mai·s c'n,it certa..in,.,ment 1.me 12.000 Q; puissance modulée l 
valve bi,p!aque, et il est à pré- 0,675 W. 
s•1mer qu'on peut lui substituer Caractéris-tlq,ues de la 1N5 
Unf' AZ 1; GT/G. - Pentodf' H.F. Chaul-

30 Inutne: fée sous 1,4 V - 50 mA: Vp =· 
4° Mêmes caractér!Sttques Vg2 = YU V; Vgl -= u: lP = 

que les tu'!Jf'IS transcon tiI)<' n- 1,2 mA ; Ig2 = 0,3 mA..: o =. 
taux corre;-.pondants <voir cl- 1,5 MQ; S = 0;75 rnA/V: K =-
d.0.s.,u,s). N. Ji'. 1125. N. F 
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HP 112. - Veuillez me don­
ner le. schema · d'un petit ré­
cepteur P. O. - G, O. utili­
sant des tubes miniatures -is5 
et 3C4, Caractéristiques des 
bobinages? 

M. Jean KOGGE, noS€ndael. 

Voyez lie schéma donné dans 
Je « Courrier technique » du n• 
808, page 924. La 1S5 pec1,t 
re:mplacer la détootrice en 
lallS6ant la d1iode inutilisé<'. 
Quan-t à la 3S4, il faudra mon­
,ter le., deux moitiés 1:ru fila­
JneŒlt en parallèle et ne pas 
ouf?lier de polariser. Les carac­
téristiques de,s bobinages dépe•n­
dient du diamètre des man­
drine. que voua ne précisez 
Pa& 

N.F. 

• 
HP 115. - Où peut-on trou­

t1er des tubes de la série ff{.5. 
1T4, etc.? Existe-t-il- d'autres 
tubes batteries a11ant un en­
combrement aussi réduit? 

M, Rémi CHEVALLIER, 
Drancy. 

. Plœieurs annon~urs du 
c -Haut-Parleur » peuvent vous 
procurer ces tube.s. Voyez nos 
dernieIB numérœ; vou.s trou­
verez plusieurs publicités dan.s 
lesquelles sont proposé€'6 de 
·teJJea lam.pe,s. Il existe dans 
.l.à série GT. d'autres tubes 
ayant un encombrement ié­
duU; 

N. F'. 

• 
, HP 118, - 1o Je poss~de un 

'l!ieux récepteur II ln:égral 
'v[J n dont les lampes (E 45,5, 
E 452T, E 424, etc.) ne se trnu­
ven~ plus dans le c()mmerce. 
Par quelles lampes modernes 
pourrait-on remplacer celles 
r/UÏ snnt défectueuses? 

2o Par quel tube dnit-nn 
remplacer une bigrille A 441 N 
c:\ chauffage direct"? 

3g Où peut-on se procurer 
de. no11aux magnétiques et du 
fil ,(e Litz ? 

4• Où trouve-t-on des dét~c­
teurs à germanium ou sili-· 
cium? 

5o Schémas de 2 postes à 
galène 'modernes puissants, 
auec le maximum de quali-
tés ? . 

60 Peut-on cnntrôlt1r une 
lampe avec des mo111ms de 
fortune? 

7g Méme question p1Jur des-

résistances et des condensa­
teurs. 
M. Georges COUGOUREUX, 

Nézignan. 

LE CqNCOURS MINIWATT 
D'ENGINS TÉLÉCOMMAND!S 

~• Ces lampes étant chauffé<';; NOUS avons déià parlé du mee de Mitr11-J1.ory, devant 
sous 4 volts ne p<'uvent être cnncnurs d'engin.,· /é/écom- les contrôleurs de l' Aérn-Club 
remp acées par des tubes mo- uwndés nrga 11.isé par Mi- de France, des P. T. T., du Ré-
dernes, :esquels sont chauffé.s miwall, et q1.1i av.iit pnar but seau des Emetteurs Français, 
généralemtnt sous 6,3 volts. de rnettr~ Prt relief les réali- el de Miniwatt, 

2° Il faut la remplacer par 
un tube équiva:ent : Mx4o ou salions d'amateurs guidant Quatre planeurs et un avion 
80 « Fotos », DG 407 « Tung,;;- par radio des modèles réduits à m()leur à essence furent pré­
ram », etc. Vous pourrez d'âil- cL'avirms el, de b(Lteuux, scntés. Le1.1rs évolutions furent 
leurs trouver des bigri;Jes à Bn ce qui concerne CPS der- satisfaisantes, et si aucun 
chauffage direct chez certai:::i.;; nier,~. tes épreuves avaient eu concurrent ne réussit de fa­
annonceurs du li. P. norrnaleuJènl lieu sur la gra n- çnn parfaite les é<Jnlulions 

3° Voyez M. Aru:iré Eugène, de pièce d'e,cw du parc de imposées, la maniabilité des 
11, bou:evard Saint-Marot'!, Pa- engins était réelle. Les mou-ll'is (13'), Sceaux. Quant aux avions, le 

4° Voyez no.s anno:::iceurs. vent violent qui souf{lait te vonents commandés étaient 
5° R, portez.vous aux numé- jour des épreuves sur le ter- des mouvnnents de direction 

iros 760, 796 et 797 ... et ne vous rain militaire de Brétigny- (gauche, droite, lignes droi­
ifaites pas trop d'il:u.s1ons sur sur-Orge n'av_ait permis au- tes, huit, atterrissage dans 
le modernisme des post€S à ga- cun vol, et les commissaire.~ cert,aines limites). 
Jène 1 · Les planeurs, surtout, 

6 0 aoaient dû se contenter de vé-
0 n peut Juste voir si 1~ étaient e.rcellents. La cc ré-

f ·1 t ~ t · t •·1 rifier les commandes radio-
1 amen ,s coupe e s 1 Y a pnn.~e » <les " gouvernes» était 

des courts-circuits !nternesavec électriques au sol. immédia'e, et t'nn ne saurait 
un contrô:eur qu.-Iconque mon- C'est le d1manc;he ,fJ 1'uillet té en ohmmètre. trnp en lnuer les cnnstruc-

que les épreuves finales en 1 · Il 7° Comme ci-dessus, la vert- eurs. car une msta at1on ra• 
lfication <? J ne peut se bornPr vol eurent lieu sur l'aérod rn- dwélectrique de télécnmmande 
qu'aux recherches de solutions 1--------------i à bord d'un modèle réduit 
de continuité et de courts-cir- tre crachement, nouveau m·u- ll'avinn est beaucoup plus 
r.uits, ce qui est plutôt maijlre. tisme, el tout rentre dans l'or- complexe que pour un modèle 

• N. F. dre eri reprenant le réglage de /iareau. 
primitif. La panne se prndui- Après mûres délibérations, 
sait au dé/Jul vers 200 - 2:i0 les officiels décidèrent d'attri• 
mètres: rnais maintenant, on liner comme suit les prix o/­

,fo/Jserve {réquernrnent jusque ferts par ,\1iniwatt : 

11P 119. - 1o Je possède un 
ensemble bine accord et oscil­
lateur, AIF et CV provenant 
d'un récepteur tous cnuran1s 
allemp,nd de la marque Nnra, 
()uelle est la valeur d'étalnn­
na.ge des MF/' 

2o Caractéristiques du tube 
australien A W A - V2? 

M. Jean AUGE, Ajaccio. 
1° Nous ::i.e connaissons mal­

heur~usement pas cette valeur, 
mais ce:a ne vous empêchera 
pas d'utiliser l'ensemble. Voyez 
à ce sujet la réponse faite à 
M. René Chapuy, n° 820, pa~e 
388 

2° Oe tube ne f:gµre pas dans 
le « Valie-mecum des lampes 
radio » de P.-H Brans. 

N.F. 

• 
HP ·l20 . .:.... 1o Mon super est 

monté avec la série EI<t, 
EF5, EBC3, EL3 ~t EZ3. Tou­
tes les lampes snnt en excel­
lent état sauf la EK2, qui est 
faible. Depuis quelque temps. 
en P. O. seulement, un léger 
crachement se prnd11i1 en cours 
d'audition, et tnute réceplinn 
cesse. Tfo dérégla.nt à peine 
l'accord, l'écoute redevieni 
normale, puis, après un att• 

oers 400 mètres, et parfois 1" prix (12-000 francs) au 
méme jusqu'en haut de gam- planeur de !'équipe de MM 
rite. Que se. passe-Hl? Ducrot, Pépin, Werler; 

%0 Quelle est la formule qui 2• prix (6.000 francs) au 
donne la résistance série équi• planeur de !'équipe de MM, 
valente à une résistance mise Garchery et Zwalen•; 
en parallèle sur un oircuit 3, prix (3.000 francs) au 
oscillant ? planP11r de l'équipe de MM. 

1\1. René SCWAHTZ, 1/a./cnver et Halphen. 
Haguenau. Le llaul-Parl{!ur, désireux 

t• La panne est loca:isée de s'associer aux efforts de 
da:::is l'étage chang,. ur de> fré- M iniwatt, avait également 
quence, puisque. ie foncLionne- ,iffert un prix de 5.000 francs 
ment est normal sur la gam!tl<' à la rneilleure réalisal"ion -de 
G.O. Il faut remplacer l'EK2 ; 
nouB voüs con:,ei!lons d'essayer poste émetteur. Il a été allri• 
à ;a place une ECH 3, quitt<' à l1ué à M. l'épin. 
iprendre u:::i autre bloc accord Tnus ces prix seront remis 
et oscil:ateur. Quant à rxpo- aux lauréats au cours d'une 
~ër le mécanism<" d<' la pann~. séance solennelle qui aura 
ce n'est pas commode ... Beau- vraisemblablement lieu le 18 
coup d? phénomènes observes septembre. 
dans la pratique du « st:rvice » Nnus adressons tnures nns 
se constatent, mais ::i.e s'<'xpU-
quent et _ encore bien mmns fe.licilatirms aux gagnants, en 
- ne peuvent être mis en équa- souhaitant que le geste de Mi­
tion ! niwal"t incite un nombre crois-

20 En appela::i.t R :a résls- sant d'amateurs à s'intéresser 
tance shunt, r a résistancé, L à, ta passionnante question du 
:a self, oo la pulsat.on tfü tra- r.adin-guidage. Pnur notre 
vail, on a la re:ation : part, nous espérons pouvoir 

rR = 002L2 rJ.onner d'ici quelque temps 
de laque:Je on déduit !aci:... des indications de réalisations, 
ment r. 

N.F. Major WATTS. 
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LA. station F9Bl1 appartle:it 
a M Albert Defossez, 12, 
rue d, Masnières à Ce.m­

brai (Nord). Elle se caractérise 
par l'utilisation de tubes pro­
v1mant de ,•écupération des 

, stocks a•JF .1donnés par nos a:;­
ciens occupants, et par un en­
co mbremtn t trr,,s réduit. Mal­
gré cela, s~ puissance alimen­
tation attebt 75 W. sur la ban­
d!' 10 m. Avec cette station, 
F9BU a, e:r. quelques mois, con­
tacté tous les pays sur 20 m., 
entre autres, tous les W de 1 
à 0, avec des QRi<. variant en­
tre 7 et 8, Tone 9 et sou~ent 
9X. 

Je pense aUe sa publication 
peut intéresser de :iombrf'ux 
OM ; .,.n particu:?er, la réaJ.­
sation du VFO répondra au dé­
sir exprimé par plusieurs ama­
teurs soucieux d'apporter cet 
élément n<" veau à leur station 

Les différents étages sont les 
suivants. VFO équipé de 2 lam­
pes RV12P2.000 ; étages dou­
b!eur,s équipés d'u111e RV12P 
2.000 et d'une LS50, pouvant être 
remplacét' par u.-ie GVG; au P.A, 
une RL12P35. 

ETAGE VFO 
LP. circuit d'accord de ta pre­

mière RV12P2.000 est. établi 
pour résc.nner sur l 60 m. La 
self comport;. 20 spires de fil 
10/10 (écartement entre chaque 
spire égal au diamètre .u 'il), 
bobinées sur mandrin stéatite 
o'ctogonal de 3 cm. de diamètre. 
Afin d'avoir u:i étalemf'nt suf­
fisant, la prise est faite à la 13• 
spire, en partant de la mas..;e 
La. cathode est reliée à la 8· s;ii­
re, également en partant de la 
ma&:re. Le condensate:.i~ varia­
bel Cl, de 500 cm. est à lames 
épai~ et isolement sérieux, 
avec excelle:i t démult •.pltca tf'ur 
pour obtenir un étalement pré­
cis. C2 et C3, respectivement de 
500 et 250 cm, sont au mica. 
· La seule difficulté réside 

clans la recherrhe de la bande 
166 m ; on re:i.contre, en effet, 
une multitude d'harmoniques. 

Le deuxième t'.lbe RV12P2.000, 
qui Joue le rôle df' séparatf'ur, 
est acèordé su.r 80 m. La seH a 
Ls mêmes carii.cinistiq"t'S que 
la précédente, mais sans pris" 
~i:,éci':I<'•'. 04, variable, a une C:\­
pacité d€ 500 cm. Celui empl,1yé 
ch<'z F9BU est une section d'·1n 
bloc de 4 CV Jumelés (Philipa an­
cieri modèle; James la·to".'l. l.lo­
lf'ment stéatite, choisi pour .son 
fa·ble ~ncombrement. 

01· tf'm0.rquf'ra sur le sr.oé­
ma 1a présen(;t' de tînwrr11ptei.:r 
I ; celui-Ci agit sur la grille écrau "A '(l,:(',itlatr <'+' et oermf't df• 
baisser constamm<'nt la tt>ns10,1 
de 250 vo:ts t>n service. 

EHJSSJON 

RECEPl'JOH . 

ETAGES DOUBLEURS diamètre inuni de deux fiches, ETAGE P.A, 

Le premier étage, équipé en­
core d'une RV12P 2.000, est ac~ 
cordé sur 40 m. par une. self de 
12 spires, même mandrin qut> 
précédemment, mais écartf'ment 
entre spires doublé, et 'ln con­
densateur variable C5, du même 

comporte, pour l'accord s'.lr 40 Equipé d"une RL12P35, il ne· 
mètres, 13 spires de fil 12110 présente rien de particulier. La 
écartement, 2 mm.; pour I'ac-· va•:eur de :a self est •à déterm1.: 
cord sur 20 m., 7 spire5 du mê- ner suivant le C.V. employé. A 
me fil et de même écartemf'nt.. la station F9BU, CG a une capa--. 

05 dP 125 cm, est variable, de cité de 100 cm., lames à dou-
petit modèle. ble écartement. La self,en m de 

* 0,01 H~W.;;,,: 
" 

10 

lnv. 

100cm "'ij 
mica 

Fig. 1. - Relier à la ma.Sile la cathode de la deuxième RV12P 2000 par 
una ri'.sistance de 250 (!. découplêe par µn condensateur de 0,01 U,F. 

genre que 04, avec 6 lames en 
moins côté fixe, et autant côté 
mobile. 

Le deuxième étage fonctionne 
en doubleur pour la bande 20 
mètres, ou en tampon pour la 
bande 40. Le bobinage in !R-r­
changeab:e, constitué par un 
mandrin en ébonite de 4 cm. d .. 

Un inverseur, type va et vient. 
de bonne qualité, permet de .;;up. 
prtmer If' circuit RV12, 40 m 
pour attaquer directement l'éta.. 
ge 6V6 ou LS50, en doubleuSf' 
s'.lr cette fréquence. Pour le tra­
vail sur 20 m., tous les circuits 
sont en service et pour le Ten, 
le P.A. fonctionne en doubleur. 

UUIIIIIIIIIIIIIIIUIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIHIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIUUIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII 

CENTRAL-RADIO 
35, Rue de Rome, PARIS-8• • Tél. : LABorde 12-00, 12-01 

reste toujours la maison spécialisée 
de la PIECE DETACHEE 

pour la construction et le dépannage 
POSTES - AMPLIS - APPAREILS DE MESURES (Gd stock) 

ONDES COURTES <Personnel spécialisé) 
PETIT MATERIEL ELECTRIQUE 

TOUTE LA LIBRAIRIE TECHNIQUE 
CatalogUf' sur demanae. contre e11wu1 ac 10 ,,. c.n Umbroa. 

PUBL. RAPY 

C'livre 40/10', a 6 cm. de dia. 
mètre, comporte 20 spires poµr 
la bande 40 m., 10 spires .pour 
la ba.nde 20 m., et 4 pour la ban-
de 10 mètres. · 

ALIMENTATIONS 

DE>ux alimentations sont nè­
ce&aires pour le travail en cw. 
l'une de 250 volts et l'autre de 
750 volt•s. Remarquons qu'avf'C 
500 volts, la RL12P35 fonct10n. ·· 
ne dans de très bonnes condi­
tions. 

TRAVAIL EN B.K. 
Amener une polarisation fixe· 

de - 70 à - 100 volts sur là· 
grille N• 1 de la RL12P35, pour· 
éviter le débit anor.mal de ce 
tube en absence d'excitation, 
Ré'.lnir la cathode à la masse 
ou à travers sa résistance. 
Brancher le manipulateur à la 
place de l'interrupteur I plaœ­
sur la grUle écran de la RV12P 
2.000, oscillatrice du VFO. 

De cettf' façon, !'appareil peut 
rester sous tension ; il ne fonc­
tionnera qu'en appuyant sur •'" 
manipulate'.lr. 

' 
' 0 

~f 

" + DO 
+ 
Figure 2 

TRAVAIL EN TELEPHONIE 

La modulation s'effectue dans 
la grille suppressor de la RL12 
P35. Celle-ci est portée à un po. 
lentiel de - 60 à - 100 volts, 
Le transformateur de modula­
tion est constitué par deux bo. 
bines mobile.s de H.P. dont lf'S 1,1.e. 

condaires .sont couplés par lig:1e 
torsadée. Dans ces conditions, 
la modulation est excellente et 
atteint un taux de 80 % e.nv1ron. 
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REALISATION 
Remarquons tout d'abord que 

cette réalisation n'emploie que 
deux millia.mpèremètres, l'un de 
200 mA, dans :e circuit p:aque 
du ,de;-nier étage, l'autre de 100. 
mA, dans l'ét'iJ,ge précédent. Tous 
les autres étages se règlent .sur 
ce dernier, et l'on constate une 
lecture très nette pour le régqa. 
ge de chaq'.le doubleur. 

Etant donné les dimension~ 
réduites de cet appareil. ne pas 
oublier de séparer. chaque étagf' 
de oet ensemble par une plaque 
métallique (cuivre ou alu,mL 
nium). 

' ~11- .iu/'I'"-""' .,.. ~ 
.. .RL!l P.JJ -· 

' lh 

L'interrupteur I de la grill!' 
'écran du VFO ne doit pas être 
·placé sur le châssis ll'e ce der· 
nier, maiS à une dil!tance quel­
conque au moyen d'une ligne en 
m ,soup:e, afin d'éviter les chocs 
qui,. inévitab!ement, modifie~ 
raient le réglage. 

Pour les amateurs Intéressés 
-- sel11ement par le VFO, ceux-el 
peuvent le construire sur un pe­
tit châssis en métal très épais 
(alu. de 3 m/m) et attaquer im­
médiatement après les deux pre­
miers tubes RV12 du VFO, un 
tube 6V6 ou 6L6 ou LS50, sortie 
80 m.;· un autre étage est né­
cessaire pour la sortie sur 40 

·~~ 
Ampli6V6 
Figure 4 

mètres. La liaison au poste 1e 
fera par ligne torsadée ou par 
condensateur et câble coaxial, 
d'une longueur quelconque pou­
vant atteindre plus de deux m~~ 
tres·. Cet ensemb1e sera plac.! 
près de la main de l'opérateur. 
fixé au mur pour éviter les vi­
brations de· 1a table de travail, 
manipulateur, etc. 

Pour terminer, indiquons Q,Uf' 
chez F9BU, tous les CV olOilt en,. 
dessous dU châssis et les selfs 
au-dessus de leur CV, exception 
faitè pour le OV du VFO, qu1 est 
au-dessus, à cause du démulti-
plicateur. , 

F9BU adresse ses supers 73 à 
tous. 

F3RII, 

AU coùrs d'une enquête que 
nous avons publiée dans 
ce journal l'année der• 

nière, nous avons exposé !'in• 
térét que présenterait pour 
nos écoles l'utilisatio:1 de la 
radio scolaire. Ce procédé mo­
derne d'enseignement a !l0· 
tamment pris une grande ex­
tension en Angleterre et èn 
Suiss~- Les émiss-ions radio 
scolaires o::it été instituées e:i 
Suisse romande en 1~33. Elles 
n'ont, dès cette date, œssé. de 
se développer. de s'amélio­
rer, de s'affirmer comme u~ 
moyen d'en~ignement digne 
d'intérêt. Elles sont désormais 
intégrées aux programmes 
scolaires. u::ie fois par semaine 
e::i Suisse romande, trois fois 
par semaine en Suisse aléma­
nique, èt même àu Tessin. 

La France qui, dan$ de 
nombreux domaines, a été à 
l'avant-garde du progrès, fait 
preuve d'un esprit rétrograde 
en matière de radio· scolaire. 
Quelles en so:it les causes T 
Manque de crédits, insoucian­
ce? Ou bien le ministère de 
l'Education Nationale est-il 
sceptique sur la valeur des ré­
suHats à espérer? Je rie sais. 
Su!fira-t-il, pour l'e:1 convain­
cre, de jeter un coup d'œil sur 
ce qui se fait à l'étranger T 
La documentation nous en 
esit fournie par un excellent 
article de M. René Dovaz. 
préside::it de la Commission 
régionale roma!lde des émis 
sions radio scolaires, da!ls un 
supplément . aux Feuillets de 
tl,ocumentatfon la Radio 4 l'E· 
cale : 

cc Il n'est pas inutile de cons. 
tater que la radio scolaire à 
pénétré dans la plupart des 
pays d'Europe et dans u!le 
gra::ide partie des pays des 
autres continents ; 27 pays 
d'Europe ·et 22 pafs d'outre­
me·r ont adopté ce nouveau 
moyen de rapprocher l'école 
de la vie, cependant que 18 en 
'projettent l'ap_pllcation ou l'ex. 
périmeinœnt déjà, 

C'est la France qui fit le8 
premiers essais, en 1922, La 
Grande-Bretagne 11uivit en 
1923, l'Allemagne en 1924, la 
Suisse en 1930, lœ Etats-Unis 
en 1939, en même temps que 
l'Italie et l'UR.S.S. Mais l'or­
ganisation d'émissions régul!è­
res i!lterv!nt aux· dates •1ii­
vantes: Grande-Bretagne, 1923; 
Allemagne, 1924.; Etats-Un:s, 

1927 ; Suisse, 1932, e!l même 
temps que l'U. R. s. S.; Italie, 
1934 ; Fr{l.nce, 1935- On voit 
dooc que,. si l'initiative est 
née e::i pays latin, la réalisa­
tion s'est, une fois de plus, 
précisée très tôt en pays an• 
gw-saxons et germaniques. 

Le témoignage Je plus élo­
quent de l'importa::ice de la 
radio scolaire dans le monde 
est fourni par le tableau sui­
vant, établi gré.ce à la docu­
mentation de l'Union interna­
tionale de Radiodiffusion. 

Ce tableau montre combien 
la Fram;e est en retard _ par 
rapport aux effort.s considéra­
bels de la plupart des autres 
pays. 

-:-

1 
~~ 

Etala 
il 
-a 
i 

Allemagne .......... 396 
Danemark ........ -
France ............ -
Grande-Bretagne .. 360 
Italie ............ 346 
Japon ••.•........ 231 
Norvège· ·········· 116 
Suède .. -........... -
Suisse -·~········· 20 
U.R.S.S. •..•..••.. -
U.S.A. .. ~ .......... -

sant toute limite ! En Suisse, 
trois publications sont consa­
crées à la radio scolaire : le 
c, Schulfunk II pour la Suisse 
allemande, un b etin po11r 
le Tessi!l - distribué à 5;000 
exemplaires - et, en Suisse 
romande, les cc Feuillets de do. 
cumentation 11; en librairie, 
« La Radio à l'école 11, qui tire, 
en moyenne, à 3.500 exemplai• 
res-1 ,, 

M. Dovaz estime que sc,1 
étude serait in.complète s'il 
n'exposait pas que'ques-uns 
des buts visés par les ém:s­
sions radio scolaires dans di• 
vers pays, 

En 1940, l'Allemagne décla­
re : cc Les émissions radio .s<:O• 
!aires qui donnent le plus de 

. 

J.; tl " l'E e .. .,alB l~ ::l::, !'"-a· 
. ~ ~ E1 .! - 8.'ë ol !l 
"'o s:: tl 0, s:: ~~ ~:= 
f'S ~-i j:~aj 11 .. !!~ ~! s. ... , 

-8 .., 
- 38 o/o 1,7 o/o 
600 - 3,4 % . - 0,12 % 8 % 

9.457 36 o/o 20 % 
U.452 64 % 6 % 
29.010 100 o/o ,,, o/o 
1.455 24 % (,4 o/o 
4.155 46 % 2,9 % 
1.930 11 o/o 1,1 % - 100 % ..... 

56.000 74 % -
cc Une abondante itté:- 0 ture satisfaction sont celles qui 

pédagogique est consacrée, parlent de la politique et de 
dans la plupart des pays, a l'Etat. » 
la radio. scolaire proprement L'Italie apprécie, ayant tout, 
dite. Ces publicatio!ls sont de c, les exposés culturels, reU­
deux. l'!ortes, suivant qu'elles gieux et politiques présentés 
complètent les émissi ns ou aux jeunes par de fortes per­
qu'elles documentent mattres sonnalités 11, 

et élèves préaltli.blemee.1J à i'é- Le Japon estime devoir 
mission. Dans les deux ,cas, ,c fortifier l'amour de la patrie, 
l'illustration intervient, mais la culture japonaise et sa tra­
jamais avec autant d'abondan- dition millénair·• et imprégn"lr 
ce èt de richesse que dans le les élèves de l'esprit japonais 
pays rom1md. Citons la B"l- le plus authentique ,, 
gique et ses cahiers cl.'explica• De !'U.R.S.S., l'on ne sait 
tions, le Danemi;,.rk et ses rien, si ce n'est qu"elle équi-
20.000 brochures illùstrées, la pe d'appareils récepteurs 
Grande-Bretagne et 1388 mil- 100 % de ses écoles. 
lieri~ dd séries d':mprimés des- Le Danemark entend cc four~ 
tinés aux mattrea, la Suède nir un enseignement com.plé­
enfin et 5e3 cc cahiers de tex- mentaire à l'enseignement 
tes », qui dépassent le tiraè,} quot1dien et créer de vérita-

bles cours d'école d'applica­
de 120.000. ' Nous ne parlons tion 11, 

des Etats-Unis que pour mé- La Flnlan~e dé:3ire cc appor­
moire, leurs moyens dépas- ter, dans l enseignement, du 

1111111111111 11111111111111111111111111111111111111111111111111nm11111111inm .... • .... • .. 1111111n11111111111111111111~1111111111111111nn111111111111111111111m11111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111i1h11111111111. 

·LA RADIO.! 
SES CARRIERES 

d la 

PORTEE DE TOUS 

'cours comptets et Ouvrages variés 
11 la 

LIBRAIRIE DE LA RADIO 
101, rue RéAUlllUC 

PARIS (2•). C.C.P. 2026.98 

2 : : =:= ' :: E::::: : ?F 2 ": : S Z" : a:ië 



changement, du délassem'!nt·, 
et mèrne du plaisir >>, 

La Grande-Hretagne se pro­
pose trois objectifs : 

a) Rendre l'enseignement 
i,al'fois plus vivant ; 

b) Répandre dans le milieu 
scolaire des idées :wuvel!<.',;; 

c) Refléter les caractères des 
écoles dans ua esprit déinocra­
tiqne, 

La 7'chécoslnvaquie s'assi­
gnait les buts suivan~s : 

a) Compléter et animer !'en­
seignements et l'éduca lion ; 

b) Aider les instituteurs ; 
c) Eveiller, chez l'enfant, 

l'intérèt pour certains domai­
nes de la pensée ; 

d) Propager les méthodes 
modernes d'ei,.s-eig!l.emc:;-it ; 

c) Etre un lien entre l'école 
eL le monde ; 

f) Affermir le patriotisme. 
L'Australie, enfin, cherche a 

cc apprendre à bien écouter, a 
comprendre et à appréder ce 
que les élèves entendent, afin 
<l'en faire de futurs audileurs 
capables de tirer le maximum 
de bienfait des érnissioas ra­
diophoniques du programmP 
quotidien ». On y ajoute le 
souci u d'ètre un stimulant q_u1 
agit gré.ce à des ressources dé­
passant celles de ·l'école », 

Comme on le voit, les buts 
proposés sont divers, cerl-ain~ 
dépendent de la tendance po­
litique gouvernementale el 
l'on distingue, da:;-is plusieurs 
pays alors « totalitaires "• le 
dé~ir d'utiliser la radio scolaire 
à des fins essentiellement poli• 
tiques. 

Le Congrès de l'école mo­
derne, qui vient de tenir ses 
assises à Toulouse, et auquel 
j'ai participé en qualité de 
membre de la commission ra­
dio, s'est penché sur le pro­
blème de la Radio scolaire 
française. Il n'a pu que cons­
ta ter, avec regret, l'absence de 
toute organisation. Toulf.lfois. 
la nouvelle émission cc Les éco­
les rurales chantent II nous 
apporte l'espoir que la Radio­
diffusion française n'est pas 
hostile à l'utilisation de ses 
antennes. Au cours de l'annéP. 
qui va suivre, nous prendron~ 
contact avec eJ:le. De nom­
breux éducateurs so71.t prêts à 
établir et à réaliser un pro­
gramme suivi. Mais tous son, 
d'accord pour écarter à tout 
prix toute politique des émis­
sions radio scolaires. 

Je concluerai, ainsi que le 
fait M. Dovaz cc en exprima~! 
l'espo'r qu'un jour prochain, 
la radio scolaire internationa ir. 
s'organise et .se donn.e pour 

· but es::;entie,l d'e':lracir1er dans 
l'es,prit des jeunes du monde 
enlier l'horreur de la guerre el 
le désir de compréhension des 
lois de fraternité humaine, 
sans distinction de race, de 
nal-ionalité ou de religion "· 

i~.i;lrails de la nadir> 
à l'I-Jc,lle Suisse, crmi• 
.menlés par F. lluré. 

instituteur. 

correction 
<< sur 

'

L est vraiment regrettable 
de devoir rappeler à cer­
tains q,1-e la correc/irm ~.1·/ 

de mise " sur l'air 11 cnmme 
pa.rlnul aille11rs. l,a bonne fp,­
n11e des prop()S échangé.~ n'Pit 
pas, en effet, /a seule façon 
d'être correct, el le fait de n't­
tre pns vu n'au/()rise pru il 
se conduire de telle rnanièl'e 
qu'une 1Jérilable anarchie sem­
ble régner r:erfains jours .<11r 
les bandes d'amateurs, el rmr• 
lic11lièremenf rnr les 40 mètres 
déjà si encombrés. 

Que se p-asse-l-il le plus 
so111ient au cnurs d'un QSO. 
même si ce dernier se dérm1• 
le s11r une fréquence unique. 
partant occupée sans inter­
ruption? 

Ou bien c'est 11ne nouvelle 
station qui lance CQ sur ia­
dite fréquence, ou bien c'est 
un V FO tantôt balladeur, 
tantôt intermittent, qui passe 
de bdbord à tribord!!/ ..• nu 
mieux, c'est un brnuillage ,çy.ç. 
téma.tique et V()lontaire d'un 
" VFOliste 11 sadique, qui jnue 
du manip ou d'une quelmn­
que varia lion d'amplitude 011 

de fréquence rappelant de loin 
une modulation !... 

Il n'est pas po,çsible de pen­
ser que cette der-nière formr 
de QnJl, relev.ant de la pure 
goujaterie, soit le. fait d'Ol\f 
véritables et il est préfl!ra­
ble de ne pas s'u attarder. 

Mais que conseiller à ceu:i; 
qui, la plupart du temp.~. 
sans mauvaises intention.~ 
d'ailleurs, occasionnent les 
deux autres types d'inlerf~reri• 
ce? 

Tout d'abord écouter. Ecou­
ter pendant quelques minule., 
la fréquence sur laquelle on 
se propose de démarrer et fai-

l'air >> 

re à ce propos une expérimire 
corwaincanle. Si l'on se portr­
à l'écoute du 20 mètres pa1· 
e.umple et si l'on · balaye à 
l'aide du VFO en marche unll 
portion de bande parai.~sanl 
silenrieuse, on sera surpn• 
de percevnir une q11anti!t! 
d' hl! té rod yna ge.s prnvoq ués 
par des stations en fonction­
nement. et apparemment mau­
di/Jles. Ce q11i est typique r,n 
20 mètres sera pl11.ç net e11-
mre sur la bande 40, et faôli• 
tera le calage de la fréquence. 

Mai.ç encore faut-il utiliser 
snn nscillaleur à fréquence ,.,,1. 
riable de façnn à éviter l'hétt!.­
rodynage bulladeur ou inter­
milfenr. Le rér,lage clu VFn 
impliq11e la nécessité ahsnlne 
de ne pas faire fnnctionner en 
même temp.ç l'étage alimen­
tant l'antenne, ror nous ne 
con-naissons qùe trnp' le rés11l­
tat d'une pareille pratique ... 

te VFO se règle en local, 
alimenté sl!parément, en se 
rapportant à l'étalonnage du 
récepteur, et par l'observation 
des hélérodynage.~ or:ca.sionnê . ._ 
pa.r son fonctionnPrnent, imn­
fJCS fidP.les du QllM que l'on 
peul prnvflquer aux a11tre.q. 
Les réglages n'en seront d'ail­
leurs que plus.précis. 

All()ns, avec de la bonwi 
volonté et un peu de disci­
pline librement consentie, Il 
ne parait pa.~ impossible dP. 
limiter le QRM. 

L'exemple du respect de lu. 
sous-bande graphie sur 20 rnr­
tres n'est-il pas une • belle 
manifestation de " l'esprit 
amateur ,1, Pourquoi ne pu., 
généra tiser ? ••• Sm;ons cur­
rects Ill ..• 

F8IIL. 

'hos l.eol-etvl,$ 
écrivent 

A Y ANT lu avec beaucoup 
d'intérêt !'-article de 9 IV 
'(n• 815) au sujet du VFO,. 

j'ai mni-même une suggestion 
à proposer. · 

1'out d'abord, entièrement 
d'accord avec 9 IV, et j'espè• 
re que son article fortifiera 
un pen les OM déficienü qui 
ne parvenaient plus à faire 
tourner l~11r CV de réception. 

Nou.~, les nouveaux arrives, 
(les Xlal en particulier, les 
QHPP en gé(l,éral) avons t.t., 
grandes difficultés à réaliser 
un QSO, because les VFO de 
v:r OM QllO; hi/ 

Je veux faire appel au:i: 
OM Xlal qui dtfüul'ent dans 
l'émissinn, p()ur adopter un" 
méthode de trafic qui rendrait 
dP- gmnds services à tous. 

Lequel d'entre nnus n'a pas 
snuf{ert pnu.r mettre au point 
un zinc plus ou moins impor­
tant, en pa.rliculier pour réu• 
ni1' les fonds nécefsaires à sa 
1·1lalisation, soit pour le Xmit• 
Ier, soit pour le RCV R ? · 

Evidemment, pas question 
cL'avnir à sa disposit'ion, pour 
la mise au point, un labo com• 
plet (oscillographe, générateur 
f-f F, etc ... ) Petit à petit, le ma• 
téricl se complètera, mais pour 
l'insl'ant, hélas, trois fois hé• 
las I ce sont les fonds qui ma i• 
•tuent le plus. Aussi, après 
avoir tiré des plans sur la CO• 
mète, consulté moult numl!­
ros du cc 1-1.-P. 11, vous sorte:: 
un receiver plutôt multiple, 

Il reste sa mise au point e11 
particulier élalnnnage du' ca­
dran, question très dl!licale si 
l'on veut cnnnaflre la frtque'l• 
c~ exacte du correspondant : 
la encore, ruse de Sioux, 
UXmiller fournit bien, à l'ai:.. 
de du fameux pilote Xtal · l<. 
fréquence ad hoc ... Seule,;,,ent 
1Jojfà, la proximité des appa,-
1·e1ls appnrte des perturba• 
tions plus ou rn'lins impré­

~lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll.: l' ues. Encnre du temps de per• 

5=_ \ D E V E N E Z -=_§ du .• Ne serait-il pas plus f acil<J 
à tnus, quand la fréquence ne 

-~= 5 p E' C I A.LI STE Ë= l11isse aucun d1Jute, d'annnn-
cer S()n CQ éomme suit : CQ = · = cle F91V X sur une fréquence 

~=- dans I a~-= Xtal de 7.1.50 kc/s etc .. , Là, 
l'Ol\f qui aligne son RCV R, 
~•a plus qu'à se mettre sur 

§=_ ~---~ RA D I Q ===- ecnute. En 10 minutes, pour le 40 m. en parlic11lier, il ac-
c,·oche une dnuzaine de sttt• 

: . en suh,ant les cours pa-r c,orre,;pondan,·e : rfons, et voilà son pnsle étn-
§ de Monteur - Dépanneur - Technicien § trmné, celle fois, avec cerlit11-
§ Sous-Ingénieur ou Ingénieur § de, et ... que de temps de gagné. 

I= à l'ECOLE SPECIALE de T.S.F. ;= ;ejl:: /f ~;~~l"r~:~t;~,- "~~ 
. vieux, Xtal ou VFO. 

~ 1!'.'1, ... vPnuP dP Wa1rram - PARIS (17') j F(lNX" 
= Envni du Programme N• ff P contre 10 francs. = 45, av. de la République 
,Îlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllnllllllli; Saint-Dizier (H.-M. l 
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LES TUYAUX DE7 LE COIN RÉALISATION PRATIQUE D'UNE 

~0P,;~:p0a~F~~~1p•:,}~f~~ ![,J~tl,!f : :c:e:r~ta'~
1
.en~sl;Orr~M~.~!càtl'afiariA .• ~ada

1
~
1
;tl:;~~t~f ~~:: ~: 

Cann<'s) est un « as » du fiv" . ., de couplage. Cela peut intéres-
tage qu'il a réalisé prmr éli- Qu'on en juge plutôt par œttr suite à !'article t0chnique sur ser les OM qui auraient l'in­
miner le QRM dans la bande liste copieuse de stations avec les antennes Foldcrt, publié tc~1\ion de monter une folded et 
40 m. ~~b~cl,es il a pu établir un ~ous la signature de F3BH, qui ne posséderaient pas de ci\-

U consiste en un cadre 4 juin, d!l 19 h. 30 à 22 h . voici la description d'une an- ble coaxial 52 ohms (en gêné-
orientable de 0,70 m. de dia- PA0UW, G3ABA, G6PD, GM3 
mètre. Le circuit se ferme OL, G9BY, G3ALY. 

_______ J0,14_'!!, _______ _ 

sur un ajustable de, 200 cm. et 5 ,iuin, de. 18 h. 15 à 20 h. 30 : 
t t t d O l GSWV, G5YV, G5MR, G4MH, 

un rans orma eur e c up a- G5CP, oM3oL, G5PP, GM3BDA, 
ge, constitué par un noyau de PAOOKK', PA0ZQ, PA0AD, GM 
fer pulvérisé d'un ancien 2LQ, GM2DI, G5GX, G6MN, 
tr.ansf armateur moyenne fré- G2ADR, G5GX, G6TF. 
quence sur lequel sont bobi- 10 jl'in, d,e 20 h. 40 à 22 h. 30: 

OZ3EP, OZ7AU, G4ADA, G2A 
nées 12 spires. Une spire as- DZ, G8UR, G5GX, GM3BDA, 
sure le couplage par ligne G2OI, G3ATZ. 
torsad~e avec le récepteur. 22 juin, à 19 h. 20 : FABIH, 

nombreux harmoniques commer­
ciaux et téléphonie espagnol<" 
sur 4 m. 95. 

24 juin, de 19 h. 30 à 21 h. : 
SM7BE (R9 + 25DB), SM7CT, 
OZ7GU, OZ7G, G6XT, G3DG. 
G3ZK, G3IS, G3ATZ. 

26 juin, de 19 h. à 21 h. 13 . 
G2A TZ, G2ADZ, G6XR, G6PD, 

Figure 1 

tenue du type Folded Dipôle. 
que j'utilise depuis pusieurs 
mois avec des résultats satis­
faisa:i ts. 

Elle est représentée par la 
figure I. La longueur dn di­
pôle, est de 10 à 14 mètres, 
l'écarteme:-tt entre chaque brin 
de 10 cm. Le troisième brin. 
coupé en son milieu par un 
isoateur de 10 cm., présente 

G5VM, G~BD, G5BM, 0300S, Figure 3 
G4MH, G5GS. G2AOK. -

Au point de vue mécanique, 
le cadre est mrmté sur deux 
tubes balcélisés fixés en croix. 
Le cadre est maintenu par son 
passage dans les tubes et te pi­
vot est cnnslitué par... un 
manche à balai fixé sur la ta­
ble mêm.e du récepteur. Les 
résultats seraient sans doute 
plus OK encore, si le cadre 
était placé à l'extérieur. Les 
deux croquis ci-dessous per­
mettent une réalisation· faci­
le de cet appareil qui per-
met d'éliminer 80 % des 
brouilleurs! F3RII. 

27 juin, de 19 h. 30 à 20 h. 30 : 
G5YV, GM2DI, G2ADR, GM6 
VG, G2BDQ, GBEC, SM5VL, G8 
UZ, G3DG, G5MZ, GBKL. 

30 juin, à 10 h. 30 : G5BK. 
2 juil'let, de 18 h. à 20 h. 30 • 

G3ABA, GM3BDA, OZ2FR, G3 
CUJ, LAlF, GW2AVV. 

5 juillet, d•e 19 h à 20 h. 13 . 
G3ALY, G2ADZ, G8LY, G3YH, 
GBHB, G2KX. 

Ces stations ont été reçues 
avec des fortun?s diverses, main­
trnant parfois 20 minutes R7 à 
9 ; souvent.~au contraire, très 
spor.adiques. 

Q50 OW : à ne pas conseiller, 
à cause du QSB qui coupe les 
s gnaux ; ,toujours répondu en 
fone. 

Emetteur mai.son toutes bân­
des à comma:ide un:que <CV et 
contacteur) VFO à 4 étagf>s. 
Deux LS50 en final, input 100 
W ; H.F. : 60 à 75 W mod. class 
C ; PP AB2 807 - Break-in 
automatique sur paro·e. 

AnU'nne : ground-plane par 
30 m. coaxia•I 50 Q. Situation 
mauvaise, encaissée centre vil-
J.f, cernée par immeub:es, mal.s 
géographiqu:memt meilleure 

1111111 111,m11ù1~111111111111111111111111111,1111111111111111 pour· l,e,s « G ». Récepteur mal­
fon 2 à 15 mètres superhét. 
FM/AM, commande unique (CV 
et contacteur), 12 tubes. OMs ! Mettez 

votre poste 
au point 
pour cet hiver 
Piè~ nouvelles disponibles dès 
maintenant chez Radio-Hotel de V!lle 

Conseils gratiuits 

En plus d ,s stations QSO, 
F9BQ a QRK un certain nom­
bre d'autres OM, fill particu­
:ier : 

Le 4 juin . GBKL, G6LG, G8 
UR, G6TF, G5CX, G4HH, G4 
MH, G2ADG, PA0ZJ, PA0WQ, 
IlDA. 

Le 24 juin : GM3BDA et G3 
APY. 

Le 26 juin : OK3ID, qui a,pJ),"­
lait F9BQ. 

Le 27 juin : G5MQ, SM!)MN, 
GM5VG, R ADIO ff o-::EL DE Va.LE Le 2 juillet : LA 7Y, LA.9Q, 
OZ7RP, SM7BE. 

RJ,;NIJ L'E MJSSIUN 

13, rue du Te.mple, PARISilV• 
TUR. 89-97 

Le 5 juillet . GI2HML. 
Le J. des H est neureux de fé­

liciter vivemen,t F9BQ lie cet 
exeellen t tra va.il. 

une ongueur de deux fois 5;02 
mètres. 

Le fil emloyé our les feeders 
a 16/10 de diamètre, et les iso­
la leurs destinés à maintenir 
l'écartement, sont constitués 
par des barrettes de plexig1as, 
qui constitue U'il très bon iso­
lant. 

Elles sont percées de deux 
trous distants de 10 cm. pour 
l'alimentation par ligne 600 
ohms. 

Figure 3 

Le couplage peut s'effeduer 
de plusieurs f.açons : 

1° Cas de l'emploi de la li· 
gne 600 ohms jusqu'au cir• 
cuit PA (fig. 2)- On utilise 
aors un circuit oscillant à la 
base des feeders couplé direc­
lement à la self du P. A. 

2° Cas de l'emploi d'un cdble 
coaxial (fig. 3) .. 

Une self de quelques spires à 
chaque extrémi lé réa lis':) le 
couplage par ligne. Ce procédé 
est actuellement utilisé à la 
station F9CK. Cette méthode a 
pour effet de supprimer !es 
hDrmoniques. Je signale à. ti­
l1t: iutli1 ctLiI 4u~ l"illlJJ8ÙHll 4 :t;! 

du coaxial peut varier; 11 :;;uf­
fit pour cela d'adapter le cou-
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rai les câbles couranl!s sont de 
52 ou 72 ohms). 

Je ne donne pas les valeurs 
des selfs, élant donné qu'elles 
varient suïvaht le montage, et 
que ces dernières sont faciles à 
calculer. 

Particularités. - La Foided 
présente cette particularité que 
son réglage en fréque'ilce varie 
avec le même rendement dans 
des proportio:1s assez grandes, 
ce qui en fait l'antenne idéale 
de l'OM qui affectionne plus 
spécialement le travail da~s 
une bande. · 

Une autre particularité de 
cette antem1e est son effet di­
rectif assez marqué. 

Signalons encore que con­
trairement à d'autres types 
d'antenne, la folded ne travail­
le que dans une seule bande dé­
terminée et l'antenne travaille 
avec un très mauvais re.td"1• 
ment sur 40 mètres, ce qui 
revient à dire que l'utilisa-

+HT 

tion des folded exige unu 
antenne par bande, ce qui 
est un inconvénient pour lr-s 
OM qui disposent de peu 
d'e.5pace-

Je concluerais maintenant 
en adressant à tous, mes su­
pers 73, et en souhaitant bon­
ne chance à ceux qui ont l'in­
tention d'installer une telle an­
tenne. Je sms à leur disposi­
tion pour tous renseignements 
complémentaires. 

F9 CK, Darcheville, A.ndrr. 
R, r11,::, À hht>-n,::,lhPeocpu::i, 

Maing (Nord). 

Recueilli par F3 fl.H. 
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la demande de plusieurs A amateurs desservis par 
le courant oontinu, nous 

publinns ci-dessus un premier 
schéma M super tous cou­
rants. 

Ceilui-ci nous a été commu­
niqué par F9El, qut l'a réa­
lisé. Ce réce,pteur lui donne 
entière satisfaction pour les 
bandes 40, 20 et 10 m., récep-

tian en haut-parleur, ainsi que 
pour la bande 5 m. (écoute au 
c,asque des amateurs M ia ré-

LISTE 
des ressortissants français de la Z.O.F. titulaires d'une auto­
risation d'émission r.adio-amateur à la d-ate du 20 mai 1948. 

NOMS 

MIGEON Gabriel , •• 
PEUCH Yves ..... -•• 
GILLES Pierre ••••• 
VERDIER Albert •• 
QUILLIET ........ . 
CHANTELOUP G ... 
HAAS Re01é 
QUILLIVIC Jacques. 
PIC J13an •••••••••• 
MARIE Robert •••• 
SCHLOSSER Guy •• 
CHIOT Bernard •••• 
ACKER Paul ..•••• 
MARSAL Raoul 
PELTIER Henri ••. 
MAZUEL Yves ..... 
RANGIN Yvon •••• 
FRANCONE Marcel. 
VERNIER André •• 
GARBEZ Jules •••••• 
DELLIER Jean ~- ••• 

Adre.sse Postale -----------SP. 74.622 
SP. 51.052 
SP. 51.071 
SP. 55.086 
SP. 55.051 
SP. 50.410 
SP. 60.415 
SP. 50.410 
SP. 50.174 
SP. 73.621 
SP. 50.418 
SP. 55.084 
SP. 70.478 
SP. 50.347 
SP. 73,316 
SP. 60.413 
SP. 60.415 
SP. 50.357 
SP. 50.199 
SP. 99.094 
SP. 50.828 

BPM 415 
BPM 416 
BPM 518 
BPM 510 
BPM 523 
BPM 523 
BPM 415 
BPM 523 
BPM 523 H 
BPM 415 
BPM 523 A 
BPM 507 
DPM 507 
BPM 507 
BPM 415 
BPM 415 
BPM 415 
BPM 416 
BPM 507 
BPM 510 
BPM 507 

Indicatiff 

D5AA 
D5AB 
D5AD 
D5AE 
D5AG 
D5AI 
D5AJ 
D5AK 
D5AL 
D5AM 
D5AN 
D5AO 
D5AP 
D5AQ 
D5AR 
D5AS 
D5AT 
D5AU 
D5AV 
D5AW 
D5AX 

■IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIHIIIIIIIIIIIIIIIUIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIHIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIHH 

TOUT LE MATtRIE~ RADIO 
pour, .la Construction et le Dépannage 

ILECTROL YTIQUES - BRAS PICK-UP 
TRANSFOS-H.P.-CADRANS-c.v. 
POTENTIOMETRES - CHASSIS, etc... 

PETff MATERIEL ELECTRIQUE 
Liste des pri:» franco su.r demande 

RADIO-VOLTAIRE 
155, Avenue Ledru-Kollln - PAI\I~ (11 >. 

Téléphone ROQ. 98-6~ 
PUBL. RAPY 

gion parisienne.). La bande so­
nore de ta télévision passe 
d'une façon magnifique. 

Le schéma ne nécessite au­
cun commentaire particulier. 
Nous nous contenterons donc 
de donnerr_. les caractéristiques 
des seilf s A et B. Elles sont bo­
binées_ sur du carton para/fi• 
né de 25 mm de diamèlre et 

m-rmtées dire,cte,ment swr les 
C.V. 

Se1lf A : 40 m., 28 spires, en-
1·ou.lmncnt de 36 mm., fil 5/10 
émaillé; 20 m., 13 spires, en­
roulement de 25 mm., fil 5110 
émaillé; 10 m., 4 1/2, e'nrmtle­
me;nt de 13 mm., fil 5{'10 
ém,a·i:Ué; 5 m., 2 spires, enrou­
lement de 45 mm. en l'air, fil 
20/10, diamètre 20 mm. 

Se1lf B : 40 m., 14 spires, en­
roulemeiri,t de 26 mm.; fil 5/10 
ém,aillé; 20 m., 5 spires, en­
roulement de; 15 mm.; fil 5110 

\ •220 •130 

2 lt1mpe 
eddrcfn 
*n .se'rie 
(&v. O,JA} 

émail.lé; 10 m., 4 spires, en 
l'ai·r, fil de 12110, diamètre 33 
mm., écartement 6 mm.; 5 m., 
2 spires, en l'air, fil de 15110; 
diamètre 33 mm., écarte-men~ 
5 mm. 

F3RH. 

,111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111• 

28, RUE DEBUCOURT, PARIS-17~ TEL. GAL. 87-3b 

~ 
a: 
0 
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DIOÉLECTRIQ 

,mètres. La taxe de contrôle SI' 
montait à 100 fr. par an ,t !t· 
droit d'examen pour :•obtFntion 
du Cl'rtificat d'opérateur, à 15 
francs. UnP clau,;e aSSf'z mena­
çant,;: Pour l'évolution . de l'a 
mateurJSmt> ffgurait in !ine d 
l'article II du titre II . « L, 
nombre des PoStf s émetteur11. 
dans une rég on donnée, p, •1· 
être limité en tenant ~ompt DANS nos articles précé- de6 fXpérience.s. Pour bien si- dé, PO!l.5S'bilités d.- brouil:ag 

dents, nous avon.s exposé tuer la question, il f&t néces- avec les postes de même nat·• 
h-s ass:ses du monopo:e des saire de reproduirè les artic:es re. » 

radiocommunications. Il nou.s a 5 ,t 7 de ce texte. ce décrrt, accompagné de d"UX 
paru intére5sant de détai1Jer Article 5. - LPs postes concé- arrêté1; t·n date du 12 d,, ,·mbr 
dan-s ces colonnes dévoué,•s à l'a. dés ne peuv<'nt être uUl1.,è6 que 1923, :e premier, rxant son ap­
mate'Jnsme, les bases du statut po'Jr drs rech,'rches s~:t·ntdi- piication au 1•• janvi.er 1924, 1, 
juridique des amateurs a·ondes que.s ou des essais d'app11rt>i:s . eecond, déterminant lt>s condi 
courtes. ils ne peuvent servir, 'n aucun tions de d,füvrance des Cf'rtif:-

Rappelons, pour mémoire, _que cas, à transmettre des correa- cats d'opératrur _ innovation 
lt monopo:e des commumrat1ons pondanct•s ayant un caractère qui fit grand bruit à J'époqut> _ 
a été inst,itué, pour la télégra- penonnel et actuel, même dans n'était évid, mment pas parfait. 
phie aérienne, par 1a 101 des 2, l'intérêt part1culifr du sr uJ co:::i. mals, fai arit tabL rase :frs t, x-
6 mais 1837 pour la tél~graphir cessionnaire. t€"S d sparates antér:eur.s, i! 
e:ectrique, par le décret-l~i du 27 Article 7. - ... en outre, lts con- ava:t k mérit< d' •xister. d.- po.­
déccmbre 1851, son extF:::is1on aux ce,.;sionaire e: t soumis, dès ser une ba ·e stable d .• disc·1~ 
1adiocommunications ayant été que l'autonsation lui ,d noti• s:on e-t· d'ouvrir le cha:np aux 
défini<' par l'article 85 d' ia loi fiée, au paiem, nt du droit d · rev ndicat1ons légitimP.i d·'s 
de finances du 30 juin 1923. contrôle, prévu par l'article 44 amateur-s. 

Pour la clart-é de notre étude, de la loi de financt.s du 3i Un décret du 29 Juil!Pt 1925 
nous ne nous o~cuperons. pré- ,:uillet 1920. relatif · à l'exp:o tat1,,n en 
,;entem··nt, que de l'F'-mission Nous voyons donc, qu'avant t<>mp.,, dl' paix ,..t , n tt>mp,.; c:IP 
d'amateur, réservant à plus tard, toutt' chosP., et avant d'impos, r guerre des stations rad ,.,ê:î.-ctn 
un a'Jtre expœé pour ;a « récep- dfs conè.otions b.en dèfn,,ei: · qu,'S , n FrancP, en_ Algér;e. en 
tion », dont la dualité avtc_ l'é- d'in.stal.ation techn:q'Je, ;·admi- Tun sie et aux colonie.;, spéc:­
coute des stations d·· rad od1ffu- nistration avai-t coUvert St't\ fia, dans ,on articl<' 7, t.itr .. n. 
.s:on a créé unt> situa~:on ambi- droits part,,culh-rs touchant ia qUt' k dits POISte;s ne cocrespon. 
güe, tout à fait part1culièrt, mé- l)t:rcept,on de la taxe ,mnut>ll<' dant pais, en temps de guerr,-. 
ritant un examen appi·ofondl de contrôlP 1 • a des beso·n,s dP déf m;, natio-
.spécial. Néanmoins, à partir de cette nale sont suprimés formule qu. 
• L'EMISSION date, une discrimination trè,; fut repr:,se 13 ans plu--' tard. 

D'AMATEUR EN FRANCE nette est établie entre post<>~ commt> nous Je verrons plus 
Dès 1903, un premier expèu- servant à l'échangP de la cor- loin. 

m<ntat-ur, qui po•1rsu;va1t d'arl- resPondance privé,, et ceüx em- Le 5 août 19266, un décret­
leurs des but-s mercantiles et sur p;oyéo par dt>s part1cul1, rs en Joi porta J<-, taux de la taxe an 
lesque:S nous aurons trAs pro- vut> d', xpérienc.c., sc;entif.qu,-s nuelle d<' contrô:,- d~ 100 à 200 
bablem•·nt à revenir un jour, fut ,on ne disait pas encor..- « ama- franc,,. Crtte fâcht>U~e Mcis1on 
condamné à l'amt>nd• pour avoir tt>urs »). eut pour résultat immPdiat •1ri 
enfrf'int les dh,positiom du d~- Sous la pression des deman. aocroissemt-nt cons.idéralJle du 
cret-loi dP 1851. En 1907, il 6e des d'a•1torisation6 qui lui par- nombrt> d·•,:; amat<'urs-ém 0 tteuu 
forma à Orléans et dan.:- la ré- venaient de nombr• ux « parti- « non autorisés » et fr.,ma l'•s­
gion 'Jn véntable réa•au d'a- cul:ers » désireux dP prPndrf' sor d'unP act:vité c•·pendant m­
mateurs purs, dont le regrFtté part aux premiers •·sa1.,; trans- téresi,-ante à tous Je:; p,,:nts de 
Pierr,. Lou:.s, et .son corr< ,,pon- sat;antiqu ·s d<' 1922, l'adminh1- vuP, d"autant q'Je l" 6 août d,, 
dant, le docteur Corret. d,· Ver. tration des P.T.T. f·xa •"" con- la mêmP année, le droit d','x~­
sailles Ces amatrnrs, travail- ditions d'étab issrment et d'u- men pour :·obtentio:::i du Cirtifi­
lant pour l'honne'Jr, nP se Jugè- sage d· s post,,,s émettf-urs ap. cat d·opsrat· ur fut élt-Vé, par 
rent pas visé!: par un d!lcr.-t du partenant à cette catégorie par d,écret. de 15 à 50 fr.: la p.,ycho ,. 
7 février 1903 dont l'ar1:c:e 2 rarrêté du 18 Ju:n 1921 à qui de hause ne date pa.- .:i"a1.1Jour-
tpécifiai·t : « Des post~,.s dt>stin~s "artine premier demandait d'hui... 
è l'é:hang·· des corrP\•P'md_an- « toutes j'J,tificat:on.s util s Mais. entre temps. la radiodlf­
ces d'intérêt privé pourront etr-·-· quant au but poursuivi, lorsque fusion prena:t corps en Fran 
établ:s et explo:tés par d ,; par- le pét:t1onnaire ·se propos~ d'u- ce et il d,0 v na·t 'lrgem d.· ca­
ticuliers après autori~ation don. t.liser .unP pu:ssance de p:vs d,· naliser, d.? coordonn· r I•·,1: d:ver­
néP ... » et se livrèrent .,n toute 100 watts <'t •1ne longut>ur d'on- :;e, activité!' qui ;;.'y adonnaiP.nt 
quiètude et- impunité à le'Jr-s o·• supérieure à 200 mi>tres ».. C'est alor·' qu., Raymond Potn­
expérienc;es jusqu'à la guerr<' d~ C'est ~ qu'on appelait av•c caré, en un rapport magistral 
1914. · respect, à l'époque, lf5 ondes soumit au-président Gaston Dou-

c0 ne fut qut> le 24 févrie_r courtes... mergue :r dé~r,·t-lo du 28 d{>-
1917, en pl·:ines hosU:,-t..,s. qu'1!.. II fut donné à Raymond Poin- cembr•· 1926 qui const:tu•· en­
spparut opport·1n a!l gouvnnfé. caré d., présenter au president <"ort> act'Jell, m nt la chartl' d•· 
m 0 nt de Raymond Poin~ar~ d<' Millnand un dérret en date d•1 J'amateuri~m,· françaisf' ,,t la ba­
t-ortir un décrt>t <JO du ti mars 24 nov mbr•· 1923 <J O du 14 tie organique de la Rac:liodiff•i-
1917) autor:.sant les partieuli• r ... déc, mbre 19231 où. pour :a pr,- sion franoa1-se Abrogeant le dé. 
à établir « un postt> r.1'1'.oélec- m:èrt> fois. ii •St q•.1est:,:.n de• cret du 24; novembrr Hl23 "n C" 
trique d? tran,1:mission qu'au- « amateurs » à l'occa.!'ion de ia qui concP.1"nait les dispos.tion~ 
tant qu'il ne po•1va't "Il résul- d·,scrtmination entrt> le,s postes ayant trait aux station.!' d'ama 
,t~r aurun inconV'énient, pour mstallé~ par ces dernier" <5- ca- t,.-urs, ce text.- n'ir.nova:t pa: 
Je fon:·itonn ·ment d<>s po~t,~ tP.gori<') "'t c ·ux étab:i~ en vu~ grand chos• d2 particuli~r. mais 
d' ntérêt pub'.ic » sans ,,pec1f1ca. d' ssais d"ordre trchnique ou reprenait. en terme~ plu,- explic.­
t. on de la qualité d'amatt>ur ou d'expérienc,·s sc:t>nlifiq:J<-''!' 4" tes. les conditions d<" dél'vran­
d, proft>ss1nnn I Il faut cepen- 'atégorie). Le rapport d<~ présen- Cf' d··•s autor . .sat ons. Maih•·ureu. 
da.nt voir là lt> pr• mirr tt>XtP tat·on au ·président dt> la Répu. s··m<'nt, il aggravait h's délai 
t ndant à rég em ·nter ·m ama- bliqu~ "~t très copi•''lx et fort impartis à l':nstr'Jction d Il re­
teurism" Pn :'abN-nœ dP tout,· intêressant RRl,vons . ,;;mplP.- quêtes de l'e0 pèce en lt>s •oumet­
aff:rmat:on contraire. Mai.s le< ment que « dan,- lP bl.it d'en- tant à :•avis d"une comm . .s.sior. 
,: amat•·urs ». apJ)(•lés à fair" r.ourager, dans i'intérêt natio- ·nterm•ni.stériell.., dont !f'• l"•n• 
montre d" l'appli~ation cie Jeur nal, les progrès de Ja tf'chn:- t<'urs déchaîrtèr··nt unt> 1 véP d•· 
eci.,nct> i;ur l"S postel' miJitair··s. qut> rad'oé:e~trqut>, au,·11IJe r, - boucliers telle· que son fon"tion­
n·eurent pas à co:maître les .dis- d vanct> pour droit d'•1sag" n'e.~t n ment fut a.sst>z rap,d••m~m 
po,;itions dt> CP décret, rendu · t>Xie:flt> d s postes d'amateurs 11i su.c;p nd'J Of• plus, la ~1a>1.s·- p,;,_ 
,pour la form". ct~s po.stes destinés à d,•s essa.;• ,,oyant la lim.tation :1, nom. 

n faut arriver à l'arrêté du technioues ou ~ci•nt'fiqu,,~ » f..q_ bre df'; stat on,- d .sparu• d """' 
18 juin 1921 pour ,·nt-·ndre p,ir- pu:•· an~e ét!l,it lim:té.. à. 100 lt> déwloppemi-nt de 1a 'f'chn·­
l··r de post s émt>tt.-•1r.• 'pn11. watts . al·mt>ntation /C'P-st U!IP que. 
vant étrf' 1.:oru.::et.h\s au.x pi:1-rt.cu. Lra.ditlun nation1t.~t" !). !a. \ou- (à ~11ivrt-),-

Jiers pour pfff'ctut>r de-s ,.ssais 011 JZllP'Jr d'onde, entre 180 ;t 200 Rob rt LARt:'HER FSHU 
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NUTRE nrni F9JIZ (M. Ro• 
/Jert Gour1'1.LUd. 52, /Joule­
Vl&rd de la Muzarade· 

.\Jun/rilivet, Mcp·setlle), vient 
. de créer un " Troc UJl " qui 
'r1,ndra les plus yr-unds servi­
ces à tous les anwleurs. 

l'onr bénéficier de cet orr,a­
nisme, il vous s1tffi,l rl'udres~ 
ser à f<'9,WZ, trut le matériel 
,font onus ne V()US ~•·rvez plus .•• 
à cnntlilion q11'il en soit en 
/.Jon état, évidernmen,l 1 

F.9.\17, V()US enverra en re­
tnu.r un certain nombre de 
,, pnints d'échanr,e Troc UM ,,, 
11.in.~i que la liste da rnntériel 
disponible en éc11.unge, avec 
valeurs en points. 

A d1ifaut d'envoi de matériel. 
,m peut expédier à F9.\JZ la 
lisle des pièces pr()p'lsées; 
rrwis ce pr()cédé allnnge le 
temps d'échange et complique 
le truvuil. 

L'nrganisme Trnc Ol\,J ne 
réalisant qu'un bénéfice mini­
me, ne peut racheter les pomA s 
rlélÏvrés; ceux-ci servent uni­
quem..-nt aux échanges. Even• 
t1,elleme1,t, il est d'ailleurs 
pfJssible de récupénr son pro­
pre matériel. Signalons enfin 
que les frais d'expedilinn son,t 
1/ntièrernent à la charge des 
U.1-1. 

• 
F9MZ, qui a déjà signalé 

,ci-même un QSO 58 Mc/s avec 
deux watts H.F., vient de 
réalise•r ~11r oette même bande 
de nouveaux QSO, dont voici 
les plus intéressants,; 

Le 10-fl-48, G2oi (2110) ; le 
t-7-48, LAïy (lü00); le 5-7-4~. 
G 18UZ (1720) ; le 5-7-48. G6YO 
( 1823) ; le 5-HS, G6.MN (184UJ ; 
le 5-7-48, G3A VF (1945). 

Toutes ces slation8 orrt ac­
cusé Q5 S 8 à 9. D'autre part 
le QSB a empêché F9MZ de 
QSO une_ slati1Jn oz?? qui l'a 
appelé à deux reprises, ainsi 
:1ue des ~M et d'autres G. 

• 
UN gra.nd camp d'OM se 

tiendra du 17 au 30 aout 
prochain sur les bords 

du lac de Saint-Ferréol (Hte­
Garonne) auquel parlicipero:it 
de nombreux OM actifs et 
écouteurs, ainsi que la Stn F. 
!J. G.J qui sera transférée à 
œt te occ!asion dans ce si te en­
,· hun leur. Tous les 0:\1 sont in­
vilé~ il parlicirrnr ou rendre vi­
sile à ce premier camp, afin 
rie partager ·1rne vie sn ine et 
joyeuse dans un es-prit de 
frn nr·he ra mA rArlPrie. HP.'.1>-Pi• 
gnt,n,,.nls sur demAnrle à :vr. 
\I Lf'fnr1, H.P. 19 A. r.astr-es 
Tn,·n) 011 il M. 11. Pn,gp;;, rite 

F _,1<' 1"~11c•h0.r·, n <),·an~c (Vau­
<;Ju,e). Supers 73 ,Y tn11s. 



1 Courrier technique J. des.si 

M. Lnfauday, à Epinal, nntts 
demande de lui cnmmuniquer 
le schéma d'un récepteur t-V-1 
équipé de lampes EF50, qu'il 
possède. 

Veuillez trouver ci-dessnus le 
schéma demandé. Ce r~cep• 
teur vous permettra d'écouter 
les bandes, 10, 20, 40. 80 m. 
(d'après Shnrt Wave Maqazi• 
ne). Valeur des éléments : 

Cl = l;'iO pF; C2 = 20 pF; 
C3 = 75 pF; C4 = 50.000 rm; 
C5 = 1.000 cm. ; C6 = 20 pF; 
C7 = 1.000 cm ; C8 = 2511.000 
·cm ; ,C9 = 100 pF; CIO = 
250.000 cm;; Ctl = 2 µF; CJ2 = 
50.000 cm; C13 = 25 µF. 

Rl = 300 Q ; R2 = 10.000 g : 
R3 = 50.000 g ; R4 = 50.000 g ; 
R5 = 2 MU ; R6 = 25.0!l0 Q ; 
R7 = 50.000 fJ; R8 = 500.000 Q: 

l'indique la· figuié ci-co!ltre. 
L'enregistrement comprend, 
à tit!'e d'exemple, les lettres 
A et V ; une ampuu·le d'écla1-
rngc est placée au-dessus de la 
ba-:ide, et un pinceau très lénu 
de lumière traverse la bande 
dans l'axe de lecture. On con­
ço.it que la cellule est impres­
sionnée suivant la gravure de 

d'autre but que de dimi;rner 
l'encombrement de l'éther, en 
réduisant le plus possible la 
durée des émission-s. 

R. A. R. R. 

• M. Marli':1, à Laragne (H.-
Alpes), nnus demande : 

1° Qu'est-ce qu'un baffle in­
fini î 

.----------....----------<>.HT+ 
117 Rif Cl1J; 

fil fin sous émail 15/100 -par 
-exemp e, sur un mandrin de 
200 mm d.'.e diamètre. La, sorti~ 
supérieure ira à la grille, l'au­
tre extrémité à la masse èt la 
cathode sera con:iectée à la 30• 
spire côté masse. 

Les fi:am<'nts seront montés 
en série avec une réSiste.nce sé-

110-(25 V+25 V+6,3 V­
rie de -------= 0,3 
180 ohms pour un secteur de 
110 V. 

R. P. • 
M. Duriez, Drancy, demande 

si la EL39 ou la 4654 peuvent 
remplacer la EL12 (spéciale). 

D 39. 
Oui, à q1.rlques modificatio:ia 

près. la 6L6 peut également 
faire l'affa:re. 
· Voici les caractéristiques de 
la EL12: , 

R9 = 5.ooo c; n10 = ano 1J; 
R11 = 10.000 Q; Sl - S2 - S3 
= Choc National R 100; SF 
= self à fer (enroulement de L1 
transforma,eur B. F-). 

S3 Filaments : 6,3 V , 1,2 A; Vp-
.Vg2 : 250 V; Vgl : 7 V; IP : 

CID ., 72 mA; Ig2 : 8 mA; Pente Hl : 
~ 5 fnA/V ; Z : 3 500 g ; W modu­

Valeurs des selfs à em­
ployer I 

L1 L2 ---
28 Mc/s 21/2 3 
14 Mc/s .... 3 6 
7 Mc/s 10 20 
3,5 Mc/s . . . •' 10 45 

M. Humbert Ul11sse, à Ma­
f'ign11 (Jura), est lecteur au 
son à la vilesse de 2.400, et 
nous demande de lui décrire 
suocinctement le manipulateur 

. autom,atique dont se sert l'o• 
pérateur pour tr-ansmettre à 
une telle viless,e. 

On arrive à transmettre à 
des vitesaes très élevées, sans 
toutefois atteindre le 2.400, 
avec des manipu'lateurs spé­
ciaux dénommés II vibropJ.ex » 
ou II bug ,,. Ces appareils com­
portent une lame que l'on ma­
nœuvre tranversalement; d'•·n 
côté, contact de droite par 
exemple, on fait un trait con­
tinu; de l'aut.T'e côté, contact 
de gauche, on fait automati­
quement une suite de points 
(suite ininterrompue tant. que 
l'on maintient le contact). 

Mais la véritable transmis• 
sion automatique s'effectue de 
la façon suivante. On enregis­
tre sur une bande par un 1,ys­
tème mécanique quelconque, 
soit par perforation, soit par 
écriture au stylet, les signaux 
à transmettre ; ces sig:iaux 
.sont alors manipuI~s de la fa­
çon habituelle, à une vitesse 
nnrmale. Lorsque le message 
est complètement transcrit sur 
la bande, cette dernière est 
plnr.t\e sur t-e « lecteur 11, corn-. 
po:'lé essentiellement d'une ce,J­
lule photo-éler.trique, comme 

_ _..._...,_ --... ___ .... _ -:_ ... _ -___ ... _ -___ ... __ .... ~~----"------~_.,--~~--1 ,5 lés: 8 W. 

L3 L4 diamètre --- ---
3 2 20 mm. 
6 3 20 mm . 

20 10 30 mm. 
45 10 30 mm . 

la bande (principe du« tout ou 
rien 11). La ba':lde se déroule 
dans le sens de la flèche à une 
vitesse très élevée,. et c'est ain­
si que l'on arrive à atteindre 

le 2-400, et p'lus I Dans notre 
figure, l'e':lregistrement de la 
bande est fait selon le prin­
cipe d'un stylet se dépla_çant 
transversalement sur la bande 
pe!ldant que cette dernière se 
déroule ; mais il existe ~ien 
d'autres procédés encore; 

On voit que la transmission 
automatique des signaux mor­
ses à grande vitesse ri'a pas 

2° Sa cnnstructinn est-elle à 
la portée de l'amateur ? 

· D 37. 
1° Ce n'est autre chose que le 

bass-refh·x Jensen. Nous ne sau­
rio:is mieux faire que vous ren­
voyer à l'étude consacrée à <l<'tte 
question par O. Lebœu! CH.-P. 
82(), p. 361). 

2° cet article vous donn~ra 
toutes les cotes du bafLe infini 
S6 construction par un ama­
teur est fe,cile. 

R, P. 

M. Bi!liau, Paris (XII•). 
vnudrait construire l'oscilla­
te.ur de pick-up du N° 808 avec 
d'autres lampes !6L7, 6J7, 25 
L6, 25Z6) qu'il possède. 

D 38. 
Montez la 6J7 eti pentode com­

me oscillatrice et la 25L6 con­
nectée en triode comme modula­
trice. La 25Z6 serva:it de rl!­
dresseuse. Le bobinage s ra cons­
titué par 100 spires jointives de 
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REVENDEURS 
MAl,GRE LA CRISE VOUS VENDRAEZ l!I 

en devenant ag<>nts exclusifs de nos POSTES. Exemple I Altern&tif 
4 lampes, à v4'ndre au dP.tail : 9.950 fr. Nombreux auttjl1 modèles : 
T.C. - Alternatifs - BatteriP.s - Qualité parfaite - Présentation 

luxueuse - Livrai1ons immédia.tes. 
L. H. RADIO - Rue A. Lul'l'4Ïlle - LE LUDE (Scutho) 

• 
M. J. Garrigues, de Bor­

deaux, demande : 

1° Si un amateur désirant 
émeUre en phnnie doit subir à 
la fois les épreuve.~ phonie et 
qraphie ? 

2° Sur quelles malières et de 
quel niveau est l'examen ? 

D 40 

1° Un amateur désirant émet­
tre doit subir l'examen graphie 
quelles que soie.:i.t SêS intentions 
à venir . 

2° En graphie : la vitesse 
d'examen ex:gM est d~ 10 mota 
ou groupes/minute soit 600/heu.­
re. 

En phonie : connaissance bie::i 
assise des bases tïe la radio él-ec­
trici té. Il r<'ste par ailleurs un 
ptùgramme de questions bien 
défini que vous trouverez· dans 
l'ouvrage : « La réception "t i'é­
missio:::i. d'amatrurs à la portée 
de tous », de nos co':laborateurs 
FSRH et F3XY. 

• 
M. Seger, à Lillehmne (S.-I), 

nous pnse tes questions sui­
vantes: 

1° Qu'es.t-ce que le tube 
flaythérm RK 707 B. Son uti­
lisatinn ? 

2° Caractéristiques de la 6L6 
en cl. A ? 

3° Charge anodique du tube 
25A6 ? 

4° La 6M6 et la EL8N sont-
elles identiques ? · 

5° Pourquoi un réce-pteur, 
excellent en 0.C., P.O., G.O., 
cesse-t-il de fonctinnner quand 
,,, sechn,,. ,, tom b,o, ,, ? 

D 41. 
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1 • Nous ne conna.1S11on3 J»\S 
ce tube. Etes-vous s11r de son 
numéro? 

2• Po:ar automatique : 
3° 4.500 (l. 

Vp Ip Vg2 I,g2 - --- --- ---

1• Oui, vous aurez a ors ~ 
montage E.C.O. Toutefois, pour 
travai.kr sur 40 m il fSt néces­
saire d'accorder le circuit gril;,. 
sur 80 m. Le bobinage aura 18 

!!! l! 
Vgl Rk Zp ,, .... .., .. .. e;i: ---

250 V 75 mA 250 V 5,4 mA -13,5 V 170 Q 2.500 Q 6,5 
300 V 51 mA 200 V 3 mA -11,8 V 220 Q 4.500 Q 6,5 
375 V 24 mA 125 V 0,7 mA -9 V 360 Q 14.000 Q 4,0 

4• Absolum~.nt, à c 0 tte diffé­
rence près que la 6M6 à un cu­
lot octal. 

5° Votre oscil'ateur « .décro­
che » et il faut accuser le tube 
6A7 qui a vieil:i. R/.'mip:acez-le 
par un 6E8 ou ECH3 qui so:it 
exce1lents en O.C. 

R. P. 

• 
1\1'. A. Dumont, 50, rue Emi­

le-Zola, Dourges (P.-de-C.), 
nous demande quelques pré­
cisions sur l'étà.blissement d'11n 
sr.héma d'ampli de 20 W mn­
dulés et pose les questions sui­
.van/es : 

1• Peut-on dan.~ un T.C, 
remplacer une 6J7 ·par une 
6Q7? 

2" Peut-on brancher un 
~couleur en guise de micro sur 
un ampli? 

8° Peut-mi remplacer dans 
un super-alternatif un jeu de 
tubes 4 volts par un de 6,3 V? 

D 42. 

Les schémas établis à titre 
personnel demandent une étudi> 
,gpéciale et, de ce fe.it, nous d<'­
vons faire a,ppel à un tech:iici n 
et le rémunérer. Vous trouvern 
dans le N• 810 une descript,ion 
qui répond à vos désirs. 

1• Oui, en ce qui concerne lf@ 
ftaments, mais :ious ne voyons 
guère de quelle utilité cela peut 
être, puisque 'a 6J7 est un? pen­
tode et la 6Q7 une duo-diof.ïe 
triode. 

2° Oui. Mais à moins d'utili­
ser un écouteur à cr:stal, vous 
obtiendrez une reproduction de 
mauvaise qualité. 

spires jointives de r~; 20/100, sur 
tube carton 25 mm et, pour ob­
tenir une bonne stabilité, il <'!St 
intiispmsable de l'a.ccorder par 
un condensateur de capacité as­
sez grande (460 cm BLC, par 
exemple). La prise cathode sera 
faite à 5 sp:res du côté masse. 

2° Voyez nos annonci<'rs. 
3° et 4° Vous trouverez tous 

ces renseignem -::i.t.s dan.s l'ouvra­
ge : « L'émission et 'e. réception 
d'amateurs à :a portée de tous » 
de nos collaborateurs F3RH •=t 
F3XY. 

5° Un accrochage est '1a con­
séquence d'un couplage. Veillez 
à ce que vos découplages soie-nt 
corrects.. N'avez-vous pas des 
con..'lexions trop longurs ? Les 
moyennes fréquencrs que vous 
utilis2z sont parfaites. 

R. P: • 
M. P. Thibaud, Croix-de·Cou­

landon, Argentan (Or<ie) nnus 
soumet à l'intentinn de nos lec­
teurs, deux schémas de récep­
teurs à détectrice à réactinn, 
équipés de lampes aile-man­
des. Il nous demande, d.'autre 

de conrl-rircuit ,prrmelhrnt la 
commulalion PO - GO. Ce 
montage étant classique, no11s 
prnsons inutile de nou.g éten­
dre ùa w1.11 luge à son s11jel. 

Le ·mo:i lage du second ré­
ccpl.rur, alimcnlalion secteur, 
est donné sur la fig11re 4. Il 
comporle un t11he llV12P1000 
et un l11be IlL12PlO; ce der­
nier permet une ému le t:rès 
accc,plable en prlit hn11l-par­
lrur IIP de 12 cm. (lra!1sfor­
mateur de sortie Tr-S. du ty­
pe pour 2,ïUi). 

[' 

RÉS&A~ 

-.12ov l o---/ ni. 
J. 

qualités, diplômes, certificat 
d'apprentissage (en un mot, 
tout ce que vous avez, et qui 
se rapporl!l à votre profes­
sion). Si vos justificatifs ne 
sont pas suffisants, on vous 
convoquera vraisemblable­
ment pour passer un examen 
(rnlalivement simple, rassu­
rez-vous), appelé brevet de· 
maitrise. Puis, il ne vous res­
tera plus qu'à vous faire im­
malric1rler au Greffe du Tri­
lmnal de Commerce, sur le 

Figure, 

Le point le plus délicat est 
le chauffage des tubes; on y 
parvient en ajustant' soigneu­
sement les résistances Rl et 
R2. 

S.F. est la self de filtrage 
HT, résistance maximum 300 
r.i. La IIT est redressée par un 
oxymétal W (type X15 de 
Westingµou.sie) ; une ampoule 

______ ., 
C,u..,_ 

1------.0♦ 

'l-g90v 

Registre des Métie,rs, au chef­
lieu d'arrondissement, 

R. A. R. R. 

• 
; M. GriJlo-t, de Pau (J3asses­

Pyrénées) a monté un super 
tous courants . ECH3, ECF·t, 
CBL6, CY.2 qui lui donne satfs­
faction au point de .vue stnsl• 
bilité, mais dont la musicam, 
laisse à dllsirer, · 

D 18. 

Il sem'ble que le défaut que 
vous constatez @oit dû à un ac­
crochage de fréquence três éle­
vée. C'est l'ennui t:i'un tel mo::i­
tage en général. Veillez aux dé­
cou.p~es. 

Une antenne· courte n"amortit 
pas le circuit <l'entrée qui te::id 
à. auto-osciller. Attention au 
coup:age possblf.e entre l'anten­
ne et l'étage M.F. 

R.P. 
3° Oui, les caractéristiques 

&ont pratiquement les mêmes. 
Il vous suffira de prévoir U.'1 en­
roulement 6,3 V-3 A. 

R. P. Figure 3 
M, J .• Lefranc, de La Rochei• 

le, est' aux prises avec une dis. 
rorsion importante dans un rll­
cepteur à deux tubes compor­
tant une TE 425 et une B 443, 
Cette distnrsion apparait au 
bout d'un certain temps d• 
fonctionnement. 

• 
M. X ... , à Flers-Lille (Nord), 

demande: · 
1° Si dans un érne.tteur on 

r,eut remplacer le cristal par 
un circuit oscillant ? 
2° Où trouver des selfs de 

choc? 
8° S'il peut émettre auant 

d'en avoir reçu l'autorisation? 
4° Où trouver · 1a signif ica• 

tion du langage amateur ? 
5° Pourquni, dans un récep­

. teur, · il doit désaccnr-der les 
M.1'·. pour éviter un accrocha­
ge? 

D 43. 

part, les formalités à remplir 
pnur ouvrir un atelier artisa­
nal (dépannages et sonorisa• 
tians). 

Tout d'abord, remercions 
notre lecteur des deux monta­
ges qu'il a bien · voulu nous 
communiquer. Le premier, 
donné sur la figure 3 et uti­
lisant deux tubes RV2 PS00, 
est prévu pour fo:.ctionner 
sur batteries. L'l, est la self 
d'antenne à prises; Lg, la self 
d'accord grille; Lr, la self de 
réactio':1 (commande de réac­
tiun par CVr); CVa est k 
condensa.leur variable d'ac­
cord ; enfin, P est un poussoir 
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est mise en série afin de pro­
téger l'ensemble. 

Dans les deux montages, 
on utilisera avec succès des 
selfs de choc Cil type ruoo de 
National ou S11 de Guilbert. 

Quant aux bobinages, an­
tenne, accord et réaction, O'.l 
peut, soit se les procurer dans 
lr. commerce, soit en déni-eher 
au ... marché aux ,puces 1 

Voici maintenant la répon­
se à vol•re q11eslion : i:l vous 
fan t, C!l pr·e-mier lieu, vous 
pr6><cnler à la Chanibre de:, 
Métier~· la plus proche de vo­
trn résidence avec vos titres, 

Df!I. 

cette anomalie peut avoir 
des causes dlv<'r.ses. Il semble 
que ce phénomène soit d11 à 
une variatio:i mécanique du 
H.-P. qui, lorsqu'il at·teint une 
certaine température, le décen­
tr<' malgré tout. Le mal que 
vous nous signa:ez peut aussi 
avo;r son sii>g · dans une varia­
tion de valeur d'un des é:éments 
(ré:sk.Lance ou capacité). Enfln, 
êtes-vous sûr que vos lampe.s 
soient en parfait état ? 
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1 L~ec:ran mag1qu• 1 
1 qui se souvi9nt 1 
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F J\.lRE apparaître il, son gr~ 
sµr l'écran d 1i.m t:u:be de 
t-éol~yision une imag~ qu'on 

a pµ y enregistrer 11-ès he~re~ 
ou de.s jours al.llParavant, ceia 
tient' !lu pi,oqige. Evid.emqnent, 
i1 y a j:J,ien la p!1ptographie. 
Mais la IJnotogr~hie, è'e~t un 
enregistr!lment i'1iniua:01e. îan. 
dis ,que le tube en guest~!lll est 
co.mme un tabCeau noir q'.l'on 
peµt eff~cer ;i, voConté. 

L'inventiQn du « tube-mé-
111iiir:e » à ét'é fiiitç datj!> "iês 
labQratoires de ;a marine amé, 
riœine à Washington. L'idée 
qu( a guidé° les cp.erche4rs1~Jt 
:a PPS/>!Qilité !l'!Jllfjlgj~tr~ pe:p., 
dant un certain temps '.lll3 
.mage fugHive, par exempi1> 
ceJ:::e donnée par ùn radàr · pa. 
noramtqµe, pp4r pquyoir re~a,. 
miner pllus à ;;oisir . à un mo­
~:n ti q~:pn6. ~t enregii,tr~mept 
de l' mage peut êtr-e « révélé » 
plusieurs fois ® s~ite ; on ~!!!lt 

aussi l'utili.ser pqur d<mner, 
Pilr COIIPJPASitiQI!, d'image11 1)ié­
ment~ires, des ~mage!S en re;;ef 
oµ qes vues en ëou.leUPII. Op 
cqnçoit, en krnt cas, co,mbi€P 
ce procédé est précieux lor!l­
qu'il. s'agit d'e~qiiner 4~ Pllii­
nqimene$ tr-a;isitoires q~i ne dll­
rent qµe quelques ~!.ariii! 
mes de seconde. · 

L'IMAGE ELEPTlU:QVE 
<l l\C'C\il\lUJ.f;f: Il 

On opère dans un tube C'l­
thodique ;portant au fonc!, ,,me 
P'laque de cll:(e qui émet de" 
élootr-ons secondaires aoua ief­
fet J.l'l.lfl 1:>ombardel!lWJit Pl'lQ\@J,. 
re. PMUI ce t',!ibe, cqm~ da..')., 
)a c.hanson de Cadet ~ouss1>!, 
11 Y a trqj"! fai~llUX éleeLM, 
niqL1ei; ;· le premier dessine i'i-

Jll!lge sur l'écran, le ~coud 
m::iintient l'iznàgë!. çnrl'!it!~trë,:; 
i:e IN.-sième « i'it >, l'tmage, 
{i'esf-~~dire qu'il j;anaiy~~-· pow 
iin it?pner µnt xeprppuç:f!P,ll s11r 
µn aijtre tijbi,. · · · 

I_/f~age électrigµ~ est tracr.r­
par }~. premier faisc~all· sur 
µne p.aque diélectriqqe. Elle 
peut ~ . PÇ>l!S:f:fV& · · 114~que 
t~m'9S, m~!I! fipit Q!!:l." s'iiff~r 
spont~P.~~iipt El\.l ~ait ~- fµi­
tes de · llJllOiant. El:e sieifâcf' 
aussi ~I! qif@ li\. µ~;y~ ,t'J 
moyen du faJSceau lect-eùr ,iui 
est cha-l'èé de l'ana:yser. cièàt 
paurq'.lof, en mêmfl temps qu'on 
:·anar.y.se, il faut la reconst-i­
tu~i: au ~oyen d'•Jn trois{~µi,• 
faisceau electronique, dit « df' 
'm@\~tenance >>, qUi la conset\'f' 
·Hrnt 1~ w1mpi; qW\1 ra,1.1t. 

Devant l!l c\ql~ i~alii,t~te, on 
p:ace un ~ran méta!ljq~ ppl, 
~ecteur, qui a p:>Ur m1s~on et 
çapter l~s oha-rges et de fQur­
nlt le signal], de sort!f l.!;tilisP · 

pow- reiprç4µµ,c l'iltl~ge .su,, ,i, 

~utre tLlbe çat,t1g<liq1.1e <Hg. 1; 
. le f~isç,eau (i,esi;inarit, entl'ai 

né· Jlll.1' 'J•n m<Jniage de dévia­
tion; mo4u:é ~n y;tesse QIJ è 
~~li~yide, dlpo~ . t~- çn_.-g 
qui s'aœuIJ1u:ient $Ur ta eib1-

Le .faisceau de maintenanc, 
ip.on(le CQ:ntîn1-1ellement la c~ 
d'é:ectrons - ou l.a ballàye · ~ 
\l.lle Vite~ aru>l'®l'it!e. 
~ lf11,l.sçeaµ Jrecte',l:l' analy~ 

l!l plaq\le à t11-ten,mté, CQnstanl,{'. 
liln bombardant, il provoque un 
courant d'émi~•op, secopdaire. 
qµi est en quelque sorte mqdu. 
:é en f<mi::Uon ct.,e11 ~niirge& -~ 
la. DlMlle et QOJ\llll lm cgy~nt 
<Je . .sort\e qq11 11emJ>:m~, r~pro, 
gµ1-t l'ï,~ge enre.gtst,r.éé sur ll 
tµ!>e-m&!llo!re slJ.r 1'écrj,m d'im 
aut:re tube à r-ayons oat'hodi• 
quea. 

SJJ~l~t'Gf ~L~U C~'tom j ~~;~~fi\o~~be ~J~~ m~fa~ 
'L~ cl:))le '·etâ'n't tècouvèrù faisceau· analyseur qui fon::-­

il"unr. sùbstarice · luminescen•.e, t:onne à la· manière 'd•un iço­
. s'il:•.l!mine sous Fef'fet du spot f1oscppe. ~ tu~ auxi!1ai.t~ ~:1-!r 
çiu f~;gçeau ~e&Sinant. Cette 1u. lequel l'1!Ilage est ripro!fufte 
!Il\.ncscen~ p,_er~i~te sous l'aè- est ;\ï)pele « tu~ i-ndica~r >!· 
tiqp. çlµ qjl!mJl:>arqe~n~ !i~ l!j On ]'.1€Ut arnver a doser le t-ais­
G.b..t' par les électrons du fais- ceaµ 4e JTill-1.Titenance, en sorte 
Cs>au ifè maintenance. Le restf' qit\l pµI~ all-SSi tenir i.iei.1 de 
de la ci:hla reste no.ir. Toµt i:ic: !0.i11c-ea,u lff:tiur. Ce ijUi rê~-µit 
P<1-ëse commf si :e faisceau d~-~- ~- q,eu~ le llP.!Ili\},re qe;5 carn~n.~ 
sinant était un ,morceaù de e.ecl,ro.-n\q'--!~11 µ,u tube-mémair;, 
cr~ie -écrivii,nt sur un tap,l~aJ 
noir. 

D-IAGE f\U CRAYON NOIR 
SÛR UNf: FEUILLE . ' 
QÈ PAPIER BLANC 

Mais .si l'énergie du faisceau 
d•essi;p.a,µt es~ trop fatl>l~ par 
rapport à cejlle dù !1lisceau d1" 
maintenance, c1est l'-écr-an tout 
entier qui est i:ilwminé et la 
trace ~u faisceau dessinant qni 
aP1~~ra1t en sombre. To:.it se 
pa~se com:mç si le faisceau dCi.i­
smant étaft tm crayon noir écr.. 
vant sur _µµ.e fet-lille de papier 
blanc. suw!l-nt le& ~s. on pre­
fére~a. rune ou. [!autre solutio:u 
~Uq1q-µ ~] ~ &Olt, dans J-es de-u:.x 
ca.s le contraste est suffisant 
paµr q'l.!e Œ'i-mage sqit, -nette. 

flJCRAN REPRODUCTEUR 
?l est plus facile q•e~miner 

i.me reproduotion de l'image 
du tube-mémoire. A cet e:ffot 
le s~n.aa SOrtl;\nt ci,e. ce tub~ 
lt,St ~~é sur un oscrnœcopP 
qui tepto,çl'uit sur son écran : ... 
d.es:s-jn ~ravé sur Ca cible du 

100 fr. la li~ne de 33 lettres, 
signes qg esJ)a~ 

{dJS 3 Hétérod. Jack.;on ét. nr. 4.LOu p. 
'o!ym. Oh. pf; 10.LOO. Mu1t1m. ~3 KIJ 
,t. uoo. 'f-ubes µf~ UV. et 6,3 V .. ~~­
J.A., T,f,JI,, P, ETJVlii, !i2, r. ~iµ;tllle. 
,ANT~S---~~~~-==,,...,.~ 
ids émetteur gi!oté çômpl. PE:115,. 1QC -.;. cw: 60 'W. ph9~ super fb. Q\J écll. 
lQtP ~ CV. !!t, ·11r QU autre obJeL d'éch. 
•aleur Id. reven.le fac. SANSO.N, phar-
.1acieI1, Qll!l.ioi!s !Marne>. · 
, vcire ocoos-:-ii°olymètre Chauv.-Ar"!l 
•év. ~.ooo, OUCRO f, 23, jlV, Sègur-7•-
"d, qq. 1a,in11. tt 1!1-!!taJ nv~s. ~CA Ken 

lad, au c!lx: liW♦ : l!Qo fr., 6C&, ~~­
d:6: 360 fr., 6-K7. 6L7, 6.R7. 6SH7 
oo fr. ~anda, t. fR E\' Ri!ï:, 1~ l;'raz-

_,i:ontfort.l' +\m!l!!TY 11;1 • ..et-O__,.)_. __ _ 
Vils l"mi,i""m-:- On,tarlo 5.000. SAt:RE'J, 
14~ ~purgne!!f, J;J)ois <L.•et-C.I. 
V :-osçil. SIT. 100 k. 30111-:-mod. Iiit.ïit. 
l PV. 0,1 V. Voltm. -cl. son. p. 1 V. 
18.ÇOO. DANGLM, 68, r. Vercingétorix, 
PARIS-14•·-~-------­
Vd~ Mrmll!l-, M. 30 M!croamp. 0-SCO, 
réCept. AU. t,r,afic 11 lpe,;. 10.2,. O 
1.000 kc/s. A. C:LAVEIROLE, 38 
Grand'Rue, Valence. 

V~ ni 4i> ~âtilëgë, càble io cond. lpes 
l.fi V. ei ~a V! qi~i. -~1. e1ec,. magn. 
•en ·""'Il max. !JESSE. Isigny CC11Iv.l. 

iuy,.rutureo e1ectr. et R11<!io qualité et 
prix sans concurr. Iji.s.te ·s. dem. 
fltliMC, Briss!!C (M.-et-L.), 

QUELQUES CHifF~E,S 
OAR~CT~RfSTiqUt:S 

Les flux électroniques ~ont 
q,e 1 micrAa!ll:père envirqn. ~s 
sp,qt~ 9pt 1 llll~7- ~ ~ra:ce:qf te 
dessm a ll:l- vites.se de que~ue,i 
kilomètres par seconde ! Vitcr.se 
qui permet d 1enregistrcr sur Je 
tui:\e qiéma\re tous les 11hénomr­
m~s t!a:nsitoires, ~i · · i!l.lii~~s 
so1en t-1ls. · 

On peut contemP,:er l'imag2 
pend_.ant 4e1, heures ~Il!S gµri · le 
détail o~ le ,contraste falp:ls­
sent, grace à la régénération 
constante de l'image électroni­
que par le fa~ail de mai.ri-t.iilll!illOO, .. . - . . .. 

Le t1.l!be-'lllémoire rend beau­
coup dë -~rvîçes at;JÇ rà.dàts, 
oour ie~er exactement 'la. 
pei,stst.,mce désirée de )'lni1.1.ge 
selon la vitesse de déplaceµiiint 
<lie l'o-bjectif à surve;JJJ2r. Sans 
dgute, ce tµbe aura-t-i: bientqt 
de nomlbreuses applicatiom1 
industrielles. ·· · , · 

1\la.ior WATT$, 

Nous prions nos annone::-! 
QI' b1Pn VOU!Oif notPf qu., lp 
mon tarit dr..s p,·titflS a:uion­
ce.s doit être nbligatotrf-'m,·Îlt ~ 
Joint au ~t'XtP 1-'nvnvl> ;j. 
tout di•vant êtr,p adr.,ssfl à ta 
SociPtt' AµiqJ1;iirP dP P•Jbl1C•1. 
té, 142. ru., Montniartr.: Pa. 
ri11 1:M C Ç p_ Paris a793-6Q 

Pour les eëpons!'s domll'I• 
liées 1m _ J rrnrn,a 1 ~qrl'ssez ~Q 
fr. supplrmPntairl'& pour •::ais 
1111 tim!1re!l. ·· · · ~-,..~~ 

A vd. m!!t nf. amp. 30 W., 2 HP. 23 
cm., 2 1!1-iCFOS dyn l rub. Méiodium 
et mat. ~o:ior. divers. Détail ou lot 
so.ror, IalJlpe, et mat. émis. AR~L\L, 
bouleva~<! Gambetta, Jo!!é-d'e5-'l'ours 
li.-et-L.l. 
Vds fil 4!,-cf,bla,ge 9/10 ç, cuivre étamé 
s-caoute. p. lùO m., 5 fr. le -n. p: LLOO 
!Tl,, 4 fr. 60 Je m. Lpes ARP12, 13filSE; 
Ligny CCa,)v!!dosl, · 
Vd1 excel: t. di q. corn.pi. PU Piezzo ar, 
al!IO. ~n.a!, ~te, Valise 6,800, i;I! v. 
6.300 Exp. IITf. c. m d:JP. llt.6-04 'Vnu­
lou,e, c,nuzi-:Oa!l, E!,a<!iq, Bra,ss!!c, 'l'!!r-11. 

Tl , . .. • 
J. R 22 -~,p t<Ï~~e lng. RBdilt corr,-;b. 
Pl!!!'' -~!l!lta,µt, E;cr. a,~·. Joui-na\. . 
1'• .. hn. allemanii:-84-a. sp~c. rech. 
sclentlf. pari. rr. s. !'Ce. ch. pl. Ja­
bor., usine, dt\p. Ecr. 11u Jç,urri~i, ·· 

Pr,.,;1,cteur n,ur ~ HF. altm. lncorp. 
to-1s-2c.40.ro m. fco 13 500. F.\ll!tlV, 
prpf. F3Llt, 7, r. Félix-Faure, \il,!l-
cennes. -
,.,.,,,,,,,,,,01!!!~''"'''!'!!~''''l!!~~-•1111•~·~~•n•1111111 
~ P1rect!'!lJ'-GPrant , 

I ·li f'IIINl'lq-.;n"• 

S.P.I.. 1, '"' tlu 
Sergrnt-Ql,n,Jan, 
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